
SAISON 6
D U  1 7  J U I L L E T

A U  2  A O Û T  2 0 2 5

D A N S
L’ Œ I L  D E S
M É D I A S
R E V U E  D E  P R E S S E

THÉÂTRE
CONFÉRENCE · TABLE RONDE



     La 6ème édition du Festival ,dont les deux spectacles phares (La Traviata en 
ouverture et Les Liaisons dangereuses en clôture) ont illustré l’exceptionnelle qualité 
de la programmation, aussi ambitieuse que plaisante.

     Les autres représentations ont laissé des souvenirs marquants dans les mémoires, 
tant par leur intensité dramatique (Les Secrets de La Méduse, Rossignol à la langue 
pourrie, Terre des Hommes) que leur drôlerie enlevée et raffinée (Offenbach et les 
trois empereurs, Signé Guitry, Come Bach, Le Schpountz). Symboliques et puis-
sants (La Révolution française, Des Souris et des Hommes), émouvant (Le Bonheur 
conjugal), historiques (Le Tour du Théâtre en 80 minutes, Les Templiers en scène), 
sans compter l’irruption de l’actualité politique dans cette quinzaine théâtrale avec 
« les Vertus de l’équilibre ? » en présence de la ministre Aurore Bergé et ancien 
ministre Éric Woerth et de journalistes, écrivains et éditorialistes prestigieux 
(Christophe Barbier, François de Closets et Guillaume Tabard).

     Chaque année nous nous sommes demandé s’il était possible de faire aussi bien 
l’an prochain, mais, aux dires des spectateurs toujours plus nombreux et enthou-
siastes : « Chaque année nous avons fait mieux ! »

    Or, cette fois-ci, il semble que cette édition 6 soit une apothéose indépassable.

    En resterons-nous là ? C’est vraisemblable, car les données actuelles de nous 
permettent pas d’envisager sans risque déraisonnable de programmer une saison 7.

     Nous prendrons notre décision à la fin du mois d’octobre si d’ici là nous avons reçu 
des assurances de soutien des partenaires, des institutions et du niveau de dons de 
particuliers reçus à cette date.

Pierre Bonnier 
Président fondateur

L’ÉDITO
JUILLET
JEUDI 17 JUILLET
LA TRAVIATA
Verdi
AUDITORIUM DE JARNAC · 19H30 

VENDREDI 18 JUILLET
DES SOURIS ET DES HOMMES
John Steinbeck
BOURG-CHARENTE · LE CLOS DE LA TREILLE 
20H30

SAMEDI 19 JUILLET
LA TRAVIATA
Verdi
AUDITORIUM DE JARNAC · 19H30                                                     

DIMANCHE 20 JUILLET
OFFENBACH ET LES TROIS EMPEREURS
Christophe Barbier
CHÂTEAU DE FONTPINOT
LIGNIÈRES-AMBLEVILLE · 19H30

LUNDI 21 JUILLET
LE TOUR DU THÉÂTRE EN 80 MINUTES
Christophe Barbier
CHÂTEAU DE BOUTEVILLE · 19H30

MARDI 22 JUILLET
LA RÉVOLUTION FRANÇAISE
Maxime d’Aboville

CHÂTEAU DE BOUTEVILLE · 19H30

MERCREDI 23 JUILLET
SIGNÉ GUITRY
Sacha Guitry
AUDITORIUM DE JARNAC · 19H30     

JEUDI 24 JUILLET
L’HOMME SANS SOUCI
Marivaux
AUDITORIUM DE JARNAC · 19H30      

SAMEDI 26 JUILLET
COME BACH
Quatuor
AUDITORIUM DE JARNAC · 19H30     

SAMEDI 19 JUILLET
TABLE RONDE
«LES VERTUS DE L’ÉQUILIBRE ?»
Avec Éric Woerth, Éric Fournier, ambassadeur, 
Christophe Barbier, François de Closets, Guillaume Tabard...
MOULIDARS · CHÂTEAU D’ARDENNE · 10H30

VENDREDI 1ER AOÛT
CONFÉRENCE
«LES TEMPLIERS EN SCÈNE»
par Philippe Josserand
SIGOGNE · SALLE POLYVALENTE ·10H30

DIMANCHE 27 JUILLET
LE BONHEUR CONJUGAL
Tolstoï
AUDITORIUM DE JARNAC · 19H30    

LUNDI 28 JUILLET
LES SECRETS DE LA MÉDUSE
Geoffrey Callènes
AUDITORIUM DE JARNAC · 19H30    

MARDI 29 JUILLET
TERRE DES HOMMES
Antoine De Saint-Exupéry
AUDITORIUM DE JARNAC · 19H30    

MERCREDI 30 JUILLET
ROSSIGNOL À LA LANGUE POURRIE
Jehan-Rictus
CHÂTEAUNEUF SUR CHARENTE 
SALLE DES FÊTES · 19H30

JEUDI 31 JUILLET
LE SCHPOUNTZ
MARCEL PAGNOL
COGNAC · THÉÂTRE MUNICIPAL · 19H30  

AOÛT                                       

SAMEDI 2 AOÛT
LES LIAISONS DANGEREUSES
Choderlos de Laclos
AUDITORIUM DE JARNAC · 19H30 

LE PROGRAMME DE LA SAISON 6

LES MATINÉES DU FESTIVAL



R
E

V
U

E
 D

E
 P

R
E

S
S

E
 -

 L
E

S
 3

 C
O

U
P

S
 D

E
 J

A
R

N
A

C
 -

 S
A

IS
O

N
 6

54

Charente Libre
Mardi 1 avril 2025 GRAND COGNAC / 15

«P roposer une pro-
grammation de
qualité acces-
sible à tous » : tel

est le cap que s’est fixé Pierre Bon-
nier à la création des 3 Coups de
Jarnac, en 2020. Présentée hier soir
au château de Bourg-Charente, la
6e édition du festival, prévue du
17 juillet au 2 août, ne dérogera pas
à la règle. Avec des pièces et des
spectacles de haut vol, à un tarif
toujours riquiqui, 14,50€, « pour
90 % des places ». « Je ne veux pas
que l’argent soit un obstacle », as-
sure Pierre Bonnier.
De Jarnac à Cognac, en passant par
Bouteville, Bourg-Charente, Li-
gnières-Ambleville, Moulidars ou
Sigogne, le festival va encore explo-
rer le vignoble du cognac avec des
propositions artistiques triées sur
le volet, avec 15 soirées et 2 mati-
nées. « Quand on choisit une pièce,
il faut que ça m’arrache de ma
chaise », sourit Pierre Bonnier, qui
ne jure que par « le talent et la mise
en lumière du talent ».

Et du talent, il y en aura tout au long
des trois semaines du festival, qui
s’ouvrira, comme dévoilé en jan-
vier, par un opéra. Et pas n’importe
lequel : la mythique « Traviata » de

Verdi, qui aura même droit de bis-
ser, le 19 juillet à Jarnac.
Pour pouvoir organiser cet événe-
ment, Pierre Bonnier s’est tourné
vers la compagnie lyrique « Opéra
clandestin », mais aussi sur des ta-
lents locaux : 35 choristes menés à
la baguette par le chef de chœur
cognaçais David Parola et 12 dan-
seurs de l’Atelier de la danse de Ka-
tia Seguin, à Angoulême. Tous se
retrouveront dès le 12 avril pour
lancer cette résidence d’artistes,
mélange de professionnels et
d’amateurs.
Autre création, une adaptation du
livre culte de Steinbeck, « Des sou-
ris et des hommes », par le metteur
en scène Stéphane Peyran qui in-

vestira le site du son et lumière de
Bourg-Charente à l’issue d’une ré-
sidence démarrée l’an passé.
Du talent, il y en aura aussi avec le
retour de Christophe Barbier qui
présentera deux pièces, « Offen-
bach et les trois empereurs », sur
un nouveau site, le château Fontpi-
not de la maison Frapin, et « Le
Tour du théâtre en 80 minutes » au
château de Bouteville, « un flori-
lège de tout ce qui est merveilleux
dans le théâtre », glisse, admira-
teur, Pierre Bonnier.

Le plein de découvertes
Toujours à Bouteville, l’excellent
Maxime d’Aboville - deux fois Mo-
lière du comédien - fera revivre la
Révolution française à travers de
grands textes de la littérature (Hu-
go, Dumas…)
La suite sera une succession de pe-
tits bijoux : « L’Homme sans
souci », d’après Marivaux, « curieux
et drôle » ; « Come Bach », concert
insolite autour de Jean Sebastien
Bach proposé par un quatuor de
choc ; « Les secrets de la méduse »,
« épouvantablement génial », s’en-
thousiasme Pierre Bonnier ; « Terre
des hommes », adaptation « très
émouvante » du célèbre roman
d’Antoine de Saint-Exupéry ou en-
core « Rossignol à la langue pour-
rie », « une merveille tout en octo-
syllabes et en argot ».
Succès l’an passé, mais qui avait at-
tristé ceux qui n’avaient pas pu
avoir de place, « Le Schpountz »,
l’adaptation brillante du film de

Marcel Pagnol signée Arthur Ca-
chia et Delphine Depardieu, sera
représenté, cette fois à Cognac.
On retrouvera la nièce du célèbre
acteur et belle-fille de Pierre Bon-
nier dans « Les Liaisons dange-
reuses », qui clôtureront le festival,

le 2 août. « Il ne faudra pas rater
ça. »
La billetterie, elle, ouvrira le mer-
credi 9 avril, dès 9h. Attention, n’y
aura pas de places pour tout le
monde. L’an passé, le festival avait
attiré près de 9.000 spectateurs.

Le festival «Les 3 Coups de Jarnac»
promet un été haut en couleur
Un opéra légendaire, une fresque historique sur la Révolution, des spectacles musicaux, des classiques revisités… Le festival de théâtre
a dévoilé, hier soir, la programmation de la 6e édition qui aura lieu du 17 juillet au 2 août. La billetterie ouvrira le 9 avril.

La compagnie « Opéra clandestin » présentera le célèbre opéra de Verdi « La Traviata », avec des chanteurs et danseurs locaux, en ouverture du festival, le 17 juillet. Pierre Mault 

THOMAS BRUNET
t.brunet@charentelibre.fr

«Quand on choisit
une pièce, il faut que

ça m’arrache
de ma chaise.»

Pierre et Catherine Bonnier ont présenté hier soir, au château de Bourg-Charente, 
la programmation de la 6e édition, qui aura lieu du 17 juillet au 2 août. CL 

Jeudi 17 juillet : «La Traviata » (Verdi), auditorium de Jarnac (19h30).
Vendredi 18 juillet : « Des souris et des hommes » (John Steinbeck), Bourg-Charente
- Le Clos de la Treille (20h30).
Samedi 19 juillet : table ronde « Les vertus de l’équilibre ? » (avec Éric Woerth,
Aurore Berger, Eric Fournier, Christophe Barbier, François de Closets…), Moulidars,
château d’Ardenne (10h30).
Samedi 19 juillet : « La Traviata » (Verdi), auditorium de Jarnac (19h30).
Dimanche 20 juillet : « Offenbach et les Trois empereurs » (Christophe Barbier),
château de Fontpinot, Lignières-Ambleville (19h30).
Lundi 21 juillet : « Le Tour du théâtre en 80 minutes » (Christophe Barbier), château
de Bouteville (19h30).
Mardi 22 juillet : « La Révolution française » (Maxime d’Aboville), château de Boute-
ville (19h30).
Mercredi 23 juillet : « Signé Guitry » (Sacha Guitry), auditorium de Jarnac (19h30).
Jeudi 24 juillet : « L’Homme sans souci » (Marivaux), auditorium de Jarnac (19h30).
Samedi 26 juillet : « Come Bach » (Quatuor), auditorium de Jarnac (19h30).
Dimanche 27 juillet : « Le Bonheur conjugal » (Tolstoï), auditorium de Jarnac (19h30).
Lundi 28 juillet : « Les Secrets de la Méduse » (Geoffrey Callènes), auditorium de
Jarnac (19h30).
Mardi 29 juillet : « Terre des hommes » (Antoine de Saint-Exupéry), auditorium de
Jarnac (19h30).
Mercredi 30 juillet : « Rossignol à la langue pourrie » (Jehan-Rictus), Châteauneuf-
sur-Charente, salle des fêtes (19h30).
Jeudi 31 juillet : « Le Schpountz » (Marcel Pagnol), Cognac, théâtre (19h30).
Vendredi 1er août : conférence « Les Templiers en scène » (par Philippe Josserand),
Sigogne, salle polyvalente (10h30).
Samedi 2 août : « Les Liaisons dangereuses » (Choderlos de Laclos), auditorium de
Jarnac (19h30).

Le programme complet

Charente Libre
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S i la Scène nationale
d’Angoulême n’a plus
les moyens de pro-
grammer des opéras,

comme le disait jeudi dans CL
sa directrice Sonia Kechichian,
le festival « Les 3 coups de Jar-
nac » continue de faire des mi-
racles. La manifestation propo-
sera en effet La Traviata en ou-
verture de sa sixième édition, le
17 juillet prochain, à l’audito-
rium de Jarnac, avec une
deuxième représentation deux
jours plus tard.
Ce ne sera évidemment pas la
version de l’Opéra Bastille,
mais une adaptation avec une
vingtaine de chanteurs et musi-
ciens professionnels, qui béné-
ficieront du renfort d’autant de
choristes locaux : « Je voulais
absolument offrir un opéra aux
Charentais. Et 20 personnes, ça
ne me suffisait pas », se félicite
Pierre Bonnier, plus que jamais
avide de démocratiser l’accès à
la culture. Le prix d’entrée est
d’ailleurs maintenu à 14€. Tout
en espérant continuer à rece-
voir des dons, indispensable à
la pérennité de l’événement.
Outre le chef-d’œuvre de Verdi,
« avec un tube toutes les cinq
minutes », le festival a bouclé
l’essentiel de sa programma-
tion, et de ses 17 soirées, entre
le 17 juillet et le 2 août. Enchan-
té par sa première expérience
dans la cour du château de
Bouteville l’été dernier avec
son spectacle sur Mozart,
Christophe Barbier reviendra
au même endroit avec son
« Tour du théâtre en 80 mi-
nutes » (23 juillet). Avec sa
compagne la soprano Pauline
Courtin, il découvrira un autre
joyau du patrimoine cognaçais,
le château Fontpinot à Juillac-

le-Coq, où il donnera une autre
de ses œuvres, « Offenbach et
les trois empereurs » (21 juillet).
Tandis que Bouteville ac-
cueillera aussi « L’homme sans
souci », de Diderot. Pour finir
dans la catégorie musicale,
quatre musiciennes in-
croyables proposeront un
voyage dans l’univers de Jean-
Sébastien Bach («Come Bach »,

le 26 juillet).
A l’affiche également, deux
grands classiques américains :
« Des souris et des hommes »,
de l’immense John Steinbeck,
une création du festival qui se-
ra jouée elle aussi en plein air,
sur le nouveau site du son et lu-
mière de Bourg-Charente
(18 juillet), et « 12 hommes en
colère », de Reginald Rose
(20 juillet).

Avec d’Aboville et Delphine
Depardieu
Cette année encore, Jarnac re-
cevra la visite de ses deux chou-
chous, Maxime d’Aboville et
Delphine Depardieu, auréolés
de leurs récentes distinctions
au prix du Brigadier. Le premier
viendra raconter « La Révolu-
tion française » (22 juillet) à tra-
vers les grands textes de
l’époque. La seconde sera pré-
sente à la fois comme metteuse
en scène, avec Le Schpountz
(31 juillet), déjà joué la saison
dernière, et comme comé-
dienne, dans « Les Liaisons
dangereuses », qui triomphe
depuis plusieurs mois à la co-
médie des Champs-Elysées.
En attendant les dernières sur-
prises, d’autres gourmandises
figurent au générique : « La cla-
que », une comédie sur l’his-
toire de ces faux spectateurs
qui étaient payés pour applau-
dir les pièces (27 juillet), Saint-
Exupéry avec « Terre des
hommes » (29 juillet) et Rossi-
gnol à la langue pourrie
(30 juillet), de Jehan Rictus,
poète populaire des petites
gens au début du XXe siècle.
Enfin, les festivaliers auront le
droit cette année encore à un
joli débat politique sur le
thème « Les vertus de l’équili-
bre ? ». Pierre Bonnier a ouvert
son carnet d’adresses et invité,
autour de Christophe Barbier,
l’ancien ministre Eric Woerth et
les journalistes François de
Closets et Bruno Dive, du Ca-
nard Enchaîné.
Autant de rendez-vous à noter
avant d’organiser vos vacances
et l’ouverture de la vente des
billets, d’ici quelques mois.
ARMEL LE NY

JARNAC

Un opéra et de nouveaux sites
pour les « 3 coups de Jarnac »
Le festival de théâtre se déroulera du 17 juillet au 2 août prochain. 
Premières indiscrétions sur la programmation avec Pierre Bonnier, son président.

« Je voulais
absolument offrir un

opéra aux Charentais.
Et 20 personnes, ça ne

me suffisait pas. »

Christophe Barbier reviendra dans la cour du Château de Bouteville avec son « Tour du théâtre en 80 minutes ». Quentin Petit 

Pierre Bonnier, l’organisateur du festival.
Christophe Barraud 

études de la traversée des Chau-
drolles », auxquelles les habi-
tants seront invités à donner leur
avis. « Cela signifiera que les deux
grands axes de notre commune
nord/sud et ouest/est seront ré-
novés, sécurisés et embellis. »
Les écoles ensuite. « Elles ont bé-
néficié cette année d’un effort
particulier et 2025 va voir des in-
vestissements importants réali-
sés, notamment en matière éner-
gétique. Notre ambition étant
que ces bâtiments communaux
soient les premiers à être totale-
ment isolés et quasi autonomes
en matière énergétique avant de
lancer un plan général de tous les
bâtiments communaux », an-
nonce le maire.
Les deux élus se sont également
réjouis de l’arrivée, en mars der-
nier, de la brigade territoriale
mobile de gendarmerie, pour la-
quelle un « aménagement rési-
dentiel conforme à votre statut
militaire » sera réalisé cette an-
née, a précisé le maire, et de l’ou-
verture de la Maison France Ser-
vices, fin octobre, « qui est un très
grand succès ».
Pour conclure, Jean-Marc Girar-
deau a salué le travail mené par
les associations locales, « le cœur
de notre commune, son âme et le
reflet fidèle de ce que nous
sommes ». En particulier les
chasseurs, la Team Ouins Ouins
Trail Running (qui organise le
Trail de la folle-blanche) et Vivre
en Borderies « qui perpétue une
vraie vie de village ».

Près de 250 personnes se sont
réunies à l’Abaca, jeudi soir, pour
assister à la première cérémonie
de vœux du maire Jean-Marc Gi-
rardeau, depuis la fusion entre
les deux communes de Cherves-
Richemont et Saint-Sulpice-de-
Cognac, qui forment désormais
Val-de-Cognac.
Sur l’estrade, ils étaient donc
deux à se succéder au micro. Le
maire délégué de Saint-Sulpice,
Jean-Luc Meunier, précédant le
maire de la commune nouvelle.
Avec une première constatation :
« cette première année de notre
réunion communale nous per-
met d’affirmer que ces change-
ments se sont construits sur
deux bases essentielles, démarre
Jean-Marc Girardeau. Tout
d’abord la préservation de nos
identités communales : nous res-
tons des Chervais et des Saint-
Sulpiciens. C’était votre souhait,
et nous le partagions bien sûr.
Nous avons également emprun-
té résolument le chemin du
changement de tout ce qui était
essentiel pour affronter l’avenir
ensemble. »
Pour ce faire, la commune, qui
pèse désormais 3.455 habitants
(la 5e de l’agglo), a pris des me-
sures d’économie « pour préser-
ver nos ressources », puis réalisé
des « investissements structu-
rants ». Sur la voirie d’abord, avec
notamment la traversée du
bourg de Richemont qui sera
achevée au printemps. « Nous
avons également commencé les

VAL-DE-COGNAC

Un an après l’union, la commune veut
miser sur ses atouts pour grandir

Jean-Marc Girardeau, le maire de Val-de-Cognac et Jean-Luc Meunier le maire délégué
de Saint-Sulpice-de- Cognac ont présenté leurs vœux aux habitants, à l’Abaca. CL 

Le conseil municipal de Bellevigne se réunira lundi 13 janvier, à partir de 20h, à la mairie de
Malaville. À l’ordre du jour : logements Logélia à Touzac - prolongation des baux emphytéo-
tiques ; territoire de Bellevigne - validation de la cartographie du référent préfectoral
unique sur les zones d’accélération des énergies renouvelables ; suppression de la partici-
pation financière de la commune au titre des activités de loisir proposées par l’association
AILAN ; révision des tarifs de location des salles municipales ; dénomination de la salle
polyvalente de Malaville ; dérogation aux travaux réglementés des jeunes mineurs âgés
d’au moins 15 ans et de moins de 18 ans en formation professionnelle ; questions diverses.

BELLEVIGNE

Réunion du conseil municipal

ÉDITION DU

SAMEDI
11 JANVIER
2025

ÉDITION DU

MARDI
1ER AVRIL
2025
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ÉDITION DU

LUNDI
14 AVRIL
2025
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BOISSON PÉTILLANTE POMME 
CHAMPOMY
75 cl - 3,52 €  le litre
Par 2 (1,5 l) : 4,22 € au lieu de 5,28 €
2,81 € le litre au lot

FLAGEOLETS VERTS EXTRA-FINS 
SAINT ÉLOI
530 g - 2,64 € le kg
Par 2 (1,06 kg) : 2,38 € au lieu de 2,80 €
2,25 € le kg au lot

MAGRET DE CANARD IGP SUD 
OUEST X3 
LE DOMAINE D’ANET
1,2 kg environ
ou x1 - 300 g environ à 14,50€ le kg

TRUITE FUMÉE DES PYRÉNÉES 
OVIVE
4 tranches - soit 120 g - 32,08 € le kg

AOP CÔTES DE PROVENCE ROSÉ 
IMPÉRIAL PRADEL
75 cl - 6,93 €  le litre

DU 15 AU 20 AVRIL

Ouvert du lundi au samedi 8h30 - 20h / dimanche matin 8h30 - 12h15

Centre Commercial St-Jacques
Avenue de Saintes COGNAC

"Caviste Conseil"
RETRAIT en 1H

Origine

FRANCE

Origine

FRANCE

Origine

ITALIE

13€
99

LE KG 1€
40

LA  
BOÎTE -30%

DE REMISE IMMÉDIATE
SUR LE 2E

LE DEUXIÈME À 0,98€

2€
64

LA  
BOUTEILLE -40%

DE REMISE IMMÉDIATE
SUR LE 2E

LE DEUXIÈME À 1,58€ 5€
20

7,88€

LA  
BOUTEILLE -34%

DE REMISE
IMMÉDIATE3€

85

5,84€

L’UNITÉ -34%
DE REMISE
IMMÉDIATE

L’abus d’alcool est dangereux pour la 
santé. A consommer avec modération.

(1) Offre valable sur l’intégralité des produits de la marque Casa Azzurra 
présents en magasin. La remise s’applique lors de votre passage en 
caisse sur le moins cher des deux produits.

I l faut libérer les corps, chauffer
les voix, et ce n’est pas si facile
quand on est membre d’un en-
semble vocal de se transformer

en chœur d’opéra, où le corps et la
voix sont tout autant sollicités. C’est
pourtant le pari que relève une tren-
taine de choristes amateurs, tous
membres de chorales charentaises,
depuis cet hiver.
Volontaires et bénévoles, ils ont ré-
pondu à l’appel du festival de
théâtre des 3 coups de Jarnac qui
cherchaient des chanteurs pour
pouvoir programmer pour la pre-
mière fois un opéra, et non des
moindres, la Traviata de Verdi.
« L’opéra, c’est le plafond de verre
absolu, mais il fallait que ça reste ac-
cessible. On ne pouvait pas avoir
quarante personnes sur scène, sauf
àavoir des gens qui sont dans la pas-
sion », explique Pierre Bonnier, le
président et fondateur du festival,
qui a imaginé cette « utopie », de
« faire venir l’opéra dans un milieu
semi-rural ».

Les paroles en italien, un défi
Dans une des salles près de la mé-
diathèque, le long des quais de la
Charente, ces chanteurs ren-
contrent, ce samedi, pour la pre-
mière fois, la metteuse en scène So-
phie de Guerry, de la compagnie
l’Opéra clandestin. « J’aime bien
commencer par un échauffement
en musique, d’abord, on va se
connecter au corps ». Les exercices
s’enchaînent : « maintenant quand
vous croisez quelqu’un, vous faites
une grimace ». Les vestes tombent,

les corps s’échauffent. « La plupart
n’ont jamais fait de théâtre, il va fal-
loir créer cette tenue au plateau, car
ils jouent. »
Puis, il est temps de se lancer dans la
répétition de l’opéra, qu’ils tra-
vaillent depuis des mois, à raison de
week-ends entiers, emmenés par le
chef de chœur, David Parola de l’en-
semble Les Noctambules. « Plus
d’hommes, ça aurait été l’idéal »,
pointe celui qui est aussi professeur
d’éducation musicale au collège
Saint-Joseph de Cognac. « Ils s’en
sortent vraiment pas mal, mais on
travaille d’arrache-pied ».
« C’est le principe, on a toujours un
plateau avec des amateurs et des
professionnels, les pros restent les
mêmes, mais on s’adapte à chaque
fois avec des associations locales »,
détaille Sophie de Guerry, dont le
travail avait été repéré par Pierre

Bonnier.
Le pianiste David Nicolle enchaîne
les passages. La troupe se place, So-
phie de Guerry donne les indica-
tions. « Là, vous faites un mouve-
ment de balancier avec votre corps,
puis un mouvement de tête. » « C’est

quelque chose que je ne referai sû-
rement plus, c’est inhabituel de par-
ticiper à ce genre de projets », s’en-
thousiasme Christelle Renard ve-
nue d’Angoulême. Beaucoup de
travail pour devenir choriste d’un
opéra : « Oui », sourit-elle, « ça, je

l’avais sous-estimé ».
« Le moins rigolo, c’est l’italien à la
mitraillette, mais c’est bon pour la
mémoire », note Jean. Car pas de li-
vret sous les yeux, le texte doit être su
par cœur. Mais que le public non-
italophone se rassure, des sous-
titres sont diffusés pendant l’opéra.
Ce chœur éphémère va continuer
les répétitions, avant une résidence
d’une semaine juste avant la pre-
mière représentation, le 17 juillet
dans l’auditorium de Jarnac.

Le pari de l’accessibilité
Sur scène, ils seront accompagnés
par une douzaine de danseurs, de
l’école de danse d’Angoulême de
Katia Seguin, et de douze profes-
sionnels et un acrobate, avec égale-
ment un piano, un violon et un vio-
loncelle.
Pendant 2h10, « le chant et la danse

se mêlent pour ajouter la dimen-
sion poétique, ces scènes sont cha-
toyantes, avec pas mal d’énergie »,
explique Sophie de Guerry.
Les voix montent, puissantes, déjà
envoûtantes. Les airs tous connus
résonnent. « Je n’ai jamais mené
une œuvre dans son entier et encore
moins une œuvre d’opéra, je me
suis dit que j’étais un peu fou mais
c’est passionnant », indique David
Parola.
« C’est mon opéra préféré », sou-
ligne la metteuse en scène, « et c’est
une des œuvres les plus boulever-
santes du répertoire, c’est acces-
sible. » « Il y a un tube toutes les cinq
minutes », ajoute Pierre Bonnier.

Première répétition pour le chœur
d’opéra amateur de la Traviata de Jarnac
C’est le spectacle d’ouverture des 3 coups de Jarnac : la Traviata de Verdi. Un opéra interprété par une troupe de professionnels et d’amateurs
charentais, chanteurs et danseurs. Avant la première, le 17 juillet, ils répètent intensément, et ont rencontré la metteuse en scène samedi.

JULIE SICOT
j.sicot@charentelibre.fr

Une trentaine de chanteurs issus de différentes chorales du département forment le chœur de l’opéra éphémère de Jarnac.
Christophe Barraud 

Isabelle Roullet-Renoleau, une choriste
volontaire, a le sourire aux lèvres pen-
dant cette répétition. « J’ai chanté toute
ma jeunesse, et je m’y suis remise à la
retraite, je suis contente qu’il y ait un
opéra en Charente. » Car, il est vrai que
les occasions de voir cet art dans le dé-
partement sont rares, l’opéra le plus
proche c’est Bordeaux, qui propose des
places à 10€, avec visibilité réduite, jus-
qu’à 117€ pour la première galerie et le
parterre. À Jarnac, 14,50€ pour tout le
monde dans un décorum, il est vrai
moins romanesque que l’opéra. « Je me
bats pour que ça ne soit pas élitiste »,
plaide Pierre Bonnier. « Si ça marche
bien, je vais me creuser la tête pour offrir
un autre spectacle de cette nature. »
Pour l’instant, 450 billets ont déjà été
vendus, sur les 1.000 places disponibles
pour les deux soirs de représentation,
les 17 et 19 juillet. Et près de 1.400 places
pour le festival ont déjà été vendues en
24h, à l’ouverture de la billetterie, mer-
credi, contre plus de 500 l’an dernier.

Plus d’opéra 
au festival ?

« Le moins rigolo, c’est
l’italien à la mitraillette,
mais c’est bon pour la

mémoire. »
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Charente

Un « coup d’État feutré » se fo-
mente-t-il au Festival internatio-
nal de la BD d’Angoulême (FIBD) ?
Le journal « Libération » l’affirme,
assurant que le délégué général
Franck Bondoux a « discrètement »
présenté un projet de fusion de son
entreprise 9e Art + avec l’associa-
tion qui lui délègue l’organisation.

Ce projet a été défendu le 18 mars,
devant le Syndicat national de
l’édition (SNE), qui avait pourtant
demandé l’organisation d’un ap-
pel d’offres en février dernier, « afin
qu’émerge un nouveau projet ». Ce
souhait avait été formulé à l’issue
de la dernière édition, ternie par
les polémiques.

Selon « Libération », le « coup de
force » de Franck Bondoux était te-
nu secret. Ce n’est pas tout à fait
exact. Le délégué général n’a ja-
mais caché ses ambitions. Les
adhérents du SNE seraient embar-
rassés. Des éditeurs envisage-
raient un éventuel boycott,
d’autres non. Le 2 février, le direc-
teur de Dargaud déclarait à « Sud
Ouest » envisager se « retirer » du
FIBD « si les problèmes ne sont pas
vite réglés ».
O. S.

ANGOULÊME

Festival international de la bande dessinée :
conciliabules et polémiques en coulisses

Delphine Groux, présidente de l’association du FIBD, et Franck Bondoux, délégué
général de l’événement, photographiés en janvier 2025. ANNE LACAUD / SO 

Le délégué général, décrié, veut fusionner sa société
privée avec l’association fondatrice de l’événement

Dans le langage courant,
le coup de Jarnac
évoque une manœuvre
pernicieuse. On se

trompe ! Le coup de Jarnac est loyal.
Il fait référence à un duel du
XVIe siècle et à la botte secrète du
baron Guy Chabot de Saint-Gelais.
Le coup de Jarnac – habile et impré-
vu – est un coup de maître, comme
le festival de théâtre qui joue avec
son nom et fait résonner le bruit
sourd du bâton sur la scène, avant
les représentations…
Les Trois Coups de Jarnac, 6e édi-
tion, se dérouleront du jeudi
17 juillet au samedi 2 août 2025, à
Jarnac et au pays du cognac. Le pro-
gramme a été dévoilé lundi 31 mars
chez Grand-Marnier, au château de
Bourg-Charente. Quatorze pièces
et spectacles (dont deux créations)
et deux conférences matinales : l’af-
fiche est alléchante, le millésime
prometteur.

En force aux Molières
Par où commencer ? Par le début
pardi ! Par la maestria d’une belle
soirée d’ouverture ! Le 17 juillet, à
l’auditorium de Jarnac, on applau-
dira la célébrissime « La Traviata »,
de Giuseppe Verdi, un opéra créé en
1853 à Venise. La partition sera

jouée et chantée par les artistes de
la compagnie lyrique Opéra clan-
destin, épaulés par de nombreux
talents locaux. Les chanteurs du
chef de chœur David Parola, profes-
seur de musique à Cognac, et les 12
danseurs de l’école de Katia Seguin
à Angoulême se préparent depuis
déjà de nombreuses semaines.

Évoquons désormais le final, in-
contournable et riche de pro-
messes. Réservez vite, les 356 fau-
teuils de la salle Maurice-Ravel à
Jarnac vont être pris d’assaut. Le
2 août, le festival se terminera par
« Les Liaisons dangereuses », de
Choderlos de Laclos, mises en
scène par Arnaud Denis. La distri-

bution ne manque pas de panache :
Delphine Depardieu en marquise
de Merteuil, Valentin de Carbon-
nières en Valmont, Michèle André
en Madame Rosemonde, Marjorie
Dubus en Cécile de Volanges et Sa-
lomé Villiers en Madame de Tour-
vel. Cette adaptation jugée « véné-
neuse et moderne » a épaté la
critique. Créée au Théâtre Tête d’or
à Lyon en 2023, jouée des semaines

entières à la Comédie des Champs-
Élysées à Paris, la pièce est auréolée
de quatre nominations aux Mo-
lières 2025. Rien que ça !

14,50 € la place
Parmi les bonnes surprises, citons
enfin une création le 18 juillet à
Bourg-Charente : « Des souris et des
hommes », d’après John Steinbeck,
par le comédien et metteur en
scène Stéphane Peyran. On se sou-
vient que cet artiste avait donné
un remarquable « Dom Juan » en
2022 au château de Bouteville. Sa
nouvelle création sera donnée en
plein air, sur le site du son et lumière
«La Fabuleuse Histoire du cognac »,
dont la dernière représentation au-
ra été donnée quelques jours aupa-
ravant. Les organisateurs profitent
de la présence des tribunes. Ils es-
pèrent une météo clémente au Clos
de la Treille…
La billetterie en ligne ouvre le 9 avril
(14,50 € la place). Pierre Bonnier, le
créateur du festival, a une promis
d’amener « le meilleur des scènes
parisiennes en province ». Les Trois
Coups de Jarnac attendent environ
9 000 spectateurs, comme en 2024.

THÉÂTRE ET MUSIQUE

Les Trois Coups de Jarnac
vont encore frapper fort

Quatorze pièces et
spectacles (dont deux
créations) et deux
causeries : l’affiche 
est alléchante

Cet été, le festival devrait réunir 9 000 spectateurs. Il promet d’amener 
« le meilleur des scènes parisiennes en province ». Rendez-vous du 17 juillet
au 2 août, à Jarnac et au pays du cognac. La billetterie ouvre le 9 avril

Olivier Sarazin 
o.sarazin@sudouest.fr

Valentin de Carbonnières et Delphine Depardieu dans « Les Liaisons dangereuses »
(mise en scène d’Arnaud Denis). CÉDRIC VASNIER 

Michael Kiwanuka
complète l’affiche
de Blues Passions
Cognac. La société coopéra-
tive Belle Factory, organisatrice de
trois grands festivals en Charente et
en Charente-Maritime, a dévoilé
les derniers noms des artistes
conviés cet été à Cognac Blues
Passions. Il s’agit du chanteur bri-
tannique Michael Kiwanuka, qui se
produira en première partie de
Thomas Dutronc le 4 juillet, et de la
chanteuse suisse Roxanne, atten-
due le même jour, dans la matinée,
sur la scène Groove au château.
Michael Kiwanuka excelle dans le
répertoire soul et Roxanne a une
voix comparable à Amy Wine-
house.

Un concours d’éloquence
à suivre le 10 avril
au tribunal
Angoulême. Le Barreau de la
Charente a convié les étudiants en
droit du campus des Valois à s’af-
fronter lors d’un concours d’élo-
quence. La finale, toujours très
suivie et appréciée, se tiendra en
public jeudi 10 avril, à 18 heures, au
tribunal d’Angoulême. Six étu-
diants devront répondre à trois
questions. « La justice est-elle
aveugle ou myope ? Le féminisme
est-il devenu un mot tendance ? Les
réseaux sociaux sont-ils le nouveau
tribunal populaire ? »

Echos
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Charente-Maritime / Charente
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Le présentateur a accompagné trois générations de Français. Ici, photographié en compagnie de sa chienne Izia, à Amiens en 2016, avant son one-man-show. ARCHIVES AFP
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THÉÂTRE ET MUSIQUE

Les Trois Coups de Jarnac
vont encore frapper
fort cet été P. 17

RUGBY / CHAMPIONS CUP

Le Stade
Rochelais
s’enfonce
dans la crise P. 32-33

XAVIER LEOTY / SO

LA ROCHELLE

Un carnaval haut en couleur
et en supporters P. 14
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Grande Saintonge – Sud-Charente – Cognaçais

C’est un conseil municipal serein
qui s’est tenu jeudi soir 10 avril, où le
chapitre des finances a été le princi-
pal sujet développé sur les cinq
points inscrits à l’ordre du jour. À no-
ter l’absence de quatre conseillers,
Emmanuelle Filliolleau, Émilie De-
monsay, Claire Moizan et Nadège
Louassier.
Prévu aux débats, le compte finan-
cier 2024 n’a pas pu être voté, car
suite à un retard administratif, il n’a
pas été validé à temps par le service
des finances publiques. Selon Pa-
trick Garraud et Daniel Tireau, les
deux élus présents de la minorité
(groupe Agir ensemble pour Saint-
Porchaire), ce compte est en excé-
dent, ce qui soulève toujours la
même question : « Pourquoi ne pas
faire un effort pour absorber l’aug-
mentation prescrite par l’État sur les
taxes locales ? »

Pas de hausse des taux 
En réponse, le maire Jean-Claude
Grenon rétorque : « Je suis le garant
des finances de notre commune et
les circonstances font qu’il faut res-
ter prudent. » Une prudence maîtri-

sée : depuis vingt ans, les taux des
taxes foncières locales, bâties, non
bâties et des résidences secon-
daires, n’ont pas bougé d’un pouce.
Le vote est passé sans les quatre voix
de la minorité.
Idem pour le budget primitif 2025
qui a été présenté avec, en fonction-
nement, un montant global de
3 318 209 euros et, pour les investis-
sements, celui de 1 559 503 euros. Le
gros lot des investissements revient
à la voirie avec 400 000 euros,
109 140 euros pour la fin des travaux
de l’église, 87 500 euros pour la mai-
son de santé et 330 000 euros pour la
réhabilitation de l’ancien commerce
de l’Écritoire et du logement rue Na-
tionale. « Sur cette année, nous al-
lons régler notre dernière annuité
d’emprunt pour le restaurant sco-
laire », a précisé le maire.
Côté tourisme et en phase avec la
Communauté de communes Cœur
de Saintonge, la commune va s’im-
pliquer pour la restructuration d’un
bâtiment destiné à l’accueil et à une
salle d’exposition à la Maison Marie-
Bon, un coût estimé à 136 000 euros. 
Jacky Loussouarn

SAINT-PORCHAIRE

Prudence affichée lors 
du vote du budget primitif 

Le budget a été voté lors de la séance du conseil municipal du jeudi 10 avril. J. L. 

Les lycéens se mettent 
aux fourneaux
Barbezieux. Les écodélégués du
lycée Élie-Vinet participent à un
projet ambitieux sur l’alimentation
durable en lien avec la fondation
GoodPlanet. Accompagnés par
leur professeure de SVT Élisabeth
Tapon, l’infirmière scolaire Manon
Chandor et la référente jeunesse
Sylvie Sombrun, ils se sont penchés
sur les enjeux alimentaires et l’im-
portance de consommer de ma-
nière responsable. De la théorie à la
pratique. Les lycéens ont participé
à un concours de cuisine : « Manger
de saison et local, quel régal ! ». Ils
sont passés derrière les fourneaux
dans les cuisines du lycée, sous le
regard du chef Bruno Giot. Le défi
du jour : réaliser une recette origi-
nale sortie tout droit de leur imagi-
nation, à partir de produits locaux
« offerts par des producteurs de la
région », salue Élisabeth Tapon.
Légumes, fruits, fromages pour
concocter un velouté, un mille-
feuille ou encore une tarte façon

tatin qui a remporté le premier prix.
« On s’est entraîné à la maison »,
confient Maëlia et Andréo, les
lauréats. Ultime étape, les lycéens
présenteront leurs actions à Good-
Planet lors d’une journée à Niort.

Echos

DELPHINE LAMY 

« La Traviata », opéra magistral de
Giuseppe Verdi créé en 1853, sera la
porte d’entrée de la 6e saison du fes-
tival d’été Les 3 Coups de Jarnac.
Deux représentations auront lieu le
jeudi 17 et le samedi 19 juillet à l’au-
ditorium Maurice-Ravel de Jarnac.
Et depuis l’ouverture de la billette-
rie (1), les places partent à grande
allure.
Avec la participation des profes-
sionnels de la compagnie « L’Opéra
clandestin », choristes et danseurs
amateurs se préparent activement.
Dirigés par David Parola, profes-
seur de musique à Cognac et chef
de chœur de l’ensemble des Noc-
tambules, 26 choristes venus du
Conservatoire de Grand-Cognac,
des Noctambules de Boutiers et du
chœur de Guirlande et Soloire de
Jarnac, sont engagés pleinement
depuis plusieurs mois : déjà sept
week-ends complets ont été consa-
crés à leurs rencontres. Les 12 et
13 avril, pour la première répétition
officielle, la metteuse en scène So-
phie de Guerry les a rejoints.

Du théâtre dansé
« La Traviata, c’est du théâtre dansé.
Il est nécessaire que choristes, so-
listes et danseurs soient à l’unisson
dans l’envie de vivre à plein ce mo-
ment unique. » Les premiers mo-
ments ont été délicats, mais très

vite, le courant est passé : le plaisir
de bouger, le désir d’être parte-
naires du jeu se sont mis en place,
avec la complicité du piano de Da-
vid Nicolle, pour la satisfaction gé-
nérale.
Il reste au moins deux rendez-vous,
24-25 mai et 14-15 juin, avant une
résidence d’une semaine à partir du
12 juillet et la générale du 15 juillet
avec les professionnels et les
12 danseurs de l’atelier de danse
d’Angoulême de Katia Seguin. So-

phie de Guerry sait que son enthou-
siasme et sa parfaite connaissance
de « La Traviata », rejouée en 2024 à
Neuilly et Amiens, auront raison
des doutes et appréhensions. La
place sera libre pour une interpré-
tation surprenante et grandiose de
cette première irruption de l’opéra
au cœur des 3 Coups de Jarnac.
Pierre Barreteau
(1) Billetterie en ligne :

les3coupsdejarnac.com.

Renseignements : 06 88 35 17 26. 

GRAND-COGNAC

« La Traviata » ouvre Les 3 Coups de Jarnac 

Les choristes de « La Traviata », avec Sophie de Guerry (bras croisés) 
à droite de David Parola. P. B. 

Au bout de trois mandats, le maire
sortant de Coteaux-du-Blanzacais,
Jean-Philippe Sallée, ne se repré-
sente pas. De quoi aiguiser les ap-
pétits. À un an des municipales, au
moins quatre candidats ambi-
tionnent de ravir la mairie de ce vil-
lage d’à peine 1 000 habitants.
Denis Dumesnil a lancé les hostili-
tés. Il a tenu sa première réunion
publique samedi 12 avril dans l’an-
cien Spar. Un bâtiment que ce néo-
Blanzacais a acheté « pour donner
leur chance à des entrepreneurs ». Il
a refusé de lever le voile sur son pas-
sé, mystérieux malgré l’insistance
de l’auditoire, moins d’une ving-
taine d’habitants. « Cela n’a aucune
importance », coupe celui qui pré-
fère se dire « templier ». L’ordre reli-
gieux militaire a laissé des traces sur
la commune. Il disposait d’une
vaste commanderie. Ne subsiste
qu’une chapelle connue pour ses
fresques. Une histoire qui semble
avoir inspiré le candidat : « On va
utiliser le passé pour faire le pré-
sent. » 

Des colistiers à trouver
En homme providentiel, il a multi-
plié les promesses : recrutement de
quatre médecins salariés, générali-
sation de la vidéosurveillance, pié-
tonnisation du centre de Blanzac et
création d’une halle démontable,
installation d’une piscine dans la
salle des fêtes, flotte de véhicules

partagés, réouverture du camping,
etc. S’il affirme que « beaucoup de
Blanzacais ont creusé sous leur
maison pour trouver le trésor des
Templiers », il ne vise pas cet or pour
financer son programme. Il préfère
reverser au budget communal ses
futures indemnités d’élu et devenir
« le premier maire gratuit de
France ». À ses adjoints de suivre
son exemple pour disposer de
360 000 euros et mener tambour
battant ses projets en faisant fi de
tout cadre légal.

D’abord dubitatif, le public s’est
montré réfractaire quand Denis
Dumesnil très (trop ?) volubile a
qualifié Blanzac de « village cas
soc’ » (sic). « Vous êtes péremptoire,
on ne peut pas discuter », tacle une
personne. « Ce n’est pas comme ça
que vous rassemblerez les gens »,
reprend l’ex-maire de Saint-Léger,
Anne-Marie Rochais. Pas sûr que le
candidat trouve 26 colistiers (14 suf-
firaient, NDLR). Il se donne un
mois.
Delphine Lamy

COTEAUX-DU-BLANZACAIS

Futur « maire gratuit », Denis Dumesnil
promet monts et merveilles

Denis Dumesnil a essayé de convaincre un auditoire d’abord dubitatif 
puis réfractaire. D. L. 
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en France 
tion, mêle œuvres classiques et 
contemporaines. Ainsi, Roméo et Ju­
liette, de Shakespeare, monté par Ma­
non t-.fontel avec elle-même et Thomas 
Willaime montre sans décor, mais en 
musique, que «combattre la fatalité, 
c'est combattre le temps». Tandis 
qu'Éric Métayer joue et met en scène 
Un monde fou, de l' Américaine Becky 
Mode, qui lui permet de camper 
32 personnages à la vitesse de la lumiè­
re dans le décor d'un grand hôtel. 
Acteur débutant, cuisinier, manager, 
client... Le grand Jean-PaW Bordes s'il­
lustrera, lui, dans Les Mémoires d'Ha­
drien, de Marguerite Yourcenar. La vie, 
la mort, le temps qui passe, l'amour, 
autant de thèmes que l'on retrouvera 
dans Oublie-moi, d'après ln Other 
Words, de Matthew Seager, créé par 
Marie-Julie Baup et Thierry Lopez 
(quatre Molières en '.2023). Une belle 
occasion de se rattraper pour ceux qui 
l'auraient manqué. 
Festlvaldesjeuxdu théâtredeSarlat(24), 

du17Juilletau2août 

■ Les 3 Coups de Jarnac 
Pour sa 6e saison, le festival charentais, 
présidé par le dynamique Pierre Bon­
nier qu'on ne présente plus, ne déroge 
pas à sa ligne de conduite. Il ne s'agit 
pas d'un festival avant-gardiste. lei, 
des classiques et des tréteaux, des cos­
tumes et de la musique. lei, on mise 
sur la tradition dans les vapeurs du co­
gnac. Départ en fanfare avec La tra­
viata, de Verdi, dans une mise en scè­
ne de Sophie de Guerry avec, dans le 
rôle de Violetta, la soprano Lucie Eme­
raude. Au château de Fontpinot, 
Christophe Barbier, un habitué des 
lieux, revêtira le costume d'Offenbach 
avant de vous éblouir avec son remar­
quable Tour du théâtre en 80 minutes 
Quoi d'autre? Du solide: Des souris et 
des hommes, de Steinbeck (mise en 
scène de Stéphane Peyran), Signé 
Guitry (mise en scène de Laure Tré­
gouët), L'Homme sans souci, d'après 
Marivaux, avec Didier Brice, Le Bon­
heur conjugal, de Tolstoï, (mise en scè­
ne de Françoise Petit-Balmer, avec 
Anne Richard), Terre des hommes, de 
Saint-Exupéry, (mise en scène de 
Thierry Harcourt), Le Schpountz, de 
Pagnol, (mise en scène de Delphine 
Depardieu et Arthur Cachia), Les 
Liaisons dangereuses de Laclos, 
(Molière du meilleur spectacle pri­
vé, etc.) ... Ne pas rater La Révolution 
française, de et avec l'excellent Maxi­
me d'Aboville, ou Rossignol à la langue 
pourrie, de Jehan-Rictus interprété 
par l'émouvante Agathe Quelquejay 
Les3CoupsdeJamac(16).du17Juilletau2août. 

■ Festival de théâtre de Figeac 
Marcel Maréchal et les Tréteaux de 
France ont créé ce festival dans la ville 
natale de Champollion, dans le Lot, il y 
a vingt-cinq ans. Pour cette nouvelle 
édition, avec l'aval de la communauté 

des communes du Grand-Figeac, le 
directeur artistique Éric Thimjo a 
convié des personnalités diverses 
comme Pauline Bayle. La fondatrice de 
la Compagnie À Tire-d'aile mettra en 
scène musions perdues, d'Honoré de 
Balzac, un spectacle de deux heures 
trente qu'elle a créé au Théâtre de 
Montreuil en 2023. Jenna Thiam in­
carne avec brio Lucien de Rubempré 
(le 22 juillet). Pour sa part, Denis 
Lavant jouera En attendant Godot, de 
Samuel Beckett, sous la direction de 
Jacques Osinski, qui lui avait déjà 
confié Fin de partie. Égyptologie obli­
ge, Benjamin Lazar proposera, en col­
laboration avec le compositeur David 
Chaillou, la chorégraphe Raphaëlle 
Delaunay et le vidéaste Joseph Paris, 
La Nuit des hiéroglyphes, une œuvre 
scénique et musicale étrennée à l'Ins­
titut de France, deux cents ans jour 
pour jour après la découverte de 
Champollion. Une fois n'est pas cou­
tume, entre un concert, un spectacle 
de rue ou une lecture, le « théâtre fera 
son cinéma,, à travers des rencontres 
d'acteurs. 
FestivaldethéâtredeFlge.te(46). 

du19au27juillet. 

■ Festival Nava. à Limoux 
Le festival des Nouveaux auteurs dans 
la vallée de l'Aude (Nava), dans la ré­
gion de Limoux, est né en l'an 2000 de 
deux pères: Gilbert Desveaux et Jean­
Marie Besset. Tous les ans, ce dernier y 
présente une programmation allé­
chante. Des spectacles et des rencon­
tres. Ainsi, cette année, avec Danielle 
Rapoport qui, en 1943, fut cachée avec 
sa famille à Limoux pendant l'Occupa­
tion. Âgée aujourd'hui de 88 ans, elle 
reviendra sur cette période dans un 
entretien ponctué de musique et de té­
moignages locaux. Au programme 
également, Hélène, tragédie française, 
une création de Jean -Marie Besset 
avec, entre autres, Mathilde Bisson et 
Nicolas Briançon. Autre spectacle, au 
château de Flandry : L'Amour et la 
Violence, de Régis de Martrin-Donos, 
avec Fernanda Barth, Le Jugement de 
Paris, de César Duminil, mis en scène 
par Anne Bouvier, L'Amante anglaise, 
de Marguerite Duras, mise en scène 
par Jacques Osinski, avec Sandrine 
Bonnaire et une lecture-spectacle 
signée Sylvain Tesson avec Claude 
Aufaure, Notre-Dame 
Festlva1Nava.àllm oux(t1)du2Sjuilletau2août 

■ Festival de Ramatuelle 
Présidé par Jacqueline Franjou avec la 
complicité de Michel Boujenah, ce 
rendez-vous prévoit une «surprise» 
pour célébrer ses 40 ans. En parallèle, 
il propose un panaché de pièces ou de 
one-man-show à découvrir, comme 
Un grand cri d'amour, la fameuse co­
médie de Josiane Balasko, mise en scè­
ne par Éric Laugérias pour deux an­
ciens amoureux joués par Alexandre 

CULTURE 

Brasseur et Catherine Marchal. Des 
œuvres à rattraper aussi. À commen­
cer par Pauvre Bitos - Le dîner de têtes 
- le sous-titre est es<.entiel -, de Jean 
Anouilh, avec l'excellent Maxime 
d'Aboville dans le rôle-titre, mis en 
scène par Thierry Harcourt. Puis Les 
Liaisons dangereuses, de Choderlos de 
Laclos, avec Delphine Depardieu (Prix 
du Brigadier et Molière de la meilleure 
comédienne). Monié avec un soin 
chirurgical par Arnaud Denis, ce spec­
tacle illustre au mot près la pensée de 
l'auteur qui apparaît d'une grande 
modernité. Olivier Solivérès repren­
dra Le Cercle des poètes disparus, créé 
par Stéphane Freiss en professeur pé­
dagogue entouré d' «élèves» surdoués 
(deux Molières, 2024). Gérald Sibley­
ras a adapté avec maestria le scénario 
de Tom Schulman écrit pour le film de 
Peter Weir avec l'inoubliable Robin 

Williams. La pièce se voit en famille ou 
entre amis. « Tradition, honneur, disci­
pline», telle est la devise du pension­
nat. On ajoutera l'émotion. 
Festival de Ramatuelle 

et sesooitsdasslques(83). 

du29Juilletau12août 

■ La Mousson d'été, 
à Pont-à•Mousson 
Dédiée au théâtre d'aujourd'hui et à la 
promotion des nouvelles écritures dra­
matiques, la Mousson d'été, qui a no­
tamment lieu à l'abbaye des Prémon­
trés, à Pont-à-Mousson (Meurthe-et­
Moselle), propose une muililude 
d'ateliers, conférences, expositions, 
spectacles ainsi que des «résidences la­
boratoires européennes». Objectif? 
Mettre en lumière des auteurs du mon­
de entier. Pour cette 31e édition, les 
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De gauche à droite: Les Serge 
(Gainsbourg point barre), avec 
la troupe de la Comédie-Française, 
au festival d'été de Châteauvallon, 
à Toulon; Dubll�mol, au festival 
des Jeux du théâtre de Sarlat 
et Les Liaisons dangereuses. 
au festival des 3 Coups de Jarnac. 
VINCENT PONTET /COMEDIE-FRANÇAISE 
FRÊDÉRIQUETOULET.FESTIVALDERAMATUELLE 

dramaturgies néerlandaises  seront en 
majesté (le 22 août). Sont attendus 
Chloé Dabert, directrice de la Comédie 
de Reims, Aurélie Van Den Daele, à la 
tête du Théâtre de l'Union (Limoges), le 
comédien Vincent Garanger, vu dans le 
remarquable Article  353 du code pénal, 
de Tanguy Viel, monté par Emmanuel 
Noblet, ou l'auteur belge d'origine co­
réenne Cathy Min Jung. L'Université 
d'été permet de se former aux écritures 
contemporaines. Des textes découverts 
lors de ce  festival font souvent l'objet 
de mise en scènes dans des théâtres à 
Paris et en région. 
LaMoussond' été,àPont-à-Mousson(54). 

■ Le Théâtre du peuple, 
à Bussang 
On ne présente plus le Théâtre du peu­
ple, à Bussang, dans les Vosges. El pour 
cause : il fête en cette année 2025 ses 
130 ans! Voilà un âge fort vénérable, 
n'est-ce pas? Bussang est un lieu ma­
gique, hors du temps, l'endroit idéal 
pour les rencontres et les échanges 
Bref, être à Bussang, c'est pénétrer 
dans le parc naturel des Ballons des 
Vosges et voir, pourquoi pas, entre un 
tournoi de pétanque ou de ping-pong 
et une sardinade, Le Roi nu, d'Evgueni 
Schwartz, mis en scène par Sylvain 
Maurice, Je suis la bête, d'Anne Sibran, 
mis en scène par Julie Delille, Hériter 
des brumes, d'Alix Fournier-Pittaluga 
et Paul Francesconi (un feuilleton 
théâtral en six épisodes) ... Sans oublier 
de respirer le bon air de la forêt. ■ 
Lelhéâtredu peuple.àBussang(88), 

Jusqu'au31 août 

	
	

De	Versailles	aux	Vosges,	d’Angers	à	Nice,	les	
festivals	de	théâtre	foisonnent	cet	été	en	France	
Par Anthony	Palou et Nathalie	Simon	

Comédies,	drames,	pièces	contemporaines	ou	classiques,	créations	ou	reprises,	de	
juin	à	septembre,	en	dehors	du	grand	rassemblement	d’Avignon,	il	y	en	a	pour	
tous	les	publics	et	tous	les	goûts.	

Les	3	Coups	de	Jarnac	
Pour	sa	6e	saison,	le	festival	charentais,	présidé	par	le	dynamique	Pierre	Bonnier	qu’on	
ne	présente	plus,	ne	déroge	pas	à	sa	ligne	de	conduite.	Il	ne	s’agit	pas	d’un	festival	avant-
gardiste.	Ici,	des	classiques	et	des	tréteaux,	des	costumes	et	de	la	musique.	Ici,	on	mise	
sur	la	tradition	dans	les	vapeurs	du	cognac.	Départ	en	fanfare	avec	La	traviata,	de	
Verdi,	dans	une	mise	en	scène	de	Sophie	de	Guerry	avec,	dans	le	rôle	de	Violetta,	la	
soprano	Lucie	Emeraude.	Au	château	de	Fontpinot,	Christophe	Barbier,	un	habitué	des	
lieux,	revêtira	le	costume	d’Offenbach	avant	de	vous	éblouir	avec	son	remarquable	Tour	
du	théâtre	en	80	minutes.	Quoi	d’autre	?	Du	solide	:	Des	souris	et	des	hommes,	de	
Steinbeck	(mise	en	scène	de	Stéphane	Peyran),	Signé	Guitry	(mise	en	scène	de	Laure	
Trégouët),	L’Homme	sans	souci,	d’après	Marivaux,	avec	Didier	Brice,	Le	Bonheur	
conjugal,	de	Tolstoï,	(mise	en	scène	de	Françoise	Petit-Balmer,	avec	Anne	
Richard),	Terre	des	hommes,	de	Saint-Exupéry,	(mise	en	scène	de	Thierry	
Harcourt),	Le	Schpountz,	de	Pagnol,	(mise	en	scène	de	Delphine	Depardieu	et	Arthur	
Cachia),	Les	Liaisons	dangereuses	de	Laclos,	(Molière	du	meilleur	spectacle	
privé,	etc.)…	Ne	pas	rater	La	Révolution	française,	de	et	avec	l’excellent	Maxime	
d’Aboville,	ou	Rossignol	à	la	langue	pourrie,	de	Jehan-Rictus	interprété	par	
l’émouvante	Agathe	Quelquejay.	
Les	3	Coups	de	Jarnac	(16),	du	17	juillet	au	2	août.	
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et plus particulièrement
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de l'été : le Festival des 3 coups 
de Jarnac.
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La Fête du cognac
à Cognac

24, 25 et 26 juillet
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Les Trois Coups
de Jarnac

Du 17 juillet au 2 août

Aubeterre Sumer
Festival : la nouveauté

9, 10 et 11 août

6

Le son et lumière
de Bourg-Charente
11, 12 et 13 juillet

Le Festival du film
francophone d’Angoulême

Du 25 au 30 août

L’expo Brétecher
à la Cité de la BD

d’Angoulême
Tout cet été

Elle fut cette exilée espagnole devenue 
la plus grande tragédienne française. 
Maria Casarès (1922-1996) possédait 
une maison en Charente. C’est ici, dans 
son havre de paix d’Alloue, près de 
Confolens, que se déroule un épatant 
festival de théâtre. A savoir : la 
restauration du Logis de la Vergne est 
terminée. Il se visite et on peut 
désormais y dormir.
Plus d’infos : mmcasares.fr

Quatorze pièces et spectacles
(dont deux créations) : l’affiche
est alléchante. Parmi les temps forts, 
« Les Liaisons dangereuses »
de Choderlos de Laclos sont données 
en clôture, avec Delphine Depardieu 
en marquise de Merteuil (Molière 
2025 de la comédienne, théâtre 
privé). Tarif imbattable : 14,50 euros 
le billet.
Plus d’infos : les3coupsdejarnac.com

Nouveau lieu, nouvelle scénographie :
en 2024, « La Fabuleuse histoire
du cognac » changeait de dimension.
Cet été, les 200 bénévoles promettent un 
nouveau show XXL. Parmi les nouveautés :
une bande-son avec les voix de l’acteur
Lorànt Deutsch et de l’humoriste Élie Semoun.
Plus d'infos : son-lumiere-bourg-charente.com 

Un grand classique, gratuit,
dans l’amphithéâtre galloromain.
Le spectacle de feu, intitulé 
“Emergence”, sera assuré par
la Compagnie Manda Lights et suivi 
d’une prestation musicale du trio 
Temp. Attention : réservation en ligne 
obligatoire, dans la limite des places 
disponibles.
Plus d’infos et réservations : 
explore.lacharente.fr

Les deux tours, désaffectées et interdites
au public depuis des lustres, ont retrouvé 
leur état originel du XVe siècle.
La restauration de l’édifice a coûté environ
2 millions d’euros. Il se visite tous les jours, 
de 10h30 à 18 heures.
Plus d’infos et réservations : 
les-distillateurs-culturels.fr

Le nouveau venu sur la carte des festivals en 
Charente pose sa scène, sa guinguette et ses 
food-trucks sur les bords de Dronne à Aubeterre, 
l’un des plus beaux villages du département. Au 
programme : Philippe Cohen Solal du groupe 
Gotan Project (notre photo) le samedi; le charme 
rétro et britannique de Matt Bianco le dimanche; et 
Shakatak (jazz funk anglais) le lundi.
Plus d’infos : aubeterresummerfestival.com

Le 18e FFA devrait réunir plus de 
60 000 cinéphiles et curieux. 
Une fois encore, il donnera le 
tempo de la rentrée 
cinématographique en France. 
Pays à l’honneur : le Québec. 
Présidente du jury : Diane Kruger 
(notre photo). Film d’ouverture : 
« La Femme la plus riche du 
monde », avec Isabelle Huppert, 
Marina Foïs et Laurent Lafitte.
Plus d’infos : filmfrancophone.fr

5Théâtre à la Maison
Casarès à Alloue

Du 26 juillet au 16 août

Où une quinzaine de troupes folkloriques 
et plus de 300 musiciens et danseurs 
font valser la planète. Le festival est une 
institution, depuis plus de soixante ans ! 
Au programme : défilé, nuit en fête et feu 
d’artifice le jeudi; concerts de Yarol 
Poupaud revisitant Bollywood le vendredi 
et de Kendji Girac le samedi; ville en fête 
le dimanche.
Plus d’infos : festivaldeconfolens.com

Claire Bretécher fut une pionnière, 
l’une des premières dessinatrices
à s’imposer dans le monde très 
masculin de la bande dessinée. 
Cinq ans après sa disparition,
la Cité de la BD à Angoulême lui 
rend hommage. L’expo montre
200 documents, planches 
originales, dessins, peintures, 
imprimés et archives 
audiovisuelles.
Plus d’infos : citebd.org

Au programme : de l’électro avec les DJ
The Avener, Petit Biscuit et Bakermatles le 
jeudi; soirée 100 % masculine avec 
L’Entourloop, Boulevard des airs et Soviet 
Suprem le vendredi ; de la pop avec les 
chanteuses Hoshi
et Théodora le vendredi. La Fête du cognac
se déroule désormais au parc des sports.
Plus d’infos : lafeteducognac.fr

La porte Saint-Jacques
à Cognac

Tout cet été10

1

8

Le Festival
de Confolens

Du 11 au 17 août

7

2

9

Des dinosaures
en 3D

à Angeac-Charente
Tout cet été

L’attraction, créée en 2024, ressuscite
un incroyable bestiaire. Cet été, l’expérience
de réalité virtuelle a été musclée et 
améliorée. Elle est proposée par 
l’Agglomération de Grand Cognac, dans le 
village de 300 habitants mondialement connu 
pour la richesse
de son site paléontologique. Attention, 
déconseillé aux enfants de moins de 8 ans.
Plus d’infos : les-distillateurs-culturels.fr

11

Nuit archéo au théâtre
des Bouchauds

à Saint-Cybardeaux
Le 27 juillet

4

Les incontournables de l’été 2025 en Charente
Cognac Blues Passions a donné le la. C’est l’été. Voici les temps forts de la belle saison dans le département

Photos : Théo Briollet, Broad Studios / Cédric Vasnier / Anne Lacaud / Philippe Lebrun pour Manda Lights / Joseph Banderet pour la Maison Casarès / 
Xavier Léoty, Archives SO / Quentin Petit, Archives SO / AFP / Olivier Sarazin / Anne Lacaud / Cortex Productions pour Grand Cognac
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et Théodora le vendredi. La Fête du cognac
se déroule désormais au parc des sports.
Plus d’infos : lafeteducognac.fr

La porte Saint-Jacques
à Cognac

Tout cet été10

1

8

Le Festival
de Confolens

Du 11 au 17 août

7

2

9

Des dinosaures
en 3D

à Angeac-Charente
Tout cet été

L’attraction, créée en 2024, ressuscite
un incroyable bestiaire. Cet été, l’expérience
de réalité virtuelle a été musclée et 
améliorée. Elle est proposée par 
l’Agglomération de Grand Cognac, dans le 
village de 300 habitants mondialement connu 
pour la richesse
de son site paléontologique. Attention, 
déconseillé aux enfants de moins de 8 ans.
Plus d’infos : les-distillateurs-culturels.fr

11

Nuit archéo au théâtre
des Bouchauds

à Saint-Cybardeaux
Le 27 juillet

4

Les incontournables de l’été 2025 en Charente
Cognac Blues Passions a donné le la. C’est l’été. Voici les temps forts de la belle saison dans le département

Photos : Théo Briollet, Broad Studios / Cédric Vasnier / Anne Lacaud / Philippe Lebrun pour Manda Lights / Joseph Banderet pour la Maison Casarès / 
Xavier Léoty, Archives SO / Quentin Petit, Archives SO / AFP / Olivier Sarazin / Anne Lacaud / Cortex Productions pour Grand Cognac
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Votre été «Sud Ouest»

Sept journées de concerts, du
matin au soir, entre les deux
rives de la Charente, de l’ab-
baye aux Dames à la cathé-

drale Saint-Pierre, sous la grand-
voile ou dans les jardins : depuis plus
de cinquante ans, à Saintes, c’est
toujours la même musique ! Mu-
sique ancienne, musique baroque,
musique historiquement informée :
ce répertoire est porté par quelques
grands noms. Jean-Sébastien Bach,
Vivaldi, Purcell, Haendel, Pergo-

lèse… Sous l’impulsion de David
Théodoridès, directeur général de
l’abbaye aux Dames, le Festival de
Saintes fonctionne dorénavant avec
une direction artistique renouvelée
tous les deux ans, pour permettre à
des artistes de premier plan de prou-
ver la grande variété de la scène ba-
roque française et internationale.
Pour cette édition 2025 (et donc pour
la suivante), c’est à Ophélie Gaillard,
violoncelliste et fondatrice de l’en-
semble Pulcinella, que revient la
tâche exaltante de monter une pro-
grammation : « Évidemment, il est

bien de mettre sa touche person-
nelle, mais il faut aussi s’inscrire
dans l’histoire du festival. Comme
une bonne recette de cuisine, c’est
une question de dosage ! » confie
Ophélie Gaillard.

Les révélations à guetter
En effet, le déroulé habituel d’une
semaine à Saintes fait recette depuis
des saisons déjà, et ça ne changera
pas cette année. De 11 heures à
21 heures se succéderont des
concerts qui varient les effectifs et les
ensembles, des grands habitués (Les

Arts Florissants, le Concert Spirituel,
Le Poème Harmonique, l’Orchestre
des Champs-Élysées) aux jeunes ar-
tistes à qui Ophélie Gaillard compte
bien donner toute leur place : « Cette
hybridation des générations, plus
qu’à une certaine époque, fait la ri-
chesse du festival. Les jeunes artistes
ont ainsi l’occasion de côtoyer les
grands noms de la musique an-
cienne depuis cinquante ans. » 
Parmi les révélations à guetter cette
année, sur les concerts de 11 heures
ou 15 heures, on peut citer le trio vo-
cal féminin des Kapsber’Girls, qui
propose un tour de chant façon trou-
badoures, tout en fraîcheur et en lé-
gèreté, ou encore les petits génies de
Sarbacanes, qui font de leurs
concerts instrumentaux de vrais
moments virtuoses, aux faux airs de
bœuf jazz.

Les Bach and Breakfast
Mais les jeunes, c’est bien connu,
sont aussi des couche-tard ! Et c’est là
une des nouveautés de cette édition
2025 : après le concert de 21 heures,
on pourra aller boire un verre sous la

grand-voile du festival, et assister à
un bœuf baroque, animé par les ar-
tistes du festival. « Parce que moi,
j’aime faire la fête ! » lance Ophélie
Gaillard. « J’ai eu l’occasion de vivre
ces moments impromptus à Saintes,
et je voulais qu’on les partage avec le
public. » 

Pour les plus matinaux, le festival
vous donne aussi rendez-vous à
9h 30, en accès libre dans l’abbatiale,
pour une parenthèse de vingt mi-
nutes. C’est le Bach and Breakfast, et
c’est un des moments les plus atten-
dus de cette nouvelle ère du Festival
de Saintes version Ophélie Gaillard
qui, certes courte, n’en sera que plus
rare.
Saintes (17), jusqu’au 19 juillet. De 10 à 52 €.

musique.abbayeauxdames.org 

Sous la voile du festival 
de Saintes, un lieu de
convivialité à quelques
mètres des concerts, qui
promet d’être très animé
cette année. FESTIVAL DE

SAINTES 

Le Festival de Saintes 
ressort la grand-voile !

« J’ai eu l’occasion 
de vivre ces moments
impromptus à Saintes,
et je voulais qu’on les
partage avec le public »

Jusqu’au 19 juillet, le Festival de Saintes propose une grande variété 
de concerts, depuis les petits-déjeuners en musique jusqu’aux bœufs
baroques du soir. Avec les plus grands ensembles de la scène française

Olivier Delaunay

À Royan, Un violon 
sur le sable ou en ville
Sur la plage de Royan (17), le festi-
val Un violon sur le sable revient
pour trois soirées symphoniques en
plein air, les 19, 22 et 25 juillet (ac-
cès libre, places en tribune
payantes). Le ténor Pene Pati, la
chanteuse Barbara Pravi, les dan-
seurs étoilés Alice Renavand et
Stéphane Bullion se succéderont,
accompagnés par l’orchestre du
festival dirigé par Jérôme Pillement.
En parallèle, Un violon sur la ville
investit des lieux plus intimistes. À
retenir : un duel de pianos entre
Yvan Cassar et Marco Poingt, arbi-
tré par Alex Jaffray (17 juillet, Gar-
den Tennis), et un concert de la

violoncelliste Camille Thomas
(20 juillet, théâtre de Verdure à
Vaux-sur-Mer) — également à
l’affiche (photo) du concert du
19 juillet sur la plage.

Manoukian à Jazz 
in Sanguinet
Du 15 au 25 juillet, le festival Jazz in
Sanguinet (40) fête ses 25 ans avec
une programmation éclectique, du
folk au reggae. Les concerts princi-
paux auront lieu à l’Espace Gemme
du 17 au 19 juillet. Parmi les temps
forts : André Manoukian, en solo au
piano avec « La Sultane », voyage
jazz aux accents arméniens, en
avant-première de son nouvel
album (samedi 19 juillet, 22 h 30).

Les Trois Coups de Jarnac
Le festival mêlant théâtre et mu-
sique revient du 17 juillet au 2 août
en Charente avec 14 spectacles et
deux conférences. En ouverture :

« La Traviata » de Verdi (17 et
19 juillet, 19 h 30, Auditorium),
portée par la cie Opéra Clandestin.
En clôture : « Les Liaisons dange-
reuses » (2 août), adaptées par
Arnaud Denis, avec Delphine De-
pardieu, Molière de la meilleure
comédienne pour son rôle de mar-
quise de Merteuil.

Fête des Sottises
à Salies-de-Béarn
Du 18 au 20 juillet, le parc de Mos-
quéros accueille la 16e édition du
festival des arts de la rue. À l’af-
fiche : Les Barjes, Les Philosophes
Barbares, La Mondiale générale, et
des concerts de Gori Gori ou Swing
en Bulles. En prélude, la compa-

gnie Qui s’y Colle et son spectacle
« Chien » feront escale dans les
communes voisines (Puyoô, Sauve-
terre-de-Béarn, Sorde-l’Abbaye et
Navarrenx) du 14 au 17 juillet (21 h).

Natacha Atlas chez Alriq
Icône de la world music, Natacha
Atlas sera à la guinguette Chez
Alriq à Bordeaux le jeudi 17 juillet à
20 h 30. Accompagnée d’un quartet
jazz-électro, elle présente « Parallel
Universe », un nouveau projet
produit par le violoniste Samy
Bishai. Révélée avec Transglobal
Underground, elle compte 15 al-
bums et des collaborations avec
Peter Gabriel, Ibrahim Maalouf ou
Jean-Michel Jarre.

JULIEN MIGNOT 

Idées de sortie
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20 / GRAND COGNAC Charente Libre
Vendredi 18 juillet 2025

1 9h50, hier soir. Les trois coups
sont frappés sur la scène de l’au-
ditorium de Jarnac devant une
salle comble. Le rideau se lève, le

festival de théâtre « Les 3 coups de
Jarnac » est lancé, et pour l’ouver-
ture, ce sont les notes de musique de
la Traviata, l’opéra de Verdi qui ré-
sonnent, jouées par un piano, un
violon et un violoncelle. Un clas-
sique, s’il en est, non pas du théâtre
mais de cet art, qui mêle musique,
danse et chant.
« C’est un rêve qui se réalise d’offrir
un opéra à Jarnac », lance Pierre
Bonnier, président fondateur du
festival, en costume blanc. Car, elles
ne sont pas légion, les occasions de
voir de l’opéra en Charente, surtout
pour une modique somme de 14,50
euros. « Nous méritons tous le spec-
tacle que nous allons voir ce soir. »
Sur scène, des professionnels, de la
compagnie Opéra clandestin et de
la troupe de danse angoumoisine
de Katia Seguin, ainsi que des acro-
bates, et surtout des amateurs, bé-

névoles, sans qui il aurait été impos-
sible de monter cet opéra.
Une trentaine de choristes 100 %
charentais, qui travaillent d’ar-
rache-pied depuis des mois, pour
composer ce chœur. Sortir de leur
posture statique et entrer dans celle
d’acteurs-chanteurs.
«Jouissons », lance la troupe lors des
premières scènes. Les envolées
s’enchaînent, les verres tintent, la
liesse, l’amour de Violetta et Alfredo
naissant est déjà menacé.

« Ce n’est pas élitiste »
Sur cette scène jarnacaise, sans bal-
con, ni fioritures, pas d’orchestre en
fosse, mais dans un coin le piano à
queue et les deux autres musi-
ciennes. Le décor est minime, mais
l’intensité et les airs font le reste,
comme lorsque le père d’Alfredo
échange avec Violetta, dans l’acte II.
«Je trouve que c’est plus vivant, plus
moderne », apprécie Laëtitia. Même
au dernier rang de l’auditorium,
cette spectatrice n’en loupe pas une

miette.
« Je l’écoute en boucle, mais le voir
en vrai, c’est encore mieux », lance
Marie-Hélène. « C’est émouvant,
captivant », ajoute Françoise, qui
voit pour la première fois un opéra.
« Il a eu l’audace de le faire jouer à
Jarnac. » « C’est extrêmement quali-
tatif », continue la dernière pièce de
ce trio d’amies, Christiane.
« Ce n’est pas élitiste du tout, c’est
un spectacle multiple », précise
Alexandre, venu avec intérêt,
puisque sa fille fait partie des dan-
seuses sur scène.
Le festival se refermera le 2 août,
avec un autre destin de femmes, ce-
lui de la marquise de Merteuil, hé-
roïne mal-aimé de Choderlos de La-
clos, interprétée par Delphine De-
pardieu. Entre ces deux représenta-
tions, douze pièces, à découvrir.
« Jouissons. »
Les 3 coups de Jarnac, jusqu’au 2 août. Pro-
gramme et réservations sur les3coupsdejar-
nac.com
JULIE SICOT

LES 3 COUPS DE JARNAC

L’opéra la Traviata lève le rideau
du festival de théâtre
La sixième édition du festival de théâtre a commencé hier soir, avec un opéra, La Traviata, emmené
par une troupe d’amateurs et de professionnels. Une deuxième représentation est prévue samedi.

L’opéra a débuté sur une formidable scène rassemblant plus d’une cinquantaine de personnes. Renaud Joubert 

Le jeudi 31 juillet, à partir de 19
heures, le domaine de La Che-
valerie ouvrira ses portes pour
une soirée de deux concerts
accompagnée d’un repas,
manquant ainsi la 12e édition
de ses soirées d’été.
La soirée va démarrer par deux
concerts qui permettront au
public de voyager autour du
monde. D’abord Cascabel, un
groupe qui reprend les mu-
siques traditionnelles d’Amé-
rique latine. Avec des rythmes
divers (cumbia, huapango, jo-
ropo, chacarera, cueca, zam-
ba) et deux voix féminines, le
groupe promet un voyage mu-
sical du Pacifique à l’Atlan-
tique en passant par la Patago-
nie et les Caraïbes.
Ensuite, c’est le Trio MMC qui
sera sur scène. Un groupe né
de la rencontre de Cisko, per-
cussionniste brésilien qui in-
suffle une pulsation afro-lati-
no unique, Mohamed, bassiste
au groove puissant, et Moha-
med Bis, virtuose de la kora qui
réinvente l’instrument tradi-
tionnel en le propulsant dans
une nouvelle dimension grâce
à l’électrification de ses sono-

rités, avec une pédale wah-
wah, dans l’esprit des solos en-
flammés de Jimi Hendrix. Le
Trio MMC est dans un style
afro-funk, kora électrifiée et
groove. Les percussions, la
basse groove, mais aussi la ko-
ra, harpe africaine aux 21
cordes célestes, permettent de
donner à leur musique une
modernité certaine. Mais ces
trois musiciens ne négligent
pas les traditions et les in-
fluences musicales venues de
Guinée. La touche latino avec
ses rythmes particuliers per-
met d’apporter une touche en-
core plus originale à ce groupe.
Deux autres soirées sont pro-
grammées durant l’été. Le jeu-
di 7 août dès 19 heures égale-
ment. La soirée de clôture de
La Chevalerie en Fête aura lieu
dès le lendemain, vendredi
8 août, au même horaire.
La Cheffe Saran, qui a partici-
pé à Objectif Top Chef 2023,
s’occupera de la restauration.
Réservation au 05 45 96 88 53 ou
06 70 55 7 7 26. Entrée tout public
33 euros par personne (apéritif, re-
pas et concerts compris) et 15 euros
pour les enfants de moins de 10 ans.

SAINT-AMANT-DE-NOUÈRE

Le domaine de La Chevalerie 
en fête revient pour sa 12e édition

Le domaine de la chevalerie fête sa 12e édition des soirées-concerts d’été. CL 

La commune de Saint-Preuil
accueille pour la troisième an-
née consécutive un concert du
festival Eurochestries dans son
église. Le 5 août, c’est avec un
quatuor à cordes composé de
jeunes musiciens venus d’Al-
banie que la musique classique
investira à nouveau ce terri-
toire rural. Les musiques de
Haydn, Mendelssohn, Mozart
et Borodine seront au pro-
gramme.
Vilson Guri, Erbi Piranaj au vio-

lon, Stela Bello, alto, Bashkim
Kupi au violoncelle ont suivi un
parcours de formation brillant.
Ensuite, ils se sont engagés
dans une vie professionnelle
d’excellence au sein de diffé-
rents ensembles musicaux : or-
chestre symphonique, or-
chestre de chambre ou quatuor
- musique classique ou jazz, sur
des scènes nationales et inter-
nationales. Aujourd’hui, ils
font tous les quatre partie de
l’Orchestre Symphonique des
Forces Armées de l’Albanie.
C’est la troisième année consé-
cutive que Saint-Preuil ac-
cueille un concert du festival
Eurochestries après Bouquet

de talent avec entre autres la
très jeune virtuose violoniste
Sora Lavorgna (1er prix dans
l’émission « Prodiges ») et le
quintette à vent « Kesks » venu
d’Espagne.
Pour rappel, le festival Euro-
chestries Charente-Maritime
accueille tous les ans depuis
1989, 360 jeunes musiciens de
haut niveau, âgés de 15 à 25 ans
et venant de différents pays du
monde entier. Pendant quasi-
ment deux semaines, 60
concerts ont lieu sur tout le ter-
ritoire de la Charente-Mari-
time, la Charente et la Gironde.
Renseignements 05 45 83 41 49 ou
06 86 67 65 86.

SAINT-PREUIL

Togha au programme du festival Eurochestries

Le quatuor à cordes « Togha » venu d’Albanie. Repro CL 
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Charente libre
Samedi 19 juillet 2025 LOISIRS / 7

I l partage sa vie entre les mots
du journalisme et ceux du
théâtre. À Jarnac, Christophe
Barbier, ancien directeur de la

rédaction de L’Express ans et édi-
torialiste sur BFM et bientôt pour
LCI, revient pour la deuxième an-
née consécutive avec trois rendez-
vous mêlant théâtre, musique et
réflexion. L’occasion d’interroger
cet équilibre qu’il cultive entre
passion de la scène et analyse poli-
tique.
Vous êtes de plus en plus connu
pour vos rôles au théâtre. D’où
vous vient cette passion ? 
Christophe Barbier. J’ai décou-
vert ça assez jeune, au collège. J’ai
toujours été plutôt littéraire : à
l’époque, je trouvais les romans
du XIXe siècle assez étouffants,
avec ce style très descriptif, sans
place pour l’imagination. Une
professeure de français m’a fait
lire des textes de théâtre. Là, il n’y a
que du dialogue. Ça a été une vraie
bouffée d’oxygène ! Très vite, j’ai

eu envie de jouer et de mettre en
scène. J’ai dirigé la troupe de
théâtre de mes camarades de
l’École normale supérieure, puis
celle des anciens élèves, mais je
voulais garder un pied dans le
monde réel. C’est pour cela que
j’ai privilégié le journalisme. 

Toutefois, vous n’avez jamais lâ-
ché le théâtre. 
Je l’ai toujours pratiqué pour le
plaisir et je suis resté proche de ce
milieu. Maintenant, je n’ai plus de
responsabilité dans une rédac-
tion, donc j’en profite pleine-
ment. Disons qu’avant, j’étais
amateur, et aujourd’hui, profes-
sionnel ! 

Les deux sont liés ? 
Ils se nourrissent l’un l’autre. Le
journalisme politique m’a permis
de comprendre la posture d’un
homme de pouvoir, et donc de
mieux interpréter ce rôle. À l’in-
verse, le théâtre m’a aidé à affiner
mon regard, ce qui est essentiel
dans le travail d’éditorialiste. Les
deux sont consubstantiels : on re-
trouve dans la vie politique les res-

sorts du théâtre. Les Atrides, par
exemple, permettent de lire toute
l’histoire de la famille Le Pen. 

Vous présenterez dimanche
votre spectacle sur Offenbach.
Après Mozart, c’est un autre pas
vers la musique classique ? 
Je ne suis pas musicien, juste un
amateur éclairé. Grâce à ma com-
pagne, la soprano Pauline Cour-
tin, j’ai eu droit à quelques
séances de rattrapage ! Au début,
je pensais qu’Offenbach, qu’on
connaît surtout pour ses opé-
rettes, était un peu superficiel.
Pauline m’a aidé à comprendre
son génie musical. L’opéra-
bouffe, c’est extrêmement so-
phistiqué, c’était une révolution à
son époque. Sous couvert de légè-
reté, l’œuvre aborde des thèmes
de société avec un vrai travail
d’observation, presque journalis-
tique. Cela a permis de populari-
ser un genre noble, tout en faisant
rire et en émouvant. 

Aujourd’hui, vous coanimerez
une conférence au château d’Ar-
denne de Moulidars. Encore une
fois, on retrouve cette notion
d’équilibre entre vos deux pas-
sions ? 
Oui, c’est d’ailleurs le thème de
cette conférence ! L’équilibre est
au cœur de ma double vie. Et Les 3
Coups en sont la preuve : ces deux
univers sont très proches, il est na-
turel de mêler théâtre et politique.
Les Grecs avaient d’ailleurs inven-

té la politique et la comédie en
même temps ; ils sont intimement
liés. 

Vous étiez déjà présent à Jarnac
l’an passé. Que représente cette
ville pour vous ? 
D’abord, une qualité d’écoute du
public qu’on trouve rarement
ailleurs. À Paris, les gens arrivent
cinq minutes avant le début puis
repartent aussitôt après. Ici, non :
on reste, on échange. Il y a une ca-
pacité à renvoyer la balle assez ex-
traordinaire. Et puis, il y a ces

lieux : la Charente, avec ses pay-
sages vallonnés, un peu mysté-
rieux, ses châteaux… Jouer à Bou-
teville, à Moulidars, dans des dis-
tilleries, c’est assez incroyable. Et
puis, à titre personnel, en tant que
journaliste politique, il y a Fran-

çois Mitterrand. J’ai couvert ses
obsèques, je connais sa tombe par
cœur, j’ai visité la maison fami-
liale… Il y a forcément un attache-
ment particulier. 

Dans votre actualité, il y a aussi
ce départ de BFM, après neuf ans
sur la chaîne, pour retrouver LCI.
C’est une manière pour vous de
boucler la boucle ? 
Un peu, même si je préfère regar-
der devant moi. Le métier a énor-
mément changé. Avant, on pou-
vait faire des éditos de quatre ou
cinq minutes. Aujourd’hui, c’est
inimaginable ! Je retrouve aussi
une chaîne moins tournée vers
l’émotion, avec davantage de
temps pour l’analyse, ce qui cor-
respond mieux à la logique d’un
hebdomadaire. Nous allons vivre
deux années décisives pour la dé-
mocratie. Je pars avec l’idée d’ai-
der les gens à voter en connais-
sance de cause, avec cette volonté
d’apporter au citoyen recul et in-
formation. 

Christophe Barbier : « À Jarnac,
le public a une qualité d’écoute »
Pour la deuxième année de suite Christophe Barbier sera aux 3 Coups de Jarnac. Aujourd’hui pour une table ronde,
demain avec son spectacle autour d’Offenbach et lundi pour un seul-en-scène. Un vrai parcours d’équilibriste.

Christophe Barbier jouera, entre autres, Offenbach et les trois empereurs avec sa compagne, la soprano Pauline Courtin. Pascal Gely 

Impossible de rater Christophe Barbier pendant ces 3 Coups de Jarnac. Ce samedi 19,
à 10 h 30 au château d’Ardenne de Moulidars, il entamera son programme charentais
avec une table ronde sur les vertus de l’équilibre (lire aussi page 3).
Dimanche 20 juillet, à 19 h 30 au château de Fontpinot de Lignières-Ambleville, il
jouera son spectacle Offenbach et les trois empereurs, qu’il joue notamment avec
son épouse Pauline Courtin. Enfin, le lendemain, à 19 h 30 au château de Bouteville, il
reprendra son tour du théâtre en 80 minutes, tiré de son Dictionnaire amoureux du
théâtre, paru en 2015 (Plon).

Trois dates pendant les 3 Coups« Sous couvert de
légèreté, l’opérette

aborde des thèmes de
société avec un vrai

travail d’observation. »

NICOLAS GALLIEN
n.gallien@charentelibre.fr

« Pour moi, il y a un
attachement

particulier à Jarnac. »

Fête
médiévale

à
La Rochefoucauld

Animations pour tous en continu : fauconne-
rie, tournois de chevalerie, ateliers frappe de
monnaie, cordage, taille de pierre, calligra-
phie, fabrication de blason, linogravure, pote-
rie, teinture de tissu, vitrail, campement mé-
diéval, lancer de hache, marché d’artisans,
forge, village des gueux, troupe de Vikings,
tissage, déambulations artistiques, musique,
jonglage, spectacle de feu, banquets…
Parc du Château. Samedi, 12h-23h,
dimanche, 10h-19h. 10€ le pass.
05 45 63 07 45.

Musique
slave

en Charente

L’orchestre ukrainien Plaï revient en Charente
pour un concert de soutien. Musiques tradi-
tionnelles d’Ukraine et de pays voisins, des
airs classiques et des œuvres incontour-
nables de la musique slave.
Val-de-Cognac. Église de Saint-Sulpice.
Samedi, 20h30.
Fléac. Église. Dimanche, 15h.
10€, gratuit - 12 ans.

Cirque
franco-italien
à Saint-Yrieix

Spectacles samedi à 18h, et dimanche à
10h30. Atelier cirque samedi à 16h. Visite de la
ménagerie à 11h.
Plan d’eau. De 9€ à 18€, gratuit - 3 ans.
Billetterie sur place 30 minutes avant
le spectacle (pas de CB) ou
librairie CosmOpolite.
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329, avenue du Général-de-Gaulle - SOYAUX

-50%JUSQU’À

SUR LA LITERIE  
ET LE TEXTILE LITERIE

OPÉRATION 
LITERIE

JUSQU’AU 31 AOUT 2025

Du lundi au vendredi : 10h/12h30 - 14h/19h 
Samedi : 10h/19h

Chapiteau literie 
sur le parking

SOLDES*

DERNIERS JOURS
JUSQU’AU 22 JUILLET 2025

 -50%JUSQU’À

UNE SEULE 
ADRESSE

LIVRAISON  
POSSIBLE**

ENSEMBLE LIT - MATELAS - SOMMIER - ACCESSOIRES - OREILLER - COUETTE - LINGE DE LIT - CONVERTIBLE

* Offre valable pendant la durée légale des soldes.  
Selon les stocks disponibles. Voir conditions en  magasin.

22, rue de la Bisaiguë (A côté de Kéria Luminaires) - Zone des Montagnes - CHAMPNIERS - 05 45 69 96 30
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Figure influente du monde de la télé et des affaires, Dominique Delport accueille ce samedi dans son château d’Ardenne à Moulidars,
tout près de ses racines familiales, une table ronde dans le cadre du festival des 3 Coups de Jarnac. P. 3

La vie de château
du grand patron 

MOULIDARS

THÉÂTRE 
Entre Jarnac 
et Christophe Barbier
c’est le grand amour P. 7

PRESSIGNAC
Un Britannique se tue
en chutant du toit 
de la maison qu’il retapait P. 4

ANGEAC-CHARENTE
Le chantier de fouilles 
de dinosaures révèle encore
de nouveaux trésors P. 5

MONTBRON
200 habitants et élus
au soutien 
du maire inéligible P. 15
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«L e journalisme
mène à tout à
condition d’en
sortir. » Avec Do-

minique Delport, on comprend
enfin cette citation rabâchée à
tous les Albert Londres en herbe.
Qui ne deviennent pas tous pro-
priétaires d’un morceau d’histoire
aussi prestigieux que le château
d’Ardenne à Moulidars, où le néo-
Charentais de 57 ans accueille au-
jourd’hui une tripotée de mi-
nistres et de figures des médias,
pour une table ronde qui s’an-
nonce de haut vol, dans le cadre
du festival des 3 Coups de Jarnac
(lire encadré).
Il faut dire que ce surdiplômé a
mis la barre haut d’entrée. Domi-
nique Delport avait déjà trois en-
fants mais pas 30 ans quand il fut
nommé rédacteur en chef de la ré-
daction de M6, et patron de maga-

zines aussi novateurs à l’époque
que Capital et Zone Interdite.
« J’avais la passion du journalisme
depuis mes 14 ans. J’ai commencé
par les radios libres, puis Radio
France et j’ai même joué à Tintin

reporter en sillonnant l’Afrique
avec ma sœur et deux amis pour
RFI », énumère celui qui fut égale-
ment enseignant en journalisme
au sein de la réputée école de Lille
à seulement 27 ans.

Directeur général du groupe Havas
Précoce. Voire un peu trop quand
en 2000, il emprunte un million
d’euros pour créer une start-up de
streaming. « Deux mois après, le
Nasdaq s’écroulait et la bulle in-
ternet explosait. J’ai dû sortir les
rames », se souvient-il. Pas long-
temps. Dominique Delport
adapte sa technologie à la télé et
devient prestataire, notamment
pour Loft Story, d’Endemol, qui
commence à amasser les millions
grâce à la téléréalité. Parallèle-
ment, il est producteur sur Ca-
nal+ et présentateur d’une émis-
sion sur les nouvelles technolo-
gies sur Direct 8 que vient de créer
un certain Vincent Bolloré. Le mil-
liardaire le propulse bientôt défi-
nitivement dans le monde des af-
faires. Directeur général d’Havas
media France, puis Monde, puis
Vivendi Content puis carrément
du Groupe Havas et de ses 20.000
salariés.
Dominique Delport est comme
dans la chanson du film « Itiné-
raire d’un enfant gâté ». Il a son
bureau en haut d’une tour, d’où il
voit la ville à l’envers, il passe la
moitié de sa vie en l’air, entre New
York et Dubaï. Mais avec le covid,
il ressent l’envie d’un port d’at-
tache : « On avait loué un château
à Saint-Emilion. C’est là que je me
suis dit que ce serait formidable
d’avoir une demeure pour réunir
tout le monde. » Par hasard, il
tombe sur l’annonce du château
d’Ardenne à Moulidars. « Enfant,
j’avais passé des dimanches dans

le coin, mais c’était un peu flou. »
C’est son père qui lui a rafraîchi la
mémoire en lui expliquant que sa
grand-mère est née à deux kilo-
mètres seulement.
Dominique a retrouvé des cousins
germains, dont il ignorait l’exis-
tence, et qui vivent à 300 mètres
du château. Il s’est plongé avec
délice dans le monde du cognac :
« J’ai acheté un hectare de vigne.
C’est symbolique mais j’ai vrai-
ment envie d’apprendre, de me
faire la main », dit-il en rappelant
que son grand-oncle était viticul-
teur et que pendant un siècle, le
château a appartenu à la famille
Hine. « Une famille franco-an-
glaise, comme la mienne », ex-
plique celui dont l’épouse Eliza-
beth est une productrice de télé
anglaise.
Dominique Delport est intaris-
sable sur cette propriété dont les
premières traces remontent au
XIe siècle, et qui fut aux premières
loges de la célèbre Bataille de Jar-
nac, entre catholiques et protes-
tants. C’est dans sa tour que fut
exposé le corps du prince de
Condé. Le château fut également
la propriété de Pierre Mehée d’Ar-
denne, mousquetaire de Louis
XIV. Si quatre ans après son acqui-
sition, les travaux de restauration
n’ont pas encore commencé, son
nouveau propriétaire compte
bien s’y investir totalement.
Preuve de son coup de foudre, il a
emprunté le nom d’Arduina, la

déesse gallo-romaine de la
chasse, pour baptiser sa société de
conseil stratégique et d’investis-
sement, qui rayonne en particu-
lier à Dubaï et Riyad.

De Macron au roi Charles III
D’Ardenne est déjà devenu le QG
de toute la famille Delport. « Je
viens tous les mois », dit Domi-
nique Delport, qui y a reçu il y a
deux ans son ami Tony Parker. De
Nicolas de Tavernost à Vincent
Bolloré, le businessman a tout le
gotha sur son carnet d’adresses. Il
a travaillé pour les deux cam-
pagnes présidentielles d’Emma-
nuel Macron, produisant en 2022
sa websérie « Le candidat ». Il était
la semaine dernière des invités du
dîner d’Etat donné par le roi
Charles III au château de Windsor

en l’honneur du président fran-
çais, qui l‘a décoré de la Légion
d’honneur en début d’année. S’il
a dû décaler à hier son arrivée à
Moulidars, c’est parce qu’il avait
un dîner important jeudi avec un
ministre saoudien.
Fils d’un ancien élu chevènemen-
tiste d’Orléans, Dominique Del-
port n’a pas prévu de s’investir
dans la politique charentaise. « Ce
n’est pas à l’ordre du jour. En re-
vanche, j’ai très envie d’aider à y
développer des activités écono-
miques. Je suis fasciné par le co-
gnac et par le savoir-faire de ses
250 maisons. C’est un produit ex-
ceptionnel et j’aimerais apporter
ma pierre à l’édifice », confie-t-il.
En cette période de crise, un coup
de main d’un homme au bras si
long est forcément le bienvenu.

Dominique Delport, du monde 
des affaires à la vie de château
Pour le festival des 3 coups de Jarnac, le néo-châtelain, proche de Macron et de Bolloré, ouvre aujourd’hui les portes de son château
d’Ardenne, à Moulidars, où il a retrouvé ses racines familiales.

Dominique Delport avec Jeanne, la plus jeune de ses trois enfants, devant le château d’Ardenne, nouveau nid familial. Céline Levain 

ARMEL LE NY
a.leny@charentelibre.fr

« J’ai acheté un
hectare de vigne. C’est

symbolique mais j’ai
vraiment envie

d’apprendre, de me
faire la main. »

Dominique Delport avait reçu Tony Parker à d’Ardenne il y a deux ans Repro CL 

Dominique Delport et Pierre Bonnier, le fondateur des 3 coups de Jarnac, ont fait
connaissance en Charente il y a un an et demi. « J’ai trouvé ce festival formidable et
j’ai proposé à Pierre de lui ouvrir d’Ardenne. » Ce ne sera pas une pièce de théâtre
mais pour une table ronde prestigieuse, ce matin à 10 h 30, dans le parc. Éric Woerth,
ancien ministre du Budget, Aurore Bergé, ministre chargée de l’Égalité femmes-
hommes, Éric Fournier, ancien ambassadeur en Géorgie, en poste pendant la guerre
russo-géorgienne de 2008, et les journalistes François de Closets, Guillaume Tabard
et Christophe Barbier échangeront sur « Les vertus de l’équilibre ? », un thème choisi
avec gourmandise par Pierre Bonnier. En cas de pluie, un repli est prévu à la salle des
fêtes de Moulidars.
Samedi 19 juillet à 10 h 30. Entrée 10 €.

Deux ministres, un ambassadeur et trois
journalistes célèbres pour une table ronde
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Avec le 
soutien de

Samedi dernier, Patrice Mandon,
le président de la société de
chasse et son équipe recevaient à
déjeuner les chasseurs, familles,
amis à la salle des fêtes, à l’occa-
sion du repas de fin de saison.
« La coutume est de se retrouver à
l’aire de loisirs mais les condi-
tions météo ne sont pas favo-
rables aujourd’hui. Un coup de
chapeau à tous les bénévoles
présents et à Germain Thomas, O
fait du 'Beun, qui a cuit les deux
sangliers à la broche », salue le
président, qui a aussi fait un
point sur la saison.
« La société de chasse compte 27
chasseurs. Nous avons eu 12

cartes en moins. La saison a été
moyenne. Les charges aug-
mentent et le nombre de chas-
seurs diminue. Nous ferons donc
moins de lâchers », poursuit le
président. À noter dans les agen-
das, le brevet sur lièvre qui aura
lieu le 28 février et 1er mars 2026.
« L’occasion de collecter des
fonds avec le repas de ce jour »,
lance Patrice Mandon.
La vente des cartes pour la prochaine
saison aura lieu le samedi 13 septembre
après-midi (tarif : 80 euros). Composi-
tion du bureau : président, Patrice Man-
don ; vice-président, Sébastien Loca-
telli ; trésorier, Anthony Seguin ; secré-
taire, Samuel Hérard.

NERCILLAC

La société de chasse fait le point
de la saison

Patrice Mandon, le président de la société de chasse et son équipe entourent Germain
Thomas, aux manettes de la broche. CL 

Dimanche soir, au château de
Fontpinot, domaine Frapin, le
ciel charentais a eu la délicatesse
de rester clément pour accueillir
« Offenbach et les trois empe-
reurs », joué devant plus de
450 personnes, dans le cadre des
3 Coups de Jarnac. Un moment
rare, vif et pétillant, porté par un
Christophe Barbier méconnais-
sable. Oublié l’éditorialiste ! Sur
scène, c’est un comédien heu-
reux, drôle, malicieux, qui
s’amuse avec une liberté savou-
reuse. À ses côtés, son épouse
Pauline Courtin, lumineuse. En-
semble, ils ont conquis le public
dès les premières minutes par
leur gaieté communicative.

En coulisses, Christophe Barbier
confiait : « Jouer en plein air, sans
contrainte de lumière, c’est pour
moi une immense respiration,
une liberté d’expression et d’in-
terprétation. » Cette liberté, on la
sent à chaque instant, servie par
un texte vif et une interprétation
inspirée. Au piano, Vadim Sher
apporte sa touche élégante et
subtile, prolongeant l’esprit
d’Offenbach avec brio.
Une heure et demie de théâtre vi-
vant, surprenant, drôle et raffiné.
Déjà applaudi au Poche Mont-
parnasse cet hiver, ce spectacle
trouve en Charente une saveur
unique, entre éclats de rire, esprit
et élégance.

LIGNIÈRES-AMBLEVILLE

« Offenbach et les trois empereurs »,
un éclat de rire et de liberté

Christophe Barbier, Pauline Courtin, Vadim Sher. CL 

La première soirée des Nuits
blanches en pays Jaune d’or, qui
fêtent leur 30e anniversaire, a
réuni près d’une centaine de spec-
tateurs (soit 21 voitures), vendredi
dernier. Les quelque 80 acteurs
bénévoles ont rivalisé de talent et
d’enthousiasme durant près de
trois heures que dure l’aventure
du sable à la bouteille, entre les an-
ciennes carrières de Saint-Même-
les-Carrières et Segonzac, en pas-
sant par le village de La Nérolle,
après un circuit touristique en voi-
ture.
Après une présentation rapide de
la commune de Saint-Même par
Fabien Delisle, maire, et quelques
consignes, le public a découvert
une tribu d‘hommes préhisto-

riques qui taillent le silex et la peau
pour chasser et se vêtir, un mar-
chand de sable en bordure d’un
étang pour un moment de détente
familiale, des ouvriers qui ex-
ploitent le sable et se retrouvent
dans l’épicerie-buvette du village
où l’on parle aussi du phylloxéra.
On découvre les dessous du verre
et d’une verrerie, avant de clore le
périple par l’élection mouvemen-
tée de Miss Bouteille, mise en
scène par Laurence Le Faou.
Prochains rendez-vous, vendredi
25 juillet ; vendredi 1er, 8, 15, 22, 29 août (1er
départ à 20 h 30 ; 2e départ à 21 h 15 ; 20 h 15
et 20 h 45 à partir du 1er août). Renseigne-
ments et inscriptions au 05 45 82 10 71 ou au
07 60 57 88 67. Facebook : Animation
culture Grande Champagne.

SAINT-MÊME-LES-CARRIÈRES ET SEGONZAC

Départ haut de gamme des Nuits
blanches en pays Jaune d’or

La tribu taille le silex et le cuir. CL 

Une erreur s’est glissée dans l’article paru
hier, concernant les réservations pour la
balade contée nocturne du jeudi 21 août.
Les réservations sont à au 06 07 35 91 69 et
non au 06 07 35 91 36.

JULIENNE

Réservations à la balade
contée nocturne

Après le succès de sa première édition
l’an dernier, le Logis de Mortier, en col-
laboration avec l’association de loisirs
en pays Rouillacais (ALPR), organise
une soirée festive à partir de 18 heures
et jusqu’à 23 heures, samedi 26 juillet.
Gratuite et ouverte à tous, on trouvera,
au menu de cette animation, jeux en
bois et ateliers animés par l’ALPR mais
aussi et surtout de quoi se restaurer
au magasin de la ferme : légumes, fro-
mages et viandes, barquettes de frites
maison, braseros et planchas à dispo-
sition. Amener son couvert. Nathalie et
Jean-Michel feront danser les convives
avec leur répertoire de variétés fran-
çaises.

VAL-D’AUGE

Soirée à la ferme 
au Logis de Mortier

Samedi matin, une vingtaine d’enfants et
d’adultes avaient rendez-vous à la mé-
diathèque de Châteauneuf où les atten-
dait Loreleï Hardy, animatrice départe-
mentale de l’association Francas Cha-
rente. Ils étaient Castelnoviens, Charen-
tais et vacanciers. Chaque personne du
groupe a reçu chacun un carnet compor-
tant une quinzaine d’énigmes auxquelles
il faudra répondre en parcourant la ville.
Des photos représentant des sculptures,
des lieux sont aussi dans le livret et vont
permettre « aux détectives en herbe » de
répondre aux questions.
Les participants se sont scindés en trois
équipes et sont partis dans des direc-
tions opposées : une vers le marché, une
autre vers l’église et vers la place des
Minimes. Ils ont demandé à la population
de les aider, ont observé les murs, des
lieux et des vitraux pour remplir le ques-
tionnaire. Quelques-uns ont même télé-
phoné à l’animatrice pour avoir les in-
dices. En fin de matinée, tous se sont
retrouvés à la médiathèque et tous
avaient pu répondre aux questionnaires,
heureux d’avoir découvert ou redécou-
vert Châteauneuf avec ce moment lu-
dique.

CHÂTEAUNEUF-SUR-
CHARENTE

Des énigmes pour
redécouvrir la ville

Les participants ont arpenté les rues à la
recherche des réponses aux énigmes. CL 
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D eux Molières, ça pose
un comédien. Mais
Maxime d’Aboville,
couronné en 2015

pour « The Servant » (mise en
scène de Thierry Harcourt, de
l’auteur britannique Robin
Maugham) puis en 2022 pour
« Berlin Berlin » (mise en
scène de José Paul ; de Patrick
Haudecœur et Gérald Sibley-
ras), revient surtout en habi-
tué des 3 Coups de Jarnac.
Cette année, il joue ce soir, au
château de Bouteville, son
spectacle sur la Révolution
française. 
Entretien avec un féru d’his-
toire et de littérature, pour qui
la nuance est une vertu cardi-
nale.

Vous revenez aux 3 Coups de
Jarnac pour jouer votre pièce,
« La Révolution française ».
Qu’est-ce qui vous a poussé à
créer ces spectacles histo-
riques ? 
Maxime d’Aboville. Effective-
ment, cette pièce que je joue
depuis 2021 s’inscrit dans une
trilogie autour de l’histoire de
France. Initialement, je
n’avais pas de goût particulier
pour la discipline. Mais pour
un rôle historique où j’incar-

nais Napoléon Bonaparte, j’ai
pu me rendre compte que je
connaissais mal l’histoire de
notre pays. La réflexion a été
la suivante : si je suis dans ce
cas, je ne dois pas être le seul. 

Cette pièce raconte l’histoire
de la Révolution en emprun-
tant à la grande littérature

française. 
C’est une littérature qui a été
oubliée. J’ai puisé dans les
grandes œuvres du
XIXe siècle. Cette pièce, c’est
un assemblage de grands
textes. Dumas, Michelet, Cha-
teaubriand… Ce sont souvent
des textes très denses, de cen-
taines de pages, dont j’ai ex-
trait la sève. Ils racontent ma-
gnifiquement bien ce tour-
nant historique de notre his-
toire et ces temps troubles. Et
puis les grands textes ont un
souffle qui capte le public. 

Justement, n’y a-t-il pas un
lien avec notre époque agi-
tée ? 
Je crois que notre démocratie

est sujette à la crise. Nous ne
sommes pas une démocratie
de compromis, toute réforme
se passe par des séismes, on
demande beaucoup au pou-
voir… La Révolution était aus-
si une période de crise, avec
des courants qui s’affron-
taient. Il faut quand même se
rappeler qu’entre deux cou-
rants qui avaient le même but,
les Montagnards et les Giron-
dins, tout le monde a fini par
s’entre-dévorer. Ne restait
plus que Robespierre qui a fi-
ni la tête coupée ! C’est un gâ-
chis humain, un moment de
violence unique. Face à cela,
on peut se demander quel est
notre rapport à la démocratie
et lancer une réflexion sur son

fonctionnement, dans un
monde polarisé où la nuance
n’a plus sa place. 

L’an passé, vous aviez inter-
prété André Bitos. Pas trop
difficile d’abandonner ce
personnage ? 
Ce n’est pas si difficile ; quand
la pièce s’arrête, on redevient
qui on est, surtout avec ce
personnage [« Pauvre Bitos ou
le dîner de têtes » est une
pièce créée par Anouilh en
1956, où André Bitos, fils du
peuple devenu substitut du
procureur de la République,
fait preuve d’un peu trop de
zèle au lendemain de la Libé-
ration, NDLR]. Sinon, je de-
vrais me poser des questions !

(rires) J’aime ce genre de rôle,
de salauds, et j’aime lui re-
donner de l’humanité, cher-
cher entre l’ombre et la lu-
mière. Là aussi, il est question
de nuance, d’équilibre. La vie
est rarement soit noire, soit
blanche. En 2024, nous avions
entamé notre tournée à Jar-
nac. Nous jouons la dernière
date à Ramatuelle cet été,
c’était une belle aventure. 

Après cela, quels sont vos
projets ? 
Je vais bientôt mettre en
scène « Les Justes », d’Albert
Camus, au Théâtre de poche
de Montparnasse à partir du
2 septembre, avec d’anciens
élèves de mes cours que je re-
trouve avec plaisir. Là encore,
il va être question de nuance :
est-ce qu’on peut accepter un
crime pour obtenir un monde
meilleur ? Dès le 23 janvier, je
serai au Théâtre des nouveau-
tés, toujours à Paris, pour la
comédie « Cochon d’Inde »,
mise en scène par Sébastien
Thierry. 

Vous devenez un incondi-
tionnel des 3 Coups de Jar-
nac. Qu’est-ce que signifie
pour vous ce rendez-vous es-
tival ? 
C’est un bonheur absolu ! Qui
est double car à Jarnac, il n’y a
que des gens qu’on aime. En
2021, j’avais vu « Les Caprices
de Marianne », de Stéphane
Peyran, au château de Boute-
ville. Quelle pièce, et quel
lieu ! Ça devient un moment
inoubliable. Alors jouer à mon
tour ici, j’en suis très heureux.
Pierre Bonnier a vraiment
réussi à créer quelque chose
de formidable. En 2024, j’étais
venu avec mon fils, qui a 12
ans désormais. Il avait adoré
et m’a demandé de revenir cet
été ! C’est un moment père-
fils important, une belle date
de notre été.
PROPOS RECUEILLIS PAR
NICOLAS GALLIEN
« La Révolution française » de
Maxime d’Aboville, au château de
Bouteville, ce soir à 19 h 30. Tarif nor-
mal : 14,50 euros. Renseignements
sur le site internet les3coupsdejar-
nac.com.

Maxime d’Aboville fait sa révolution
aux 3 Coups de Jarnac

Fidèle des 3 Coups de
Jarnac, le comédien
Maxime d’Aboville revient
pour jouer son spectacle
sur la Révolution
française, où se mêle
Histoire et grande
littérature. Rendez-vous
ce soir au château de
Bouteville.

Maxime d’Aboville s’inspire de la littérature du XIXe siècle pour raconter la Révolution française. Laetitia Heurteau 

« La Révolution était
aussi une période de

crise, avec des
courants qui

s’affrontaient. »

« J’aime ce genre de
rôle et j’aime lui

redonner de
l’humanité, chercher
entre l’ombre et la

lumière. »
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Votre été «Sud Ouest»

Dans le langage courant,
le coup de Jarnac
évoque une manœuvre
pernicieuse. On se

trompe ! Le coup de Jarnac est loyal.
Il fait référence à un duel du
XVIe siècle et à la botte secrète du ba-
ron Guy Chabot de Saint-Gelais. Le
coup de Jarnac – habile et imprévu –
est un coup de maître, comme le fes-
tival de théâtre qui joue avec son
nom et fait résonner le bruit sourd
du bâton sur la scène, avant les re-
présentations…
Les Trois Coups de Jarnac, 6e édi-
tion, ont débuté le 17 juillet avec
maestria. Ce jeudi-là, le public cha-
rentais a applaudi la célébrissime
« Traviata » de Verdi. La partition
était jouée et chantée par les artistes
de la compagnie lyrique Opéra clan-
destin, épaulés par de nombreux ta-
lents locaux : les chanteurs du chef
de chœur David Parola, prof de mu-
sique à Cognac, et 12 danseurs de
l’école de Katia Seguin à Angou-
lême. Le ton était donné : enjoué,
festif et pas bégueule, à l’image de ce
festival singulier, créé en pleine épi-
démie de Covid.

Deux créations
L’événement a été rêvé et orchestré
par Pierre Bonnier, un entrepreneur
parisien et producteur de théâtre,
amoureux de la Saintonge et du
fleuve Charente. Témoignage :
« Nous souhaitions proposer en
Charente ce qui se fait de mieux à
Paris ! Le théâtre aux Trois Coups de
Jarnac, c’est pas loin, c’est pas cher et
c’est pas chiant… Ne l’écrivez pas
ainsi – la formule est un peu triviale
–, mais c’est l’idée, quelque chose
d’exigeant, chaleureux et acces-
sible. »
Le millésime 2025 alterne quatorze

pièces et spectacles (dont deux créa-
tions). Il attend environ 9 000 spec-
tateurs, qui se sont rués sur les billets
au prix imbattable de 14,50 euros.
Aujourd’hui, au château de Boute-
ville, on joue « La Révolution fran-
çaise », de et avec Maxime d’Abo-
ville, d’après Hugo, Michelet,
Dumas et Lamartine, dans une mise
en scène de Damien Bricoteaux.
Demain, à Jarnac, on donne « Signé
Guitry, cinq comédies en un acte de
Sacha Guitry », d’après Sacha Guitry,
dans une mise en scène de Laure
Trégouët. Une dizaine d’autres
dates sont programmées jusqu’à la
clôture, le samedi 2 août.

Le panache du final
Évoquons ce final, incontournable
et riche de promesses. Réservez vite,
les 356 fauteuils de la salle Maurice-
Ravel à Jarnac ont sans doute été pris
d’assaut. Le 2 août, donc, le festival
se terminera par « Les Liaisons dan-
gereuses », de Choderlos de Laclos,
mises en scène par Arnaud Denis.
La distribution ne manque pas de
panache : Delphine Depardieu en

marquise de Merteuil, Valentin de
Carbonnières en Valmont, Michèle
André en Madame Rosemonde,
Marjorie Dubus en Cécile de Vo-
langes et Salomé Villiers en Ma-
dame de Tourvel.

Cette adaptation jugée « vénéneuse
et moderne » a épaté la critique.
Créée au Théâtre Tête d’or à Lyon en
2023, jouée des semaines entières à
la Comédie des Champs-Élysées à
Paris, la pièce était auréolée de
quatre nominations aux Molières
2025. Celui de la meilleure actrice
(catégorie théâtre privé) est allé à
Delphine Depardieu. C’était le
28 avril, sur la scène des Folies Ber-
gère à Paris.
Certains spectacles affichent complet.

Toutes les informations sur le site :

les3coupsdejarnac.com

« Le meilleur du théâtre
parisien » à Jarnac
La sixième édition du festival Les Trois Coups de Jarnac (16) bat son plein. 
Elle se terminera le samedi 2 août par une version des « Liaisons
dangereuses » primée à la cérémonie des Molières 2025

Olivier Sarazin 
o.sarazin@sudouest.fr

Valentin de Carbonnières et Delphine Depardieu dans « Les Liaisons
dangereuses ». CÉDRIC VASNIER 

« C’est l’idée, quelque
chose d’exigeant,
chaleureux 
et accessible »

Imposant, on le croirait tout droit
sorti d’un roman de Jules Verne.
Sauf qu’on ne le trouve pas « vingt
mille lieues sous les mers », mais
dans les cours d’eau de la région.
Alors, délit de sale gueule ou véri-
table danger pour la faune et la
flore locale ?
Le silure, originaire du Danube,

est présente depuis la fin des an-
nées 1980, en France, notamment
en Dordogne. Difficile de savoir ce
qui lui a permis de s’installer. Tou-
jours est-il qu’il s’est très rapide-
ment adapté à l’environnement lo-
cal et a connu une explosion
démographique à la fin des années
1990.

Le silure aime les courants lents et
chauds. Il peut engloutir tout ani-
mal restant statique sur le rivage et
vivre jusqu’à quarante ans, pou-
vant ainsi atteindre 2,50 m.
En mai 2025, une campagne de
pêche massive de silures, sur la
Basse Dordogne et la Garonne, a
permis de faire baisser la préda-
tion sur des espèces comme la
lamproie marine ou la grande
alose. Des poissons migrateurs
dont sont friands les silures.
Clément Bouynet
Archives « Sud Ouest » - Article

initialement publié le 26 juillet 2019

Incroyables petites bêtes : le silure, 
entre fantasme et réalité

Son apparence et sa taille n’incitent pas les
pêcheurs à le porter dans leur cœur. Préjugés 
et fantasmes l’accompagnent en permanence

La Fédération départementale de la pêche de Dordogne exhorte à « en finir avec la
légende du silure grand prédateur ». ARCHIVES RONAN CHEREL / « SUD OUEST » 

Débarquant de Jamaïque, Hezekiah
Moscow (Malachi Kirby) et Alec
Munroe (Francis Lovhall) dé-
couvrent Londres avec beaucoup
d’espoirs et le sourire aux lèvres. Mais
ils vont vite déchanter, car cette mé-
gapole ne voit pas d’un bon œil l’arri-
vée de gens de couleur dans la capi-
tale de l’empire britannique. Ils vont
rapidement se retrouver dans l’East
End, où se côtoient voleurs et prosti-
tuées.

Des gens peu fréquentables
C’est ici que les deux Jamaïcains vont
découvrir le monde interlope qui
vient de leur ouvrir les bras. Pour ga-
gner sa vie, il faut se battre, au pre-
mier sens du terme. Tous les soirs
sont organisés dans des tripots lo-
caux des matchs de boxe illégaux, par
des gens peu fréquentables. Heze-
kiah y voit leur salut. Il va devoir com-
battre contre la star du boui-boui et
du quartier, « Sugar » Goodson, in-
vaincu jusque-là. C’est aussi dans ce
lieu qu’il va aussi retrouver la cheffe
du gang entièrement féminin des
Forty Elephants, Mary Carr (Erin Do-
herty). 

Pour cette nouvelle série, Steven
Knight applique les recettes qui ont
fait le succès de « Peaky Blinders » : du
punch, des faits inspirés du réel, et le
récit glaçant des ravages de la coloni-
sation et du racisme systémique qui
va avec. Il y ajoute une touche fémi-
niste avec son personnage de Mary
Carr, une femme aspirant à l’indé-
pendance. 
Le résultat est efficace avec un remar-
quable travail de la direction de la
photographie pour retranscrire l’at-
mosphère repoussante et étouffante
du Londres à l’époque victorienne.
Pour cela, la production a réuni des
comédiens talenteux, Erin Doherty
(Mary Carr) qui interprétait la prin-
cesse Anne dans « The Crown », Ma-
lachi Kirby (Hezekiah Moscow), vu
dans « Racines », et Stephen Graham
(« Sugar » Goodson) connu pour son
rôle dans « The Irishman ».
Si l’issue est un peu décevante, elle
est immédiatement suivie d’un « À
suivre », ouvrant grand sur des
scènes mouvementées de la saison 2.
Jean-Michel Selva
« A Thousand Blows » est disponible sur

Disney+

La série de l’été : « A Thousand
Blows », plongée fascinante
dans un Londres interlope

La nouvelle série de Steven Knight, créateur de
« Peaky Blinders », s’attaque à l’univers des matchs de
boxe illégaux à Londres, fin XIXe. À voir sur Disney +

« Sugar » Goodson (Stephen Graham), Mary Carr (Erin Doherty) et Hezekiah
Moscow (Malachi Kirby), les héros de cette série. DISNEY+ 
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Les fruits à pépins mis 
en bouteille
Villars-les-Bois. L’association
Arts-Terre permet de valoriser les
fruits à pépins en mettant à disposi-
tion son matériel et de repartir avec
ses bouteilles de jus. Cette presta-
tion encadrée se fait dans un cadre
familial, entre amis ou pour une
association. La jauge minimale est
de 50 kg de fruits pour une pressée.
Les personnes intéressées doivent
participer à la fabrication ainsi
qu’au nettoyage du matériel. Il faut
adhérer à l’association Arts-Terre :
10 € par personne, 15 € par famille et
20 € par association. Tarif (par bout)
: des bouteilles 0,60 € ; des cap-
sules 0,10 € ; du gaz : 0,14 € ; de l’en-
tretien 0,23 €. Il est possible de venir
avec ses bouteilles et capsules de
diamètre 48 mm. L’atelier a lieu au
19, rue des Grelots. Contacter l’as-
sociation Arts-Terre contact@arts-
terre.fr pour prendre rendez-vous.

On en parle

ARTS TERRE 

Champdolent
Concert. La commune organise
la 5e édition de sa soirée Les
Pieds dans l’herbe samedi
26 juillet, derrière la mairie.
Dès 19 h, Matthieu Lermite et la
Compagnie Pantoum (reprise
de Renaud à la guitare et au
chant). À 21 h, le groupe Ar-
kenstone (reprises et composi-
tion de rock symphonique).
Prévoir siège et/ou couverture.
Tarif : 5 €. Restauration (prévoir
ses couverts) et buvette propo-
sées par Les Amis de Champ-
dolent.

Saint-Jean-d’Angély
Stage. La clown Stella Pétille
propose, samedi 26 juillet, une

journée « clown et danse » à
partir de 10 h dans les locaux
de la Compagnie du Tapis Vo-
lant (10, place du 18-juin-1940 à
Saint-Jean-d’Angély). Ce stage,
ouvert aussi aux débutants, est
réservé aux adultes. Participa-
tion : 70 €. Renseignements au
06 78 62 07 80.

Saint-Sulpice-d’Arnoult
Concert. La commune propose
un concert dimanche 27 juillet
à 17 h dans le jardin de la cure.
Ce « concert de New-Orléans »
sera joué par le Dixie-Bayou :
banjo, Alto, Clarinette, cornet
saxophone baryton, batterie
pour un swing des années 1920-
1930. Entrée libre.

Communes express

Les Gonds, Courcoury, 
Chaniers
Francis Berry 07 86 58 9615.
berryfrandia@yahoo.com
Saint-Georges-des-Coteaux, Font-
couverte, Écurat
Florence Lonlas
06 62 47 44 50.
florencelonlasSO@gmail.com
Couvre également La Chapelle-
des-Pots et Bussac-sur-Charente
Corme-Royal, Gémozac, 
Thénac et alentours
Olivier Bertrand 06 60 57 0015.
olivier.bertrand.sudouest
@gmail.com
Pont-l’Abbé-d’Arnoult, Trizay
Patricia Mathieu 
05 46 74 94 39 ou 06 981165 27.
mathieu.patricia.j@orange.fr
Port-d’Envaux, 
Crazannes et Plassay
Hoël Germain
06 86 59 97 06.
hoelgermain.so@proton.me.
Saint-Porchaire
Jacky Loussouarn
05 46 95 06 42 ou 06 82 26 9106.

jacky. loussouarn0173@orange.fr
Couvre également les communes
de Beurlay, Geay, La Vallée, 
Romegoux 
Saint-Jean-d’Angély
Philippe Brégowy 06 50 36 54 64.
maxelena4@yahoo.fr
Marylou Richet
06 08 78 82 18.
marylouche17@gmail.com
Aulnay et Loulay
Agathe Armengaud-Rullaud
07 72 38 37 94. 
agathe.rullaud@yahoo.fr
Saint-Hilaire-de-Villefranche
Pierrette Laclie 05 46 95 95 51.
pepette.laclie@wanadoo.fr
Saint-Savinien
Jean-Claude Denéchaud
06 37 62 34 92.
denech97@yahoo.fr
Couvre également les communes
de Taillebourg, d’Annepont, Le-
Mung et Les Essards.
Tonnay-Boutonne
Christine Comet
06 87 07 49 44.
christine.comet@nordnet.fr

Correspondants

La 6e saison du festival Les 3 Coups
de Jarnac, présidé par son fondateur
Pierre Bonnier, a débuté le 17 juillet
avec une création théâtrale specta-
culaire, la célèbre histoire de Violetta
dans « La Traviata » de Verdi (1853).
Outre le thème des amours contra-
riés, sublimes et tragiques, et les mé-
lodies bien connues, c’est la mise en
scène moderne de Sophie de Guerry
qui a séduit le public. Elle a su
concocter une riche aventure collec-
tive, à la fois humaine et artistique.
S’y côtoient avec bonheur les chan-
teurs professionnels et danseurs-
acrobates de l’Opéra clandestin
avec les 27 choristes de groupes di-
vers et les 16 danseuses de la troupe
de Katia Seguin, tous venus de Cha-
rente. Ainsi, depuis décembre 2024,

sous la houlette patiente et éner-
gique de David Parola, chef de
chœur, et l’accompagnement au
piano de David Nicolle, les choristes
ont répété leurs partitions à loisir,
chez eux et lors de week-ends in-
tenses, de façon à « maîtriser le chant
et le jeu, ce qui n’est pas, pour nous,
un exercice familier », déclare Na-
thalie, venue du groupe choral des
Noctambules. 

Mille spectateurs
Le résultat est probant : lors des deux
soirées des 17 et 19 juillet dans l’audi-
torium de Jarnac, 500 spectateurs à
chaque fois ont été « plus que satis-
faits », selon un groupe d’amateurs
de chants lyriques, ainsi que des per-
sonnalités invitées comme le député

Éric Woerth, surpris de l’engoue-
ment du public : « C’est chaque fois
comme ça ? ». « Dans cette création
originale authentiquement jarna-
cable, « La Traviata » 2025 a révélé
une nouvelle fois, selon Pierre Bon-
nier, que « le bonheur né de la
culture n’a de sens et de portée que
partagé ». C’était le cas en ce début
de festival prometteur des 3 Coups
de Jarnac qui se prolonge jusqu’au
2 août en divers sites du territoire de
Grand-Cognac avec des confé-
rences, rencontres, soirées théâ-
trales et musicales de qualité. La soi-
rée finale sera dédiée aux « Liaisons
dangereuses ».
Pierre Barreteau
Renseignements les3coupsdejarnac.com

et 06 88 35 17 26.

FESTIVAL

Une « Traviata » magistrale pour ouvrir 
Les 3 Coups de Jarnac

Le salut final de « La Traviata », à Jarnac, samedi 19 juillet. P. B. 

Imaginez une clairière, un écran
géant, un transat ou un plaid et le
bruit des grillons en fond sonore.
Le tout, enveloppé dans l’atmo-
sphère unique d’un film projeté
sous les étoiles. C’est cette expé-
rience singulière que propose Ci-
néastres, le festival de cinéma en
plein air de Blanzaguet-Saint-Cy-
bard, organisé par l’association
Sous la voûte étoilée, qui réunit des
passionnés du 7e art et de nature.
Après une première édition cou-
ronnée de succès en 2024 avec plus
de 300 spectateurs, le festival re-
vient du 25 au 27 juillet avec une
nouvelle thématique : la voiture et

son imaginaire au cinéma. Ou
quand la voiture devient person-
nage de cinéma. Bien plus qu’un
accessoire, elle est souvent un véri-
table personnage à part entière.
Des bolides rugissants de pour-
suites haletantes aux symboles de
liberté sur les longues routes dé-
sertes, elle incarne tour à tour le
rêve, l’évasion, la nostalgie ou la
puissance. « C’est un thème my-
thique du cinéma », résument les
organisateurs.

Trois univers différents
Ils ont imaginé trois soirées pour
trois univers différents. Entre

courts et longs-métrages emblé-
matiques, connus et moins connus,
la programmation se veut éclec-
tique, pensée pour tous les publics :
cinéphiles, familles ou simples cu-
rieux. Chaque soirée propose une
ambiance unique (lire ci-contre).
Fidèle à son esprit d’ouverture, l’ac-
cès au festival reste gratuit (dès
19 h 30) pour permettre à chacun de
profiter de ce moment culturel en
plein air. Sur place : restauration,
buvette et même une touche litté-
raire avec la librairie L’Arbre à Pa-
labres.
Delphine Lamy
Renseignements : les-cineastres.com.

BLANZAGUET-SAINT-CYBARD

Les Cinéastres prennent la route

Les projections sont programmées dans le cadre bucolique de l’arboretum
communal. CINÉASTRES 

Vendredi 25 juillet, « Furie mé-
canique », place à l’adrénaline et à
l’action avec « Mad Max : Fury
Road », chef-d’œuvre post-apoca-
lyptique aux poursuites spectacu-
laires.
Samedi 26 juillet, « Retour en
enfance », une soirée familiale tout
en tendresse et nostalgie avec le
film d’animation culte « Cars », à
partager pour les petits et les
grands.
Dimanche 27 juillet, « Sur la
route », le festival s’achève sur le
road movie mythique « Thelma et
Louise », hymne à la liberté et à
l’amitié au féminin.

LES FILMS À L’AFFICHE
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Grande Saintonge, Cognaçais et Sud Charente

Depuis le 17 juillet, le festival des 3
Coups de Jarnac n’en finit pas de faire
retentir le brigadier de Jade, mar-
raine perpétuelle, avant chaque re-
présentation, pour le plus grand plai-
sir du public, nombreux et assidu.
Dans l’auditorium de Jarnac, « La
Traviata » (deux soirées) a permis à
près de 1 000 spectateurs de s’impré-
gner de l’ambiance de la moitié du
XIXe siècle et des mélodies de Verdi.
Le Clos de la Treille à Bourg-Cha-
rente – « la plus belle jauge du festi-
val », selon Pierre Bonnier, président,
avec 850 personnes – a vibré à l’épo-
pée difficile en Californie de 1930 de
Lennie, « doux innocent et travailleur
infatigable », dans le spectacle « Des
souris et des hommes ».
Ces deux événements majeurs du
début du festival ont en commun
d’être le fruit du travail colossal de
compagnies et troupes diverses, coa-
chées par deux metteurs en scène re-
marquables : Sophie de Guerry pour
« La Traviata » et Stéphane Peyran
pour « Des souris et des hommes ».
Ce dernier est un habitué du festival
qu’il ne manquerait pour rien au
monde.

«Être en scène, c’est vivre »
C’est également le cas de Christophe
Barbier. Aux multiples talents de

journaliste, éditorialiste et écrivain, il
joint celui de comédien. Une nou-
velle fois, il a enchanté le public, tant
au château de Fontpinot pour « Of-
fenbach et les 3 empereurs » qu’à ce-
lui de Bouteville. En historiographe
pointu du théâtre, il a rappelé avec
panache « qu’être en scène, c’est vi-
vre ».
Àquelques encablures de la chute du
rideau des « Liaisons dangereuses »,
le 2 août, avec Delphine Depardieu,
consacrée Molière 2025 de la comé-

dienne pour son rôle dans cette
œuvre, l’assemblage de tous les in-
grédients de la potion magique
qu’est la 6e édition du festival des 3
Coups de Jarnac fonctionne à plein
régime. Responsables et organisa-
teurs, bénévoles et partenaires, ar-
tistes et public sont en train de tisser
ensemble une aventure fabuleuse où
le plaisir de la culture partagée illu-
mine tous les regards et fait chavirer
les émotions.
Pierre Barreteau

COGNAÇAIS

La magie des 3 Coups de Jarnac opère à tous
les niveaux

Christophe Barbier était à Bouteville le 21 juillet. L’acteur se maquille 
avant le spectacle. P. B. 

Trouver un médecin généraliste
dans le Sud Charente relève bien
souvent de l’exploit. Une jeune re-
traitée installée récemment en
Charente en a fait l’amère expé-
rience : « J’ai contacté plusieurs
maisons de santé, je me suis dépla-
cée, sans succès. » Déterminée, elle
rédige alors une lettre, comme un
appel au secours. « À ma grande
surprise, j’ai reçu une réponse posi-
tive : un médecin a accepté de me
prendre. »
Pour répondre à ces situations de
détresse, la Communauté profes-
sionnelle territoriale de santé

(CPTS) Sud Charente se mobilise.
Son rôle : recenser les personnes
sans médecin traitant et les orienter
vers des professionnels de santé.
Dans le département, 15 % des ha-
bitants n’ont pas de médecin réfé-
rent, une proportion qui atteint 10 %
en Sud Charente.

Formulaire sur Internet
« Un formulaire est disponible sur
notre site Internet », explique Émi-
lie Deret, coordinatrice de la CPTS,
lors d’une présentation devant les
élus de la Communauté de com-
munes des 4B. Une assistante se

charge ensuite de trier les de-
mandes et de les orienter selon des
critères de priorité : enfants, pa-
tients en affection longue durée
(ALD) ou atteints de pathologies
chroniques sont traités en priorité.
Certains médecins de Barbezieux
et Montmoreau se sont engagés à li-
bérer des créneaux pour ces pu-
blics, ainsi que pour ceux ne néces-
sitant pas un passage aux urgences.
Résultat : en 2024, 54 % des de-
mandes reçues par la CPTS ont per-
mis la désignation d’un médecin
traitant.
Delphine Lamy

SUD CHARENTE

Face à la pénurie, les soignants s’unissent
pour aider les patients sans médecin

Émilie Deret (au centre) de la Communauté professionnelle territoriale de santé
(CPTS) a présenté les démarches à suivre pour les patients sans médecin traitant. D. L. 

Créée début 2023, la CPTS Sud Cha-
rente n’avait, jusque-là, pas de siège
fixe. Elle s’implantera prochaine-
ment dans les locaux de l’ancien
office de tourisme, place Saint-
Arthémy, à Coteaux-du-Blanzacais.
«Cet emplacement est idéal, car il se
situe au centre du territoire », sou-
ligne le maire Jean-Philippe Sallée,
qui espère que cette installation
facilitera aussi l’arrivée de nouveaux
médecins.
Un besoin urgent : les deux derniers
généralistes du cabinet médical de
Blanzac prendront leur retraite d’ici
àla fin de l’année. Un successeur est
attendu pour septembre, mais la
situation reste cependant fragile.

DES LOCAUX 
POUR LA CPTS

La renommée du concours de saut
d’obstacles (CSO) de Saint-Simon-
de-Pellouaille, localité du sud de l’ar-
rondissement de Saintes, n’est plus à
faire tant sa longévité est exemplaire.
« Nous sommes la plus ancienne des
sociétés hippiques de France à orga-
niser des concours sans disconti-
nuer et sans avoir de club équestre »,
explique son président, Pascal Jean-
neau. La 69e édition se déroulera ce
week-end, avec une ouverture jeudi
31 juillet.
Ce jumping national n’existerait pas
ici sans la mobilisation de valeureux
bénévoles mais aussi de la famille

Geffré-Cormier-Lasauzay, qui met
aimablement à disposition le terrain
d’où s’élanceront, durant quatre
jours, les quelque 900 participants.
On y attend Valéry de Menditte, Jé-
rôme Gachignard, Jonathan Mathé,
Sébastien Bourlot, Laura LLoret ou
encore Anne Bouyer. Sur les 26
épreuves inscrites au programme –
avec deux nocturnes vendredi et sa-
medi – une, le Prix de la scierie Hillai-
ret, empruntera un chemin singulier,
carnavalesque, puisqu’elle récom-
pensera le plus beau déguisement.
Olivier Bertrand
Entrée gratuite. Buffet, buvette.

SAINT-SIMON-DE-PELLOUAILLE

La 69e édition du concours
hippique promet du spectacle

Le jumping se tient sur quatre jours, du jeudi 31 juillet au dimanche 3 août, 
avec deux nocturnes au programme, vendredi et samedi. O. B. 

CUISINE & GASTRONOMIE

10 €

15 x 18,5 cm, 
broché 
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Enfants
Confolens
Ateliers au château
Ateliers artistiques et culturels organisés
par le Pays d’Art et d’Histoire et animés par
un artiste ou artisan local.
Les enfants travailleront le métal avec Ma-
thias Thévenin de Recycl’Ar pour fabriquer
un objet décoratif. Ils pourront tester la dé-
coupe au plasma. + 10 ans.
Château de Saint-Germain. 15h-17h.
5€, gratuit - 12 ans. Sur réservation.
05 45 84 22 22.

Animations
Cognac
Animations d’été
Adhésion obligatoire à La Clef pour 
participer aux sorties et animations 
sur inscription.
8€ individuel, 3€ individuel solidaire,
16€ famille, 6€ famille solidaire.
centresocial.cognac@ville-cognac.fr
Crouin 05 45 83 91 54
Maison du temps libre 05 45 83 91 57
Passerelle 05 45 83 91 58
Département de la Charente :
eteactif16.lacharente.fr
***
Atelier Poterie
Centre Social La Clef à Crouin. 14h-16h30.
2€ pour 3 séances. Sur inscription.

La Couronne
La Science en bas de chez toi
Tout l’été, l’association des Petits Dé-
brouillards propose aux enfants, aux ado-
lescents, aux habitants des animations
scientifiques en accès libre, gratuites et en
plein air. Le tout au cœur des quartiers po-
pulaires, pour mettre à la portée de tous et
toutes la découverte scientifique et tech-
nique.
Thème 2025 « Eau et océan »
Espace Saint-Jean. Du 28 juillet au 1er août.
16h-20h. Entrée gratuite. 06 01 46 81 00.
***
Les rendez-vous de l’été
Beach volley. 10h-12h
Rugby. 14h-16h
Centre-ville. Réservation obligatoire.
05 45 67 29 67.

Chassenon
Cassinomagus en juillet
Les visites incontournables
Visite guidée des thermes. 11h, 15h30 et 17h.
Escape Game « Le coup des Gaulois - vol à
Cassinomagus ». 11h15, 14h30 et 16h.
Visite guidée De Rustica. 14h30.
Visite guidée du temple en réalité virtuelle.
17h.
Du vendredi au lundi.
Parc de Cassinomagus. De 4,50€ à 7,50€.
22€ pass famille. 17€ et 12€ escape game.
Suppléments : 4€/enfant atelier famille,
2€/personne visite guidée,
5€/personne visite guidée du temple en
réalité virtuelle, 5€/carnet parcours des
Dieux et son labyrinthe.

Baignes-
Sainte-Radegonde
Frairie
Manèges pour petits et grands. Course cy-
cliste à 13h et une soirée moules frites (sur
inscription, 17€ adulte, 12€ - 12 ans,
06 02 61 29 98 ou 06 27 17 91 03) à 19h30.
Retraite aux flambeaux accompagnée des
majorettes et feu d’artifice à 23h.
Champ de l’Abbaye

Montbron
Préhistoire Montbron
Atelier Fabrication de feu à la méthode pré-
historique (été actif ).
Espace André Debénath, 10h-12h.
Été actif : réservation sur le site de l’été
actif, sur place (Espace André Debénath)
ou au 09 55 38 57 44.
Visite libre de l’espace André Debénath en
dehors des activités :
Lundi, 10h-12h - 15h-18h, mardi, mercredi,
vendredi, 9h-12h - 15h-18h, jeudi, 9h-12h.
Fermé Samedi et Dimanche (et 15 août).

Saint-Yrieix-
sur-Charente
Cirque franco-italien
Partenaire de tous les étés des Charentais,
le cirque revient s’installer sur la commune
et propose de multiples activités en parte-
nariat avec la FCOL.
Plan d’eau de la Grande Prairie.
Jusqu’au 31 août.
***
Spectacle avec tous les artistes du cirque :
cavalerie, clowns, lassos, acrobaties,
sangles, anneaux…
Lundi, mercredi et samedi, 18h,
dimanche, 10h30.
9€ gradin, 12€ tribune, 18€ loge,
gratuit - 3 ans.
Billetterie sur place 30 mn avant le
spectacle (pas de CB) ou librairie
CosmOpolite. 06 86 89 62 21
06 60 93 44 54.
***
Ateliers découverte des arts du cirque diri-
gés par les artistes.
Lundi, mercredi et samedi, 16h-17h. Gratuit.
Sans inscription.
***
Visite de la ménagerie.
Tous les jours. 11h. Gratuit.

Patrimoine
Angoulême
Chapelle Notre-Dame d’Obezine
Visites tout public de la chapelle et de la
crypte en compagnie d’un guide-conféren-
cier du Pays d’Art et d’Histoire de GrandAn-
goulême.
Rdv parvis de la chapelle - 92 rue de
Montmoreau. 10h30-12h. 5€, 3€ et 2€,
gratuit - 18 ans. Sans réservation.
05 86 07 20 48.

Festivals
Charente
Les 3 coups de Jarnac
Festival de théâtre. 6è édition.
Jusqu’au 2 août. 14,50€/spectacle,
25€ place réservée, 10€ table ronde,
10€ conférence. Réservation obligatoire.
www.les3coupsdejarnac.com
***

« Les Secrets de la Méduse », Geoffrey Cal-
lènes.
Lundi 28 juillet. Auditorium de Jarnac.
19h30.
« Terre des hommes », Antoine de Saint-
Exupéry.
Mardi 29 juillet. Auditorium de Jarnac.
19h30.
« Rossignol à la langue pourrie », Jehan-
Rictus.
Mercredi 30 juillet. Châteauneuf-
sur-Charente, salle des fêtes. 19h30.
« Le Schpountz », Marcel Pagnol.
Jeudi 31 juillet. Cognac, théâtre. 19h30.
Conférence « Les Templiers en scène » 
par Philippe Josserand.
Vendredi 1er août. Sigogne, salle
polyvalente. 10h30.
« Les Liaisons dangereuses », 
Choderlos de Laclos.
Samedi 2 août. Auditorium de Jarnac.
19h30.

Alloue
Festival d’été
Pendant quatre semaines, visites patrimo-
niales, parcours sonores dans les jardins,
spectacles de théâtre, mets et de repas is-
sus de la gastronomie locale.
***
Balade sonore « Fragments d’autre ». La
correspondance entre Maria Casarès et Al-
bert Camus. Durée 45 minutes.
En continu 14h30-18h30. 8€.
Visite guidée du logis restauré de la Vergne,
ancienne maison de Maria Casarès.
14h45, 15h45, 16h45, 17h45.

Goûter-spectacle « Prélude en bleu ma-
jeur » de la Cie Choc Trio. Spectacle famille
suivi d’un goûter dans le parc.
16h30. 8€.
Apéro-spectacle « Palais de verre » de Ma-
riette Navarro, mise en scène Matthieu Roy.
Accompagné d’un apéritif. Tout public.
18h30. 8€.
Dîner-spectacle « Timlideur, une histoire de
militantisme », écriture et mise en scène
Grégoire Vauquois. Suivi d’un dîner dans le
parc. Tout public.
20h. 30€, 25€ jusqu’à 11 ans.
La Maison Maria-Casarès. Jusqu’au 16 août.
Du lundi au samedi.
Réservation obligatoire. 05 45 31 81 22.

Stages
Aunac-sur-Charente
Couleur menthe à l’eau
Initiation au podcast à faire en famille, avec
la complicité de Zaï Zaï Radio.
Atelier carte postale sonore pour raconter
ses vacances, son quotidien au camping.
Découverte des réalisations le 8 août.
Camping Le Magnerit. 9h30-11h30.
Entrée gratuite. 06 95 96 32 00.

Rencontres
La Rochefoucauld-
en-Angoumois
Un peu d’histoire
« L’évolution architecturale du XIe au
XXe siècle » - conférence d’Olivier Bougue-
nec.
Château. 18h30. 10€. 05 45 63 52 71.

Feuillade
Miellerie
Pour tout savoir sur la production de miel,
de la ruche au petit pot.
Miellerie de Feuillade. Jusqu’au 31 août,
tous les lundis, 10h30-13h. Entrée gratuite.
05 45 25 13 09.

Coteaux-du-Blanzacais
Gérard Julien
Ouverture de l’atelier de l’artiste, décou-
verte de ses oeuvres.
7 chez gayet, Blanzac. Du 25 juillet au
6 août, tous les jours, 15h-19h.
Entrée gratuite. 06 30 86 48 38.

Plein air
Cognac
Vacances sportives été
Accueil entre 8h30 et 9h au gymnase Félix
Gaillard, et départ entre 16h30 et 17h30.
Olympiades le vendredi.
***
Hockey sur gazon, flag football, biathlon,
badminton, sortie X’Eau. 8-10 ans.
Découverte touch rugby, kinball, roulhand,
biathlon, sortie X’Eau. 11-14 ans.
Du 28 juillet au 1er août.
Entrée gratuite. Réservation obligatoire.
06 79 49 54 86. sports@ville-cognac.fr

Louzac-Saint-André
Été à la ferme
Pique-nique à l’ombre des noyers
Réservation du panier pique-nique en
ligne. Heure d’arrivée au choix. Chaises et
tables, couverts, verres, carafe d’eau fraîche
fournis. Mise à disposition de jeux d’exté-
rieur et de jeux de société. Possibilité d’ap-
porter trottinettes, vélos, jeux, ballons, etc.
Possibilité de réserver une visite dégusta-
tion de la Noyeraie en supplément.
Jusqu’au 31 août. 25€ par personne.
***
Brunch à l’ombre des noyers
Buffet 100 % produits locaux, salés et sucrés
pour toute la famille.
Mise à disposition de jeux d’extérieur et de
jeux de société. Possibilité d’apporter trotti-
nettes, vélos, jeux, ballons, etc.
Jusqu’au 31 août. 29€ hors boissons
alcoolisées, 22€ - 10 ans.
Noyeraie des Borderies. Réservation
obligatoire. www.noyeraie.com

Angoulême
Les Beaux Jours - Lundis Loisirs
Gym bien-être, exercices de relaxation et
respiration avec Pascale Dréano, Équinoxe,
tout public. 10h-12h.
Massage, bien-être, pratique sur chaise er-
gonomique avec Murielle Avril. 10h-12h.
Pilates - Étirements et renforcement des
muscles profonds de l’ensemble du corps
avec Mathieu Phialip. 18h-19h.
Séance de yoga pour se détendre, dévelop-
per sa souplesse, favoriser l’équilibre avec
Claudine Garguilo. 10h30-11h30 - 12h30-13h30.
Zumba fitness pour adultes avec Salina
Barreaux. 19h15-20h15.
À Frégeneuil.
***
Pratique de beach-tennis (tennis sans re-
bond sur le sable) avec des raquettes adap-
tées avec Jean-Guy Rondeau (JSA Tennis)
pour les + 8 ans. 18h-20h.
Initiation à la pratique du beach-volley le
sable avec Guillaume Genre et Ida Pulicani
(club Etoile sportive de Champniers Angou-
lême Volley-ball) pour les + 7 ans. 18h-20h.
À Bourgine.
Entrée gratuite

Montmoreau
Été à la ferme
Jeu de piste
Parcours de découverte ludique, en visite
libre grâce à un jeu de piste adapté à
chaque tranche d’âge permettant d’acqué-
rir des connaissances sur la vie des ani-
maux de la ferme, mais aussi sur la nature
et l’environnement.
Jusqu’au 30 août, tous les jours sauf le
samedi. Départ de visite de 15h30 à 17h.
7€. Réservation conseillée.
***
Activité mini cow-boy
Au cœur d’un élevage de chevaux améri-
cains, découverte d’une grande variété
d’animaux, le tout dans un paysage naturel
vallonné mêlant bois, prairies et étangs.
Une activité ludique et éducative à faire en
famille ou entre amis. Nourrissage des ani-
maux, soins nécessaires à leur bien-être.
Durée 2h.
Jusqu’au 30 août, du lundi au vendredi,
10h-12h. 5€ adulte, 12€ enfant.
Réservation en ligne.
Natu’Ranch. 06 75 12 94 87. 
naturanch.fr

Saint-Amant-de-Nouère
Été à la ferme
Balade en 2CV
Découverte du vignoble d’une autre ma-
nière, suivi d’une dégustation des produits
dans les vignes.
Durée : 2h. 3 personnes maximum.
Jusqu’au 31 août. 25€, gratuit - 15 ans.
Réservation en ligne
au moins 24h avant le créneau souhaité.
***
Balade en tracteur
Découverte du paysage du vignoble du do-
maine et son histoire, installé dans la re-
morque du tracteur, suivie d’une dégusta-
tion des cuvées.
Durée : 1h30. 15 personnes maximum.
Jusqu’au 31 août. 10€, gratuit - 15 ans.
Réservation en ligne 
(Pour toute réservation de moins de
6 personnes, contact par téléphone
directement, pas de réservation en ligne).
Domaine de la Chevalerie. 05 45 96 88 53.
www.cognac-pineau-pelletant.com

LUNDI

Geoffrey Callènes « Les Secrets de la Méduse » à Jarnac. Alain Racine 

Spectacle, ateliers et visite de la ménagerie du cirque franco-italien. Repro CL Atelier poterie à Cognac. Jean-Marie Delage 

Majorettes et feu d’artifice à Baignes. Claude Richon 
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P ari osé, pari réussi. De-
puis 2007, Échallat vit au
rythme de la création ar-
tistique pendant trois

jours remplis de gaieté et de joie.
Porté par l’association L’Alambic,
Echall’Arts fut créé, on s’en sou-
vient, par Roselyne Bodet, alors
présidente de l’association.
C’était le premier festival d’arts
plastiques qui mobilisait qua-
rante bénévoles.
Petit festival a grandi et nécessite
aujourd’hui cent soixante-dix bé-
névoles, sous la houlette de Didier
Deborde, président de L’Alambic
depuis 2012. Les cours sont net-
toyées, les jardins débarrassés de
toutes mauvaises herbes, les
granges soigneusement aména-
gées, les rues et ruelles du village
passées au peigne fin, l’église
transformée en salle d’exposition,
tout est prêt pour ce week-end
tant attendu par tout un village. 

60 artistes, peintres, sculpteurs...
« Le festival, c’est une histoire
d’amour avec les Échallatois »,
sourit Didier Deborde. Signes du
lien étroit entretenu avec le vil-
lage, les sculptures et œuvres ar-
tistiques trônent en permanence
dans les rues, à l’exemple de la
main géante d’Isis bi M, ou encore
le chat de Cédric Hennon, ainsi
que les six tableaux accrochés ici
et là. Cette année encore, 60 ar-
tistes, peintres, sculpteurs, céra-
mistes, vitraillistes, ont été sélec-
tionnés pour embellir le village et
exposer un savoir-faire reconnu.
« Nous avons 160 candidatures »,
annonce le président, c’est dire
l’intérêt que suscite le festival.
Parmi ces talents, des habitués
viennent accrocher leurs œuvres,
tels Patricia Cronier, profession-
nelle ou Bernard Dethoor, peintre
amateur. Professionnels et ama-
teurs se côtoient dans une am-
biance bon enfant pour animer

un festival de bonne tenue où les
visiteurs viennent en famille ou
entre amis, autant pour visiter
cette galerie à ciel ouvert, que
pour flâner à travers le village ren-
du accueillant par la décoration
des maisons, l’élégance des
porches et la propreté des bâti-
ments publics. « Les Échallatois
ont à cœur de participer à la pro-
motion des arts plastiques et sur-
tout de montrer un village qui vit
au rythme du beau », indique Di-
dier Deborde.

Sept stages de pratiques artistiques
Echall’Arts permet une autre for-
mule d’investissement avec la
participation à des stages de pra-
tiques artistiques. Cette année,
sept stages de 8 heures sont ani-
més par des artistes profession-
nels. Environ 900 stagiaires ont
été accompagnés depuis la créa-
tion du festival. À côté de la partie
apprentissage, s’organise un
concours de peinture ouvert à
tous, dans deux catégories,
adultes et jeunes, récompensé
par dix prix.

Et il est possible de se restaurer
grâce à une organisation bien ro-
dée offrant salon de thé, avec pro-
positions salées et sucrées en pro-
venance des producteurs locaux.
Le bar fonctionne durant les trois
jours sans interruption, le tout ré-
genté par une équipe de béné-
voles infatigables.
Sur la place du lavoir, centre né-
vralgique du festival, deux
concerts gratuits couronneront le
week-end. « Chanson d’occa-
sion », trio offrant des arrange-
ments décalés, vendredi à 21h. Et
« La route des Airs », chanson
française, samedi à 21 h.
MARIE-FRANCE DUMOUT

ÉCHALLAT

Peinture, sculpture, expression
artistique à cœur ouvert ce week-end 
Echall’Arts ouvre ses portes sur l’art contemporain pour la 18e année consécutive. 
Le village vivra au rythme de la création ces vendredi 1er, samedi 2 et dimanche 3 août.

«Les Échallatois ont 
à cœur de participer 

à la promotion 
des arts plastiques 

et surtout de montrer
un village qui vit 

au rythme du beau.»

Didier Deborde (4e à gauche) et quelques bénévoles devant une fresque primée 
en 2024. CL 

C’est dans un auditorium
comble que s’est joué dimanche
soir, dans le cadre des 3 Coups de
Jarnac, « Le Bonheur conjugal »,
une adaptation fine et percu-
tante de la nouvelle de Tolstoï par
Françoise Petit-Balmer. Dès les
premiers instants, la voix d’Anne
Richard a capté l’attention, entre
retenue et intensité. Seule-en-
scène (ou presque), elle a incarné
avec une vérité bouleversante le
lent naufrage d’un couple, dans
un texte d’une lucidité fou-
droyante. Le piano de Nicolas
Chevereau, complice discret et
virtuose, ponctuait le récit de so-
nates de Beethoven, tissant un
dialogue sensible entre mots et
musique. Les interventions

sobres mais imposantes de Jean-
François Balmer ajoutaient à la
profondeur dramatique. À
chaque apparition, le silence se
faisait plus dense. Le public ne
s’y est pas trompé : à l’issue des
saluts, les applaudissements
nourris saluaient une perfor-
mance de haut vol. Touchée,
Anne Richard a remercié l’équipe
et souligné la réputation grandis-
sante du Festival à Paris, où
« toutes les compagnies rêvent de
venir jouer à Jarnac ». Un bon-
heur théâtral, assurément parta-
gé.
Le Festival des 3 Coups de Jarnac conti-
nue chaque soir, jusqu’à la soirée de clô-
ture, samedi 2 août à 19h30, à l’Audito-
rium de Jarnac.

JARNAC

Un «bonheur conjugal» 
d’une rare intensité

«Le bonheur conjugal» s’est joué dimanche soir dans le cadre des 3 Coups de Jarnac.
Studio Photo Jarnac -Béatrice Daugé 

C’est vers midi, vendredi dernier, que les pas-
sants du centre-ville de Segonzac ont vu arri-
ver une demi-douzaine de voitures an-
ciennes : Triumph, Jaguar et autres pièces de
collection que les passionnés sont venus ga-
rer sur le parvis de l’église. Il s’agissait pour
Pierre Bonnier, président et fondateur du festi-
val, de faire découvrir aux membres de
l’équipe des 3 Coups de Jarnac et à leurs amis
parisiens, la Charente saintongeaise. En étant
habitant estival depuis 40 ans, il en connaît
tous les attraits patrimoniaux. 
Présenter des pièces de haute qualité au pu-
blic charentais et montrer le patrimoine cha-

rentais à ceux qui n’en soupçonnaient guère la
qualité est une alliance audacieuse qui ne
pouvait se conclure que par un temps convi-

vial avec un apéritif offert par les maisons lo-
cales Saunier et Laurichesse et un repas pré-
paré par l’association.

SEGONZAC

La mairie reçoit l’équipe
du festival des 3 Coups
de Jarnac

Pierre Bonnier, président des 3 Coups de Jarnac, Laurent Georges, maire 
et leurs équipes ont partagé un temps convivial. CL 

Ce mercredi 30 juillet, à 10h30, Sandrine Ri-
chard, guide conférencière, propose une ba-
lade dégustation de la Dame-Jeanne, le quar-
tier des Moulins et le Chai Renard de la Mai-
son Courvoisier à Jarnac.
« Une mise en lumière originale de ce quar-
tier des Moulins bordé par la Charente autre-
fois très actif avec ses meuniers et autres
chasserons. Un quartier faubourg qui s’est
transformé au XIXe siècle avec l’implantation
de la Maison Courvoisier et la construction
d’un chai emblématique chargé d’histoire et
de part des anges. C’est justement ici, au mi-
lieu des barriques où l’eau-de-vie prend le
temps de devenir ce nectar jaune et savou-
reux qu’une dégustation sera offerte pour achever en beauté cette balade », explique-t-
elle.
Réservation conseillée au 06 27 92 88 77.

Balade dégustation au cœur du quartier des Moulins

Sandrine Richard, guide conférencière. CL 

Durant le mois d’août, quatre soirées de fête et de musique seront organisées. Di-
manche 3 : karaoké, un moment aussi bien pour les divas que les chanteurs de salle de
bains. Dimanche 10 : duo chant et guitare pour une soirée authentique entre douceur des
cordes et puissance vocale. Dimanche 17 : « Ensemble d’Ambiance », un voyage musical
avec les plus grands standards français et étrangers. Dimanche 24 : karaoké, une soirée
fun et décomplexée à partir de 20h, entrée libre. Renseignements : 06 15 16 67 82.

BOURG-CHARENTE

Animations du mois d’août

La mairie de Mérignac sera fermée pour congés du 4 au 22 août inclus.

MÉRIGNAC

Fermeture
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D epuis le début des
beaux jours, aux Bains
des Dames, le centre
aéré des 4 Pattes a mis

en place le « cani-kayak ». L’asso-
ciation, qui recense une ving-
taine de membres dont la prési-
dente est Marion Vigouroux, a
son siège à Val de Vignes. Cette
association a pris ses quartiers
d’été au centre nautique du ca-
noë-kayak à Châteauneuf-sur-
Charente. Où tous les mardis et
jeudis à 17h, et les samedis à 12h,
chiens et maîtres profitent des
joies de la navigation fluviale.
Une éducatrice canine, Véro-
nique Guiod et son fils Justin, co-
ordinateur nautique, accueillent
les téméraires navigateurs. L’ini-
tiation comporte plusieurs
phases : la première étant de faire
comprendre à l’animal de mon-

ter sur le bateau et de rester
calme.

D’abord à terre avant la rivière
Cette initiation est d’abord faite à
terre. Et pour que les toutous
soient confortablement installés,
Justin leur met des carrés de
mousse au fond des embarca-
tions. Puis, le chien et le maître
reçoivent un gilet de sauvetage
avant la deuxième phase qui
consiste à faire monter l’animal,
en toute confiance, sur le kayak
sur l’eau, afin de rejoindre son
propriétaire et enfin partir en
toute quiétude pour une balade
d’une heure sous la surveillance
d’une barque de sécurité à mo-
teur. Au retour, animaux et hu-
mains profitent d’une pause ra-
fraîchissement.
Le coût de cette animation avec

votre chien - 20 euros - sera rever-
sé à l’association qui a bien
d’autres objectifs. Celle-ci qui in-
tervient sur les départements de
la Charente et de la Charente-
Maritime a en effet pour vocation
de répondre aux besoins des
chiens et de leurs propriétaires en
proposant de l’éducation canine,
des activités variées toujours
dans la bienveillance et le respect
du bien-être animal. Aussi, elle
mène des actions solidaires pour
les plus démunis et ceux dans le
besoin. Elle aide refuges, associa-
tions et toutes personnes rencon-
trant des difficultés pour assumer
les besoins de leur animal. Elle a
pour projet d’aider les sans-abri
en faisant vacciner, identifier et
stériliser leurs animaux. 
PATRICK FLEURY
Contact : 06 80 56 28 79.

CHÂTEAUNEUF-SUR-CHARENTE

Le «cani-kayak» fait des vagues
aux Bains des Dames
Le centre aéré des 4 Pattes propose des initiations au «cani-kayak» aux Bains des Dames à
Châteauneuf, permettant aux chiens et à leurs maîtres de profiter ensemble de la navigation fluviale.

Les chiens une fois sur les embarcations avec leur maître, profiteront d’une balade d’une heure. CL 

Dans une salle à guichets fermés,
avec près de 500 spectateurs pas-
sionnés, samedi soir, l’audito-
rium de Jarnac a vibré au son du
quatuor féminin « Come Bach ».
Pendant plus d’une heure, les ar-
tistes ont offert un voyage musi-
cal alliant virtuosité, émotion et
fantaisie, alternant moments
d’ensemble et solos inspirés. Le
clou du spectacle ? Un abécé-
daire aussi ingénieux qu’hila-
rant, où chaque lettre devenait
prétexte à un morceau, un mot
ou une pirouette. Entre jeux de
mots et surprises sonores, cette

dernière partie a déclenché les
rires autant que les applaudisse-
ments, jusqu’à une ovation finale
debout. Au centre de ce feu d’ar-
tifice, Anne Baquet a brillé par
son charme et son sens du jeu.
Un talent qui ne surprendra pas
ceux qui se souviennent de son
père, Maurice Baquet, violoncel-
liste et comédien inoubliable. Sa-
medi soir, la filiation artistique
s’est exprimée avec éclat : la mu-
sique, ici, est aussi affaire d’hu-
mour et de liberté. « Come Bach »
s’impose comme l’un des grands
moments des 3 Coups de Jarnac.

Le quatuor féminin a enchanté le public. Studio Photo Jarnac -Béatrice Daugé 

JARNAC

Burlesque, folie, virtuosité et esprit 
aux 3 Coups de Jarnac

Ils étaient six résidents volontaires
et motivés (deux tricycles tractés
par des animateurs et un résident à
vélo) pour cette première sortie
« cyclosportive » organisée la se-
maine dernière par l’équipe de la
résidence médico-sociale de Jar-
nac, avec le soutien de l’associa-
tion des Mouettes Rieuses, dont les
objectifs essentiels sont de rompre
l’isolement et de réaliser les envies
des résidents de l’établissement
d’hébergement pour personnes
âgées dépendantes (Ehpad) de Jar-
nac.
«Pendant que les coureurs du Tour
de France vont franchir les Alpes,
nous partons pour deux jours,
avec de courtes étapes dans nos
Alpes charentaises, sur un par-
cours qui va principalement em-
prunter la Flow Vélo », confie Sté-

phane Held, animateur, activant
les derniers préparatifs, accompa-
gné par Morgane, infirmière ; Ju-
lien, éducateur pour activités phy-
siques adaptées et Cécile, moni-
trice-éducatrice.
Trois étapes par jour au pro-
gramme : Jarnac-Base plein air à
Cognac ; Cognac-Brive-sur-
Charente ; Brive-sur-Charente-
Courcoury ; et retour le lendemain,
soit 35 km/jour. Le minibus ac-
compagne le groupe, au cas où…
« Cette expérience socio-éduca-
tive, ouverte à l’unité pour per-
sonnes handicapées vieillissantes
et à l’Ehpad, est enrichissante pour
tous dans un esprit de socialisa-
tion, avec une nuitée hors de l’éta-
blissement », confie le personnel
soignant venu assister au départ et
encourager les participants.

Les résidents s’évadent 
sur la Flow Vélo

Départ imminent pour la première étape. CL Vendredi soir à 20h, la salle des fêtes
de Châteauneuf accueillait « The
Accidentals big band » de Susan
Rees, dirigé par Jennie Burtsell.
C’était une « première » pour le pré-
sident du Rotary club de Château-
neuf, Jean-Paul Paty et Robin Bau-
chair du club de Jarnac qui ont réus-
si à faire venir ce jazz-band profes-
sionnel de Godalming dans le
Surrey au sud de Londres.
Ces dix-sept musiciens hébergés
chez des amis, sont venus en convoi
avec leurs véhicules personnels et
leurs instruments pour jouer béné-
volement afin que le Rotary puisse
récupérer des fonds pour les redis-
tribuer intégralement à des associa-
tions caritatives charentaises au
profit des enfants handicapés.
Les Accidentals ont abordé, pen-
dant deux heures, un répertoire
large, englobant musiques de films,
jazz big band entraînant, chansons

pop connues, airs de spectacles po-
pulaires et danses latines torrides.
Près de deux cent cinquante specta-
teurs étaient présents. Il y avait
beaucoup de Charentais mais la
majorité des auditeurs étaient des
Britanniques qui vivent en Cha-

rente. Les Rotariens avaient prévu
crêpes, sandwiches et une buvette.
Depuis le 27 juin Jean-Paul Paty a
remplacé à la présidence du Rotary
club castelnovien Michel Vielet. La
2e édition de Castel Rose aura lieu le
samedi 4 octobre.

Un concert de jazz et swing solidaire 

Le jazz band professionnel s’est produit gratuitement. CL
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À Nice,
révélations et
valeurs sûres font
twister le jazz

Tyreek McDole, à Nice Jazz Fest, samedi. Certains prédisent au jeune Américain une carrière à la Gregory Porter.

Bertrand de Saint Vincent

Portée par un bienfaiteur privé, cette manifestation met à l’affiche théâtre, opéra et danse. Pour partager les menus plaisirs.

L
a chance sourit aux audacieux.
Pour la première de sa création
dans le site majestueux du Clos
de la Treille, à Bourg-Charente

(ou en d’autres temps un son et lumière
célèbre la «fabuleuse histoire du co-
gnac»), le ciel s’est fait clément. Vingt
artistes, dont un musicien et une chan-
teuse de country, jouent en plein air
l’adaptation par Stéphane Peyran du
chef-d’œuvre de Steinbeck, Des souris
et des hommes.
Comme tous les étés, depuis six ans,

un magicien, Pierre Bonnier, fait souf-
fler dans cette région de tradition, de
combats et de secrets enfouis, l’air re-
vigorant d’une culture classique, acces-
sible à tous. 850 personnes ont pris pla-
ce dans les gradins. 14,50 euros le ticket
d’entrée. Qui dit mieux? Les bienfai-
teurs peuvent aller jusqu’à 25 euros.

C’est un cadeau qu’offre le fondateur du
festival à un public pour qui le théâtre
est souvent unmonde inconnu.

Distillation de bonheur
«Le bonheur est l’une des rares choses qui
augmente lorsqu’on le partage», sourit
l’homme d’affaires passionné. Il se bat
pour ce bel idéal, donne de sa poche, de
son énergie, de son enthousiasme. Son
épouse, Catherine, ses enfants, une flo-
pée de bénévoles, certains juvéniles, le
soutiennent; des municipalités, des
maisons de cognac ont compris l’enjeu;
d’autres moins. Après «examen attentif
de son dossier», la région Nouvelle-
Aquitaine a fait savoir qu’il ne pourrait
bénéficier d’aucune subvention. On y
préfère les gémissements.
Bonnier songe parfois à jeter le gant.

C’est Mozart qu’on assassine, ou plutôt

Verdi. La veille, et le lendemain, rele-
vant pour la première fois le pari fou
d’inscrire l’opéra au programme,
l’auditorium de Jarnac a résonné des
airs mythiques de La Traviata. Sous la
houlette de la compagnie Opéra clan-
destin, mêlant dans un rêve devenu
réalité amateurs et professionnels, cho-
ristes charentais et élèves de l’Atelier
de la danse Katia Seguin à Angoulême,
les festivaliers ont vécu un enchante-
ment. Grâce, élégance, émotion étaient
au rendez-vous. La salle, debout, a lon-
guement applaudi. Beaucoup n’avaient
jamais approché l’opéra :«Après cela, a
murmuré un fin connaisseur, la Fenice
peut fermer.» Il ne plaisantait qu’à
moitié.
On ne plaisante bien qu’à moitié ;

l’autre pleure. C’est une question
d’équilibre. Un matin, sous les tilleuls

du parc bordant le château d’Ardenne,
Dominique et Élisabeth Delport, pro-
priétaire des lieux, ont accueilli une ta-
ble ronde pour en évoquer les vertus.
Le plateau était relevé : une ministre,
Aurore Bergé, un ancien ministre, Éric
Woerth, un ambassadeur, Éric Four-
nier, trois journalistes haut de gamme
(si, si, il en existe) : Christophe Barbier,
François de Closets, Guillaume Tabard.
À part la ministre, nourrie d’intelligen-
ce artificielle, chacun fit le constat que
c’est du déséquilibre que naît la créati-
vité. La recherche absolue de l’équili-
bre menant fatalement à l’immobilisme
puisque lorsqu’on l’atteint, plus rien ne
doit bouger.
Il y eut bien d’autres spectacles :

Christophe Barbier et Pauline Courtin
débridés sur des airs d’Offenbach dans
la propriété Frapin au château de

Fonpinot ; la Révolution française,
mise en scène par Maxime d’Aboville
dans le cadre du château de
Bouteville, avec pour paroliers Hugo,
Michelet, Dumas ou Lamartine. On ne
se refuse rien. Les bons mots de
Guitry, l’acteur vu parMarivaux, Bach
revisité par un quatuor féminin, Tols-
toï et le bonheur conjugal. C’est la
monarchie de Juillet, celle de l’esprit.
On y distille le bonheur.
Pour sa dernière semaine, le festival

reçoit Pierre Devaux, en Saint-Exupé-
ry, donne la parole à un poète des bas-
fonds, Jehan-Rictus, sourit avec Pagnol
dans Le Schpountz, avant de se clore
magnifiquement le 2 août avec Delphi-
ne Depardieu en éblouissante Marquise
deMerteuil dans Les Liaisons dangereu-
ses. On ne badine pas avec le talent sur
les bords de la Charente. ■

À Patrimonio, les nuits sont vibrantes comme des guitares
En Corse, les moments de grâce ont éclos autour de Michel Jonasz, de Biréli Lagrène ou encore de High Fade, découverte de cette édition.

D
epuis 1990, le petit village
de Patrimonio, en Haute-
Corse, accueille une des
manifestations les plus pri-

sées de l’été, Les Nuits de la guitare.
Un festival pas comme les autres
fondé par Jean-Bernard Gilormini.
Exerçant la profession de dentiste à
Nice, cet enfant du pays continue
d’être animé par la passion, trente-
cinq ans après la première édition de
cette aventure hors norme. Aux
Nuits de la guitare, la convivialité est
de mise. Amateurs et professionnels,
bénévoles et salariés se dépensent
sans compter pour faire de ces quel-

ques jours de musique une fête. Du
jazz manouche au blues, en passant
par le flamenco et le folk, la plupart
des esthétiques ont résonné dans le
cadre du Théâtre de verdure, qui
peut accueillir jusqu’à 5 000 âmes.
Un cadre rêvé pour des artistes hé-
bergés avec amour à la Demeure
Loredana, à Saint-Florent. C’est là
que les musiciens se prélassent avant
de faire vibrer la corde sensible du
public.
Présent dès la deuxième édition

des Nuits, le virtuose Biréli Lagrène
donnait le 23 juillet un concert
époustouflant, avec son Power Trio.

Raphaël Pannier (batterie) et
William Brunard (basse) sont des
accompagnateurs idéaux, capables
de suivre Lagrène dans ses ruades
comme dans ses moments d’accal-
mie. Sans répétition ni set list, le trio
s’élance dans un set alternant entre
compositions personnelles et re-
prises, rappelant que l’homme est un
génie trop sous-estimé de l’instru-
ment.

Découvertes
Égrenant de belles notes rondes à la
Wes Montgomery comme des passa-
ges dans lesquels on croirait enten-

dre deux guitares, Lagrène fait mou-
che. Et constitue la première partie
idéale au plus swinguant des chan-
teurs français, Michel Jonasz. Repre-
nant sa revue soul, le septuagénaire
se livre à un très bon panorama de sa
carrière, accompagné d’un groupe
élargi, cuivres et choristes compris.
En vrai showman, Jonasz embarque
le public, qui ronronne de plaisir.
Aux côtés des valeurs sûres qui as-

surent la fréquentation - très jeune
pour écouter Kendji Girac -, Les Nuits
de la guitare savent ménager leurs
lots de découvertes. Ainsi du jeune
groupe High Fade, véritable révéla-

tion de la soirée du 24. Ce trio funk/
rock, qui évoque parfois les Red Hot
Chili Peppers, est emmené par le très
charismatique Harry Valentino (chant
et guitare). Issu d’Édimbourg,
High Fade est proprement irrésistible.
La mise en place est impeccable, les
compositions à tiroirs souvent pas-
sionnantes, et l’énergie absolument
irrésistible. Ce n’est pas le public
de MC Solaar, venu en masse, qui dira
le contraire. Ni même l’artiste lui-
même, qui, galvanisé par leur punch,
livrera un set habité et vibrant en for-
me de tour d’horizon de ses nom-
breux tubes. ■ O. N.

L
es concerts n’étaient pas
encore terminés que le
maire de Nice, Christian
Estrosi, prenait la parole,
samedi soir. Accompagné
de Sébastien Vidal, pro-

grammateur de longue date de la ma-
nifestation, ainsi que de Graig Monet-
ti, son adjoint délégué au sport, à la
jeunesse et à l’égalité des chances, le
premier édile de la ville expliquait,
avec fierté, que la nouvelle édition du
Nice Jazz Fest, qui s’est tenu du 24 au
27 juillet, avait battu tous les records
de fréquentation. Avec 44000 billets
vendus, le cru 2025 dépasse ainsi tous
ceux organisés depuis le lancement
du festival, en 1948. Repris par la mu-
nicipalité en 2011 et sis depuis lors
dans le cadre du jardin Albert-Ier, en-
tre le centre-ville et le bord de mer, le
Nice Jazz Fest récolte les fruits de sa
rénovation. Graig Monetti, 32 ans
seulement, promet de nouveaux amé-
nagements dans les années qui vien-
nent. Sous son impulsion, la vénéra-
ble institution a pris un sacré coup de
jeune. Un nouvel espace, baptisé la
Merenda, a pris ses quartiers, offrant
restauration et animation sous la hou-
lette de JoeyStarr, parfait en agent

d’ambiance. Il fallait le voir, samedi
soir, animer la batucada comme un
beau diable en suppliant le public de
lâcher le téléphone portable… C’est
aussi dans cet espace que les musi-
ciens se retrouvent pour jammer, en
fin de soirée.

Programmation audacieuse
Prometteuse sur le papier, la program-
mation, riche, éclectique et audacieuse,
a tenu ses engagements. On n’avait ja-
mais vu autant de monde se presser sur
la scène Verdure, réservée aux projets
musicaux les plus pointus. C’est là
qu’on a pu apprécier la jeune révélation
vocale Tyreek McDole. Âgé de 25 ans
seulement, cet Américain semble pro-
mis à un bel avenir. D’aucuns lui prédi-
sent déjà la carrière de Gregory Porter.
Avec son timbre souple de baryton et sa
belle présence scénique, le jeune hom-
me séduit aussi bien les amateurs de
jazz classique que les plus jeunes. Il est
l’une des dernières découvertes de feu
Jean-Philippe Allard, grand producteur
français disparu en 2024.
Sur la même scène, on aura pu goû-

ter l’expressivité et le tonus de la jeune
Britannique Nubya Garcia. Issue de la
vivifiante scène londonienne, cette

saxophoniste tire sa singularité de ses
hybridations entre soul, dub et hip-
hop sur album. Sur scène, son art est
plus strictement jazz, même si elle
n’hésite pas à explorer des sonorités
très contemporaines. La trentenaire,
qui est aussi une compositrice habile et
une leader naturelle, embarque le pu-
blic curieux avec son charme et son
enthousiasme. Le même public qui ac-
cueillera l’hommage poli et un peu ex-
pédié de Christian McBride à Ray
Brown. Rien à voir avec la convivialité
des Cookers, aréopage de figures his-
toriques du jazz, accompagnateurs de
renom ayant dépassé les 70 ans, réunis
au sein d’un band aux allures de Buena
Vista Social Club du jazz.
On attendait beaucoup de l’Anglai-

se Jorja Smith, artiste importante de
la scène soul. Las, son show très mé-

canique, bien que plébiscité par la
foule compacte réunie devant la scène
principale, a peiné à nous toucher. Sa
proposition aux allures de grosse ma-
chine noie même sa voix, pourtant si
appréciable sur ses disques. C’est sur
cette même scène, dévolue aux for-
mations plus grand public, que Feu!
Chatterton a fait sensation dimanche
au soir. Le quintet, dont le nouvel al-
bum doit sortir le 12 septembre pro-
chain, est en tournée afin de présen-
ter ses très attendues nouvelles
chansons. Emmené par le charismati-
que Arthur Teboul, Feu! Chatterton a
confirmé sa place de meilleure forma-
tion française en activité. Entre chan-
son française, rock à l’anglaise et
électro de pointe, le groupe a livré un
set époustouflant. Timide au début, le
public s’est laissé emporter par les ar-

rangements à la fois fins et efficaces
des musiciens, réservant un bel ac-
cueil à leurs nouveaux titres. Parmi
ceux-ci, une somptueuse ballade dé-
diée à Jean-Philippe Allard, «qui a
tant fait pour le jazz», comme l’expli-
que Arthur Teboul, qui n’hésitera pas
à se lancer dans la foule avant la fin de
la prestation du groupe.
Le finale de la manifestation a été

ponctué par la création originale Jazz
Celebration, donnée un peu plus tôt
dans l’année à Paris et en juillet dans le
cadre de Jazz in Marciac. Soit un spec-
tacle soigné et didactique, présenté
par la vibrante China Moses, réunis-
sant le gratin des chanteurs et instru-
mentistes actuels, réunis autour d’un
répertoire de «tubes» d’un jazz que
certains disent moribond, mais dont la
vitalité ne finit pas d’épater. ■

Les 3 coups de Jarnac : le bonheur en Charente

Olivier Nuc Envoyé spécial à Nice (Alpes-Maritimes)

Dans un cadre renouvelé et une ambiance
rajeunie, la nouvelle édition du Nice Jazz Fest
a battu des records de fréquentation.
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E n avril, Delphine Depar-
dieu remportait le Molière
de la comédienne du
théâtre privé, pour son in-

terprétation de la marquise de Mer-
teuil dans « Les liaisons dange-
reuses ». C’est avec ce prix presti-
gieux sous le bras, mais aussi celui
du Brigadier, et un insigne de che-
valier de Légion d’honneur, qu’elle
arrive à Jarnac, en clôture du festival
des « 3 coups », le 2 août.
La comédienne qui écume les
scènes de théâtre sera aussi en Cha-
rente, le 31 juillet, mais cette fois
dans les coulisses, pour regarder les
acteurs du « Schpountz ». Elle a
adapté avec Arthur Cachia, le film
de Marcel Pagnol. Une première ex-
périence de mise en scène, qui
pourrait se renouveler, si elle tombe
de nouveau « amoureuse d’un texte
et d’une équipe ».

Vous venez présenter, votre travail
comme actrice, dans « Les liaisons
dangereuses » et comme metteuse
en scène avec « le Schpountz »,
votre présence à Jarnac est très
chargée ? 
Delphine Depardieu. C’est tout de
même assez simple. Je joue « Les
liaisons dangereuses » depuis sep-
tembre à Paris, donc je l’ai dans les
pattes, comme on dit. Et le
Schpountz, on l’a monté avec Ar-
thur Cachia, les comédiens sont
très rodés, ils savent exactement ce
qu’ils ont à faire, c’est plus simple,
plus doux. 

Vous nous feriez presque croire
que ce sont des vacances de venir
à Jarnac ? 
C’est un peu ça. Quand je sais que
des troupes viennent jouer à Jar-
nac, je leur dis : « Vous allez passer
un merveilleux moment », parce
que c’est un endroit où les artistes
sont extrêmement bien accueillis,
c’est une grande fête. Ça fait du
bien, on est content, j’ai du mal à
repartir après. 

Qu’est-ce que vous allez faire
entre le 31 juillet, date du
Schpountz et le 2 août, où vous
jouez « Les liaisons dange-

reuses » ? 
Je reste là, car comme vous le savez,
Pierre Bonnier, l’organisateur du
festival, est mon beau-père, il y a
toute la famille ici. Donc, je reste
dans ce merveilleux endroit à re-
garder la Charente et à écouter le si-
lence et les oiseaux. J’ai beaucoup
travaillé cette année, et là, les oi-
seaux et la Charente, ça sera très
bien. 

Parlons un peu des pièces. Dans
« Les liaisons dangereuses », vous
incarnez la marquise de Merteuil,
vous avez dit : « C’est un rôle colos-
sal, d’une profondeur infinie »,
qu’est-ce que vous entendez par
là ? 
La marquise de Merteuil, c’est un
personnage que beaucoup de co-
médiennes regardent de loin en
loin et on se dit : « Comment faire
pour interpréter ce genre de per-
sonnages ? » 
Je pense que l’auteur (Choderlos de
Laclos) s’est inspiré de beaucoup
de femmes qu’il a dû rencontrer et
qu’il en a fait un personnage entier.
Elle est profondément humaine, et
jouer la complexité humaine, ça re-

vient à dire, ouvre-toi complète-
ment, déchire ton bide et montre-
nous ce qu’il y a à l’intérieur. Ar-
naud Denis a rajouté une scène
dans l’adaptation, pour donner des
clés sur les personnages, c’est très
judicieux, car les gens quand ils
lisent les lettres, ils vont dire : « Ah,
qu’elle est méchante ». Il a écrit sa
nuit de noces, et donc son viol, elle
a quinze ans, et elle s’est mariée
avec un vieux monsieur, elle s’est
fait violer pendant plusieurs an-
nées par cet homme, sans manière,
c’est terrible. 

Vous présentez aussi votre travail
de metteuse en scène avec Le
Schpountz, le film de 1938 de Mar-

cel Pagnol, qu’est-ce qui vous a at-
tiré dans cette histoire ? 
Arthur Cachia avait une com-
mande de la part du festival à la
Bonne Mère à Marseille, il avait en-
vie de monter un Pagnol et il m’en a
parlé à une soirée, je lui ai dit : « Ce
film, je l’adore, quand j’étais petite,
je le regardais beaucoup, je finissais
la cassette, je la remontais et je le re-
gardais, je le connais par cœur ».
C’est tellement exceptionnel de
simplicité, c’est de la poésie pure,
mais simple, droite, qui va directe-
ment dans le cœur. 

Pas trop de pression, pour cette
première mise en scène ? 
Non, on était juste porté, par l’envie
de dire ce texte et de diriger ces co-
médiens formidables, donc non,
ça ne nous a pas fait peur. C’est un
métier difficile que je respecte infi-
niment, j’apprends petit à petit. 
PROPOS RECUEILLIS 
PAR JULIE SICOT
Le Schpountz, le 31 juillet au théâtre de Co-
gnac, à 19h30 et Les liaisons dangereuses, le
samedi 2 août, à l’auditorium de Jarnac, à
19h30. Informations et réservations :
les3coupsdejarnac@gmail.com

Delphine Depardieu comme
chez elle aux 3 Coups de Jarnac
Marraine de la première
édition, Delphine Depardieu
est une fidèle du festival
«Les 3 coups de Jarnac».
Cette année, elle présente
deux pièces,
«Les liaisons dangereuses»,
où elle joue la marquise de
Merteuil et «le Schpountz»,
qu’elle a mis en scène.

À Jarnac, Delphine Depardieu revêtira perruque et crinoline pour incarner la marquise de Merteuil. Repro CL 

«C’est un endroit où
les artistes sont

extrêmement bien
accueillis, c’est une

grande fête. Ça fait du
bien, on est content, j’ai

du mal à repartir après.»

Maison
de cognac

à Aigre

La Maison Gautier présente son domaine, ra-
conte l’histoire de ses chais naturellement
humides grâce à la rivière de l’Osme toute
proche, explique un savoir-faire transmis de-
puis une dizaine de générations pour élabo-
rer des Cognacs d’exception connus dans le
monde entier.
Visites guidées toute l’année.
Du mardi au vendredi, 9h30-12h30 -
14h-18h, samedi, 10h-12h30 - 13h30-16h.
Maison Gautier. De 9€ à 35€ selon
la formule choisie. 05 45 21 58 67.

Seule 
en scène
poétique

à Châteauneuf

« Rossignol à la langue pourrie », de Jehan-
Rictus, seule en scène avec Agathe Quelque-
jay. Ces soliloques issus du recueil « Le cœur
populaire » sont un manifeste en faveur de
celles et ceux que nous ne voyons pas.
Salle des fêtes. 19h30. 14,50€ et 25€. Ré-
servation obligatoire.
les3coupsdejarnac.com

Magie
sur la gabarre

à Cognac

Spectacle de magie avec Axel Heart à bord
de la gabarre « La Demoiselle ».
Les Quais. 17h30.
12€ + 15 ans, 11€ 6-14 ans, gratuit - 6 ans.
Réservation obligatoire en ligne.
www.grand-cognac.fr
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Animations
Val-de-Bonnieure
Concours de labour
Concours de labour cantonal et départe-
mental, organisé par les jeunes agricul-
teurs. Marché des producteurs, brocante,
jeux pour enfants, trompe de chasse.
La Berthière. Samedi, à partir de 9h.
Entrée gratuite. 06 20 07 18 59.

Angoulême
Marchés d’été Cap BD 2025
Édition, illustration, peinture, petit artisanat,
bijoux… Exposition des productions artis-
tiques de 35 artistes, et stand de bandes
dessinées d’occasion de Captain BD, expo-
sition « In Vino Fabulas » du collectif Café
Creed.
Hôtel Saint-Simon. Samedi, 10h-19h.
Entrée gratuite.
***
L’affiche doit rester à quai
Jeu d’aventure urbaine au cœur d’Angou-
lême. La mission : résoudre le vaste mys-
tère d’une précieuse affiche disparue à
l’aide de gadgets et indices accessibles
d’agent secret, avec ou sans code.
Toute l’année, du mardi au samedi,
départs à 9h30 et 14h. 15€ et 12€.
Réservation obligatoire. 05 45 95 16 84.

Montbron
Baptême de plongée
archéologique
Initiation à la plongée tout en découvrant
l’archéologie subaquatique avec le soutien
et la participation de la Fédération Fran-
çaise d’Études et de Sports Sous-Marins
(FFESSM) de Nouvelle-Aquitaine et le pro-
gramme « Petites Villes de Demain » porté
par la communauté de communes La Ro-
chefoucauld-Porte du Périgord. Séance ré-
servée aux enfants, 10/16 ans.
Piscine. Samedi, 10h30-12h.
Gratuit mais entrée à la piscine payante.
05 45 63 07 45.
***
Fête de la Préhistoire
Fête de l’Espace préhistoire avec ateliers
créations, spectacle musical et dégustation
presque historique de viande d’aurochs.
Théâtre de Verdure. Dimanche, 15h-22h.
09 55 38 57 44.

Cognac
Animations d’été
Adhésion obligatoire à La Clef 
pour participer aux sorties 
et animations sur inscription.
8€ individuel, 3€ individuel solidaire,
16€ famille, 6€ famille solidaire.
Crouin 05 45 83 91 54
Rdv au jardin public pour des animations
extérieures.
Centre-Ville. Tous les samedis
en après-midi ou en soirée.
Tout public. Gratuit.
***

Bulles de savon géantes
Déambulation et ateliers avec bulles de sa-
vons (enfants et adultes).
Base plein air. Dimanche, 14h-18h.
Entrée gratuite.
***
Dans l’intimité des négociants
Visites commentées lors d’un parcours no-
vateur qui illustre la passion des négo-
ciants pour l’archéologie, le voyage, l’art et
les objets décoratifs.
La Maison du négociant - Musée d’Art
et d’Histoire. Dimanche, 15h.
7€, gratuit - 13 ans. Réservation obligatoire.
05 45 36 03 65.
***
Micro-Folie
Atelier enfants (7-12 ans accompagné d’un
adulte). Joséphine Baker, le portrait à 11h.
Les musées français ont fait la Résistance !
à 15h.
La Maison du négociant - Musée d’Art
et d’Histoire. Samedi. Sur réservation.
8 places max/atelier. 06 99 85 31 50.
Entrée gratuite.

Rouillac
Frairie de Gourville
Manèges tout le week-end. Repas et bal en
plein air samedi soir. Brocante et marché
d’été dimanche. Balades à poney (2€) à
partir de 10h, jeux en bois à partir de 14h, feu
d’artifice pyrotechnique musical à 22h45,
dimanche.
Centre-ville. Jusqu’à dimanche.
Entrée gratuite.

Le Tâtre
Marché gourmand
Avec concert de Mikaël Vigneau ; artiste
chanteur accordéoniste de la région borde-
laise qui a, par le passé, travaillé avec le
Collectif Métissé, Corneille ou encore Willy
William, à 21h.
Derrière la mairie. Samedi, 19h.
Entrée gratuite.

Chalais
Métiers d’art & Cie
Vingt-sept artisans d’art se sont rassem-
blés pour présenter leurs créations à Cha-
lais. C’est la 45e édition de l’exposition-
vente estivale. Des ateliers et des démons-
trations sont aussi organisés.
Tous les jours, 10h-19h.
Démonstration de sculpture sur pierre 
avec Kévin Molinier.
Samedi, 14h-17h30.
Cloître. Entrée gratuite.

Villebois-Lavalette
Les Médiévales
Visites théâtralisées, 14h30 et 16h; ateliers
d’escrime, de calligraphie, héraldique, 14h15-
18h; parcours ludique et chevaleresque,
14h-18h; exposition vitraux, sculptures d’ar-
gile et de métal, aquarelles; marché médié-
val. Spectacle « Légendes » samedi à 21h30.
Château. Samedi et dimanche. 30€ et 20€
le pass journée, gratuit - 6 ans. 24€ et 16€
le spectacle. 8€ et 6€ la visite théâtralisée.
8€ et 6€ l’atelier. 8€ et 6€ le parcours
immersif. 06 22 57 99 09.
***

La médiathèque en août
Atelier d’écriture animé par Christine Leang.
À partir de 12 ans. Sur réservation.
Médiathèque. Samedi, 14h. 05 45 64 76 57.
***
Escape games au château
Animations ludiques thématiques.
Du lundi au dimanche,
uniquement sur réservation.
06 87 70 05 78.
infochateaupatrimoinevillebois@orange.fr
les.echappees.vertes@gmail.com

Esse
Coriobona, village gaulois
Les Gaulois d’Esse proposent des visites de
leur village reconstitué et montrent leurs
activités : travail du cuir, forge, frappe de
monnaie, artisanat, poterie, menuiserie, ar-
mement, teinture, tissage, vannerie…
Visites guidées à 14h30 et 16h30. Durée :
1h30.
Visites libres tous les jours, 14h-17h.
Village gaulois – Coriobona.
Jusqu’au 31 août. 8€, 5€ enfant.
05 17 23 15 71.

Tusson
Arts Singuliers Pluri’Elles
Exposition de 500 œuvres diverses de
17 femmes artistes autodidactes. 
Samedi et dimanche, 10h-12h30 - 14h30-19h.

« Le secret de Marguerite »
Escape game historique. L’implication de
Marguerite d’Angoulême dans la libéra-
tion du Roi de France. Jeu familial à la dé-
couverte d’un personnage qui a construit
l’histoire du village de Tusson.
Samedi et dimanche, 11h, 15h et 17h.
Durée : 50 mn. 12€, 10€ - 12 ans.
07 71 35 15 45.
Maison du Patrimoine.

Confolens
Rue des Arts
À Confolens et 
Saint-Germain-de-Confolens. 
Tout l’été, du lundi au samedi, 10h-19h.

***
Sur les rails et à vélo
Balades en vélorail et/ou en train touris-
tique en Charente-Limousine, des rendez-
vous incontournables de l’été confolentais.
À noter : possibilité sur de louer sur place,
des vélos à assistances électriques 
(VTC et VTT).
Gare. 05 45 71 16 64.

Saint-Yrieix-
sur-Charente
Cirque franco-italien
Spectacle avec tous les artistes du cirque.
Samedi, 18h, dimanche, 10h30.
9€ gradin, 12€ tribune, 18€ loge,
gratuit - 3 ans.
Billetterie sur place 30 mn avant le
spectacle (pas de CB) ou librairie
CosmOpolite. 06 86 89 62 21.
***
Ateliers découverte des arts du cirque diri-
gés par les artistes.
Samedi, 16h-17h. Gratuit. Sans inscription.
***
Visite de la ménagerie.
Tous les jours. 11h. Gratuit.
Plan d’eau de la Grande Prairie

Les Gours
Point-folle en fête
Concert du groupe « Poussez pas mémé »,
17h. Repas (18€, 12€ 5-12 ans, apporter ses
couverts, réservation 06 42 22 32 94), 20h.
Spectacle de lumière « Arche en sel »,
22h30. Feu d’artifice musical, 23h. Concert
Bruno Ligonnière au restaurant « James’s
Les Gours », 23h30 (gratuit).
Samedi. Entrée gratuite.

Segonzac
Frairie
Fête foraine et ses manèges.
Jusqu’à lundi.
Repas (sur réservation 06 16 23 36 30)
et concert du groupe Musique Passion 16.
Samedi
Deux courses cyclistes, spectacle de feu 
avec l’association Jonglargonne
(sur le parvis de l’église).
Dimanche
Défilé des majorettes et feu d’artifice, show
pyrotechnique de Sparklight 
(salle des fêtes).
Lundi
Place Pierre-Frapin. Entrée gratuite.

Bric-à-brac
Écuras
Vide-greniers
Les habitants du hameau ouvrent leurs
granges, garages, greniers…
Hameau de La Borderie. Samedi,
à partir de 9h30.

Vaux-Lavalette
Vide-greniers
Avec concours de pétanque à 14h (7€) et
repas à 21h (20 €, 10€ - 12 ans, 
inscriptions 06 22 18 95 34).
Samedi. Entrée gratuite.

Châteauneuf-
sur-Charente
Brocante de Saint-Surin
Rue de Saint-Surin. Dimanche, 6h30-18h.
Entrée gratuite.

Le Lindois
Bric-à-brac
Organisé par l’association Le Lindois Cultu-
rel avec la participation des anciens com-
battants ACPG de La Rochefoucauld. Ba-
lade en calèche.
Dimanche. Entrée gratuite. 06 14 57 04 83.

Concerts
Aubeterre-sur-Dronne
Paradis des Stars
Marjorie s’est fait connaître avec les L5,
groupe culte révélé par Popstars et porté
par le tube « Toutes les femmes de ta vie ».
À ses côtés, Patrice Carmona, voix mar-
quante de la comédie musicale « Les Dix
Commandements » et du show TV The
Voice, est auteur-compositeur pour des ar-
tistes comme Patrick Fiori et Julie Zenatti.
En couple dans la vie comme sur scène, ils
forment un duo complice, énergique et
puissant, entre pop et comédies musicales.
Camping Paradis. Samedi, 21h.
Entrée gratuite. Réservation obligatoire.
05 45 98 75 43.

Mosnac-Saint-Simeux
Karaoké et chansons françaises
Karaoké en plein air samedi, à partir de
19h30.
Concert avec le guitariste et chanteur
Alexis Prat, chanson française pop/folk
acoustique, dimanche à 15h.
Pub des Gabariers à Saint-Simeux.
Entrée gratuite. 05 45 66 23 11.

Saint-Simon
JC Trio
Rock’n’Roll.
La P’tite Gabarre. Samedi, 17h.
Entrée gratuite. 05 45 24 92 83.

Enfants
Blanzaguet-
Saint-Cybard
Sur les traces de Noisette
Découverte ludique des espaces naturels
aménagés du bourg à l’aide d’une douzaine
de panneaux de bois.
Centre-bourg. Participation libre, 
autonome et gratuite. Feuille de jeu
disponible sous le porche de la mairie.

Festivals
Luxé
Festi Hippo
Concert du groupe de rock’n’roll des an-
nées 1980 Les Forbans à 18h. Sept courses
hippiques au programme à partir de 19h30.
Animations gratuites pour les enfants (ma-
nège, maquillage, parcours de minigolf, jeu
de boules, jeux d’arcade, triporteur musical
et Bruno le Renard).
Hippodrome. Samedi. 12€, gratuit - 12 ans,
6€ à partir de 19h30 (sans le concert).
Sur réservation. www.festi-hippo.com

Échallat
Echall’Arts
18e édition qui célèbre les arts avec des ar-
tistes exposants. Démonstrations de pein-
ture, concours dans les rues et stages artis-
tiques.
Centre-bourg. Jusqu’à dimanche. 10h30-0h.
Entrée gratuite.
Concert du groupe « La Route des Airs » à
l’énergie contagieuse et ses influences va-
riées, 21h. Bal populaire en suivant à 23h.
Samedi, 21h.
Visite commentée du bourg d’Echallat avec
ses petites ruelles, son église romane et
son logis du prieur. De nombreux portails
ouverts lors du festival, offrent de belles dé-
couvertes.
Eglise. Dimanche, 10h30-12h. Gratuit.
Réservation obligatoire. 05 45 21 80 05.

Jarnac
Les 3 coups de Jarnac
« Les Liaisons dangereuses », de Choderlos
de Laclos, avec Delphine Depardieu. On ne
badine pas avec l’amour, et certaines liai-
sons peuvent s’avérer fatales.
Auditorium. Samedi, 19h30. 14,50€ et 25€
place réservée. Réservation obligatoire.
les3coupsdejarnac.com

Charente
Itinéraire Baroque
« Les délices de l’âme » - concerts de l’en-
semble Amaine Dellavida avec Zuzana Zu-
zana Badárová, soprano, Michaela Ambrosi,
flûte traversière, Barbara Maria Willi, clave-
cin. Au programme : oeuvres de Michel de
la Barre, Jacques Hotteterre le Romain, Eli-
sabeth Claude Jacquet de La Guerre, Michel
Pignolet de Montéclair et Joseph Bodin de
Boismortier.
Combiers. Prieuré grandmontain de
Rauzet.11h, 12h05, 15h15 et 16h30. 17€ et 14€.

CE WEEK-END

« Les liaisons dangereuses » pour clôturer les 3 coups de Jarnac. Repro CL 

Feu et lumière avec la compagnie Arche en Sel à Les Gours. CL 

Les Forbans en concert à Luxé. Repro CL 
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Animations
Val-de-Bonnieure
Concours de labour
Concours de labour cantonal et départe-
mental, organisé par les jeunes agricul-
teurs. Marché des producteurs, brocante,
jeux pour enfants, trompe de chasse.
La Berthière. Samedi, à partir de 9h.
Entrée gratuite. 06 20 07 18 59.

Angoulême
Marchés d’été Cap BD 2025
Édition, illustration, peinture, petit artisanat,
bijoux… Exposition des productions artis-
tiques de 35 artistes, et stand de bandes
dessinées d’occasion de Captain BD, expo-
sition « In Vino Fabulas » du collectif Café
Creed.
Hôtel Saint-Simon. Samedi, 10h-19h.
Entrée gratuite.
***
L’affiche doit rester à quai
Jeu d’aventure urbaine au cœur d’Angou-
lême. La mission : résoudre le vaste mys-
tère d’une précieuse affiche disparue à
l’aide de gadgets et indices accessibles
d’agent secret, avec ou sans code.
Toute l’année, du mardi au samedi,
départs à 9h30 et 14h. 15€ et 12€.
Réservation obligatoire. 05 45 95 16 84.

Montbron
Baptême de plongée
archéologique
Initiation à la plongée tout en découvrant
l’archéologie subaquatique avec le soutien
et la participation de la Fédération Fran-
çaise d’Études et de Sports Sous-Marins
(FFESSM) de Nouvelle-Aquitaine et le pro-
gramme « Petites Villes de Demain » porté
par la communauté de communes La Ro-
chefoucauld-Porte du Périgord. Séance ré-
servée aux enfants, 10/16 ans.
Piscine. Samedi, 10h30-12h.
Gratuit mais entrée à la piscine payante.
05 45 63 07 45.
***
Fête de la Préhistoire
Fête de l’Espace préhistoire avec ateliers
créations, spectacle musical et dégustation
presque historique de viande d’aurochs.
Théâtre de Verdure. Dimanche, 15h-22h.
09 55 38 57 44.

Cognac
Animations d’été
Adhésion obligatoire à La Clef 
pour participer aux sorties 
et animations sur inscription.
8€ individuel, 3€ individuel solidaire,
16€ famille, 6€ famille solidaire.
Crouin 05 45 83 91 54
Rdv au jardin public pour des animations
extérieures.
Centre-Ville. Tous les samedis
en après-midi ou en soirée.
Tout public. Gratuit.
***

Bulles de savon géantes
Déambulation et ateliers avec bulles de sa-
vons (enfants et adultes).
Base plein air. Dimanche, 14h-18h.
Entrée gratuite.
***
Dans l’intimité des négociants
Visites commentées lors d’un parcours no-
vateur qui illustre la passion des négo-
ciants pour l’archéologie, le voyage, l’art et
les objets décoratifs.
La Maison du négociant - Musée d’Art
et d’Histoire. Dimanche, 15h.
7€, gratuit - 13 ans. Réservation obligatoire.
05 45 36 03 65.
***
Micro-Folie
Atelier enfants (7-12 ans accompagné d’un
adulte). Joséphine Baker, le portrait à 11h.
Les musées français ont fait la Résistance !
à 15h.
La Maison du négociant - Musée d’Art
et d’Histoire. Samedi. Sur réservation.
8 places max/atelier. 06 99 85 31 50.
Entrée gratuite.

Rouillac
Frairie de Gourville
Manèges tout le week-end. Repas et bal en
plein air samedi soir. Brocante et marché
d’été dimanche. Balades à poney (2€) à
partir de 10h, jeux en bois à partir de 14h, feu
d’artifice pyrotechnique musical à 22h45,
dimanche.
Centre-ville. Jusqu’à dimanche.
Entrée gratuite.

Le Tâtre
Marché gourmand
Avec concert de Mikaël Vigneau ; artiste
chanteur accordéoniste de la région borde-
laise qui a, par le passé, travaillé avec le
Collectif Métissé, Corneille ou encore Willy
William, à 21h.
Derrière la mairie. Samedi, 19h.
Entrée gratuite.

Chalais
Métiers d’art & Cie
Vingt-sept artisans d’art se sont rassem-
blés pour présenter leurs créations à Cha-
lais. C’est la 45e édition de l’exposition-
vente estivale. Des ateliers et des démons-
trations sont aussi organisés.
Tous les jours, 10h-19h.
Démonstration de sculpture sur pierre 
avec Kévin Molinier.
Samedi, 14h-17h30.
Cloître. Entrée gratuite.

Villebois-Lavalette
Les Médiévales
Visites théâtralisées, 14h30 et 16h; ateliers
d’escrime, de calligraphie, héraldique, 14h15-
18h; parcours ludique et chevaleresque,
14h-18h; exposition vitraux, sculptures d’ar-
gile et de métal, aquarelles; marché médié-
val. Spectacle « Légendes » samedi à 21h30.
Château. Samedi et dimanche. 30€ et 20€
le pass journée, gratuit - 6 ans. 24€ et 16€
le spectacle. 8€ et 6€ la visite théâtralisée.
8€ et 6€ l’atelier. 8€ et 6€ le parcours
immersif. 06 22 57 99 09.
***

La médiathèque en août
Atelier d’écriture animé par Christine Leang.
À partir de 12 ans. Sur réservation.
Médiathèque. Samedi, 14h. 05 45 64 76 57.
***
Escape games au château
Animations ludiques thématiques.
Du lundi au dimanche,
uniquement sur réservation.
06 87 70 05 78.
infochateaupatrimoinevillebois@orange.fr
les.echappees.vertes@gmail.com

Esse
Coriobona, village gaulois
Les Gaulois d’Esse proposent des visites de
leur village reconstitué et montrent leurs
activités : travail du cuir, forge, frappe de
monnaie, artisanat, poterie, menuiserie, ar-
mement, teinture, tissage, vannerie…
Visites guidées à 14h30 et 16h30. Durée :
1h30.
Visites libres tous les jours, 14h-17h.
Village gaulois – Coriobona.
Jusqu’au 31 août. 8€, 5€ enfant.
05 17 23 15 71.

Tusson
Arts Singuliers Pluri’Elles
Exposition de 500 œuvres diverses de
17 femmes artistes autodidactes. 
Samedi et dimanche, 10h-12h30 - 14h30-19h.

« Le secret de Marguerite »
Escape game historique. L’implication de
Marguerite d’Angoulême dans la libéra-
tion du Roi de France. Jeu familial à la dé-
couverte d’un personnage qui a construit
l’histoire du village de Tusson.
Samedi et dimanche, 11h, 15h et 17h.
Durée : 50 mn. 12€, 10€ - 12 ans.
07 71 35 15 45.
Maison du Patrimoine.

Confolens
Rue des Arts
À Confolens et 
Saint-Germain-de-Confolens. 
Tout l’été, du lundi au samedi, 10h-19h.

***
Sur les rails et à vélo
Balades en vélorail et/ou en train touris-
tique en Charente-Limousine, des rendez-
vous incontournables de l’été confolentais.
À noter : possibilité sur de louer sur place,
des vélos à assistances électriques 
(VTC et VTT).
Gare. 05 45 71 16 64.

Saint-Yrieix-
sur-Charente
Cirque franco-italien
Spectacle avec tous les artistes du cirque.
Samedi, 18h, dimanche, 10h30.
9€ gradin, 12€ tribune, 18€ loge,
gratuit - 3 ans.
Billetterie sur place 30 mn avant le
spectacle (pas de CB) ou librairie
CosmOpolite. 06 86 89 62 21.
***
Ateliers découverte des arts du cirque diri-
gés par les artistes.
Samedi, 16h-17h. Gratuit. Sans inscription.
***
Visite de la ménagerie.
Tous les jours. 11h. Gratuit.
Plan d’eau de la Grande Prairie

Les Gours
Point-folle en fête
Concert du groupe « Poussez pas mémé »,
17h. Repas (18€, 12€ 5-12 ans, apporter ses
couverts, réservation 06 42 22 32 94), 20h.
Spectacle de lumière « Arche en sel »,
22h30. Feu d’artifice musical, 23h. Concert
Bruno Ligonnière au restaurant « James’s
Les Gours », 23h30 (gratuit).
Samedi. Entrée gratuite.

Segonzac
Frairie
Fête foraine et ses manèges.
Jusqu’à lundi.
Repas (sur réservation 06 16 23 36 30)
et concert du groupe Musique Passion 16.
Samedi
Deux courses cyclistes, spectacle de feu 
avec l’association Jonglargonne
(sur le parvis de l’église).
Dimanche
Défilé des majorettes et feu d’artifice, show
pyrotechnique de Sparklight 
(salle des fêtes).
Lundi
Place Pierre-Frapin. Entrée gratuite.

Bric-à-brac
Écuras
Vide-greniers
Les habitants du hameau ouvrent leurs
granges, garages, greniers…
Hameau de La Borderie. Samedi,
à partir de 9h30.

Vaux-Lavalette
Vide-greniers
Avec concours de pétanque à 14h (7€) et
repas à 21h (20 €, 10€ - 12 ans, 
inscriptions 06 22 18 95 34).
Samedi. Entrée gratuite.

Châteauneuf-
sur-Charente
Brocante de Saint-Surin
Rue de Saint-Surin. Dimanche, 6h30-18h.
Entrée gratuite.

Le Lindois
Bric-à-brac
Organisé par l’association Le Lindois Cultu-
rel avec la participation des anciens com-
battants ACPG de La Rochefoucauld. Ba-
lade en calèche.
Dimanche. Entrée gratuite. 06 14 57 04 83.

Concerts
Aubeterre-sur-Dronne
Paradis des Stars
Marjorie s’est fait connaître avec les L5,
groupe culte révélé par Popstars et porté
par le tube « Toutes les femmes de ta vie ».
À ses côtés, Patrice Carmona, voix mar-
quante de la comédie musicale « Les Dix
Commandements » et du show TV The
Voice, est auteur-compositeur pour des ar-
tistes comme Patrick Fiori et Julie Zenatti.
En couple dans la vie comme sur scène, ils
forment un duo complice, énergique et
puissant, entre pop et comédies musicales.
Camping Paradis. Samedi, 21h.
Entrée gratuite. Réservation obligatoire.
05 45 98 75 43.

Mosnac-Saint-Simeux
Karaoké et chansons françaises
Karaoké en plein air samedi, à partir de
19h30.
Concert avec le guitariste et chanteur
Alexis Prat, chanson française pop/folk
acoustique, dimanche à 15h.
Pub des Gabariers à Saint-Simeux.
Entrée gratuite. 05 45 66 23 11.

Saint-Simon
JC Trio
Rock’n’Roll.
La P’tite Gabarre. Samedi, 17h.
Entrée gratuite. 05 45 24 92 83.

Enfants
Blanzaguet-
Saint-Cybard
Sur les traces de Noisette
Découverte ludique des espaces naturels
aménagés du bourg à l’aide d’une douzaine
de panneaux de bois.
Centre-bourg. Participation libre, 
autonome et gratuite. Feuille de jeu
disponible sous le porche de la mairie.

Festivals
Luxé
Festi Hippo
Concert du groupe de rock’n’roll des an-
nées 1980 Les Forbans à 18h. Sept courses
hippiques au programme à partir de 19h30.
Animations gratuites pour les enfants (ma-
nège, maquillage, parcours de minigolf, jeu
de boules, jeux d’arcade, triporteur musical
et Bruno le Renard).
Hippodrome. Samedi. 12€, gratuit - 12 ans,
6€ à partir de 19h30 (sans le concert).
Sur réservation. www.festi-hippo.com

Échallat
Echall’Arts
18e édition qui célèbre les arts avec des ar-
tistes exposants. Démonstrations de pein-
ture, concours dans les rues et stages artis-
tiques.
Centre-bourg. Jusqu’à dimanche. 10h30-0h.
Entrée gratuite.
Concert du groupe « La Route des Airs » à
l’énergie contagieuse et ses influences va-
riées, 21h. Bal populaire en suivant à 23h.
Samedi, 21h.
Visite commentée du bourg d’Echallat avec
ses petites ruelles, son église romane et
son logis du prieur. De nombreux portails
ouverts lors du festival, offrent de belles dé-
couvertes.
Eglise. Dimanche, 10h30-12h. Gratuit.
Réservation obligatoire. 05 45 21 80 05.

Jarnac
Les 3 coups de Jarnac
« Les Liaisons dangereuses », de Choderlos
de Laclos, avec Delphine Depardieu. On ne
badine pas avec l’amour, et certaines liai-
sons peuvent s’avérer fatales.
Auditorium. Samedi, 19h30. 14,50€ et 25€
place réservée. Réservation obligatoire.
les3coupsdejarnac.com

Charente
Itinéraire Baroque
« Les délices de l’âme » - concerts de l’en-
semble Amaine Dellavida avec Zuzana Zu-
zana Badárová, soprano, Michaela Ambrosi,
flûte traversière, Barbara Maria Willi, clave-
cin. Au programme : oeuvres de Michel de
la Barre, Jacques Hotteterre le Romain, Eli-
sabeth Claude Jacquet de La Guerre, Michel
Pignolet de Montéclair et Joseph Bodin de
Boismortier.
Combiers. Prieuré grandmontain de
Rauzet.11h, 12h05, 15h15 et 16h30. 17€ et 14€.

CE WEEK-END

« Les liaisons dangereuses » pour clôturer les 3 coups de Jarnac. Repro CL 

Feu et lumière avec la compagnie Arche en Sel à Les Gours. CL 

Les Forbans en concert à Luxé. Repro CL 
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Le corps d'une cinquième et dernière victime a été découvert hier après-midi sous les décombres du gîte de Montmoreau. 
L’heure est désormais à leur identification. Des experts sont par ailleurs chargés de déterminer les causes de l’incendie. P. 3

La délicate identification des cinq corps
MONTMOREAU

JARNAC
Delphine Depardieu
joue et met en scène
aux 3 Coups P. 7

PATRIMOINE
1.000 km à vélo: 
son tour de France du pain
passe par la Charente P. 5

TOURISME
Une nouvelle offre 
de croisière fluviale 
s’ancre à Angoulême P. 9

AUTOMOBILE
Airbags Takata: 
les constructeurs contraints
de prêter des voitures P. 38

TOUR DE FRANCE FEMMES
Au palmarès de la popularité,
FDJ-Suez décroche 
le maillot jaune à Poitiers P. 35
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C inquante-sept ans que
la frairie rassemble
Gourvilloises et Gour-
villois, cinquante-sept

ans que la frairie, véritable institu-
tion se tient le premier week-end
d’août, place Gaston-Pallas. « De-
puis 1968, il n’y a que pendant le
covid que nous avons flanché »,
se remémore Laurent Pajot, le
président du comité des fêtes qui
porte la manifestation.
Pour organiser ces trois jours de
festivités, le comité des fêtes ne
compte que sur une petite
équipe d’une vingtaine de per-
sonnes. Peu importe, les béné-
voles sont motivés pour faire per-
durer cet événement aux mul-
tiples attractions. Si l’on en juge
par le programme, pas moins de
dix centres d’intérêt sont mis en
place pour satisfaire une clien-
tèle familiale et plutôt locale. « Il
faut avoir le moral et pas mal
d’imagination pour allécher le vi-
siteur », avoue Laurent Pajot. 
Gourville demeure l’une des der-
nières frairies dans le Rouillacais.
« En termes de fréquentation,
nous sommes derrière notre voi-
sine Genac qui marche fort pour
la Pentecôte, mais devant Cour-
billac, les seules concurrentes »,
relativise Alain Chassagne, le pré-
sident de Gourvilloisirs qui ani-

mera une randonnée pédestre.

3e génération de forains
Au sommaire de ce week-end des
1er, 2 et 3 août, on trouve les in-
contournables manèges de fête
foraine qui ouvrent dès le ven-
dredi à partir de 19h : manège
pour enfants, tir à la carabine et
autos-scooters. Chaque année,
les festivaliers retrouvent Mi-
chaël Pierre, aidé de son cousin
Vincent, aux manettes de son
Taxi Driver et ses vingt autos-
scooters, présents sur la place
Gaston-Pallas depuis 20 ans. « J’ai
repris la place de mon père, nous
sommes la troisième généra-
tion », indique le forain qui aime
bien venir à Gourville, « car nous
sommes bien accueillis avec la
gratuité des emplacements et de
la consommation électrique.
C’est rare, partout nous payons
nos emplacements ».
Côté animation, le comité des
fêtes fait appel aux autres asso-
ciations de la commune. Gour-
villoisirs anime une randonnée

de nuit le vendredi dès 20h pour
un circuit de 8 km (7€). À Gour-
ville, pas de frairie sans repas
moules frites. Il faudra réserver
pour le samedi soir
(06 44 86 11 99). « Nous servons
habituellement cent cinquante
repas », compte Laurent Pajot.
Un bal en plein air animé par un
DJ suit le repas. Dès 6h, une bro-
cante et un marché d’été se par-
tagent l’animation du dimanche
matin. À partir de 10h, l’élevage
du Lac investit le site pour des ba-
lades à poney (2€ la balade). À
midi, on pourra se retrouver au-
tour des grillades confectionnées
par les bénévoles du comité des
fêtes. Enfin, à partir de 14h, Ton-
ton Flag installera sa vingtaine de
jeux en bois. La fête est couron-
née par un feu d’artifice pyro-
technique musical le dimanche à
22h45. Un feu d’artifice couru de
loin. « Nous ne connaissons pas la
moitié des spectateurs, les gens
viennent de loin », assure Alain
Chassagne.
MARIE-FRANCE DUMOUT

ROUILLAC

La frairie de Gourville, une tradition
de 57 ans, revient ce week-end
La frairie de Gourville,
événement incontournable
du Rouillacais depuis 1968,
promet trois jours de
festivités avec brocante,
marché d’été, concerts,
manèges, bal et feu d’artifice.

Michaël et Vincent Pierre au montage de leur manège d’autos-scooters. CL 

Ce mardi soir, dans le cadre du festi-
val des 3 Coups de Jarnac, dans un
auditorium affichant une énième
fois complet, où l'on notait la pré-
sence d'une vingtaine de collégiens
charentais invités gracieusement
par le Lion's Club de Cognac et Jar-
nac, lauréats d'un petit concours
théâtral organisé dans les collèges
de Cognac, Jarnac, Segonzac. Un
concours organisé «afin d'attirer les
jeunes vers le théâtre, et en particu-
lier vers le grand jour de Saint-Exu-
péry, et ‘Terre des Hommes’, au pro-
gramme des classes de 3e»,
confiaient les accompagnateurs du
Lion's Club.
Quant à la prestation de Pierre De-
vaux, juste revenu du Festival d'Avi-
gnon, seul-en-scène, en éclaireur de
l'humanité, dans une mise en es-
pace minimaliste mais habitée,

éclairée seulement par un globe ter-
restre, Pierre Devaux a incarné avec
justesse et profondeur les mots de

l'auteur-aviateur. À travers une pa-
role fluide et incarnée, il a déroulé le
fil de réflexions universelles sur le
rapport au monde, à la Terre, à
l'Autre.
Une humanité à fleur de peau, livrée
sans artifice, qui a touché au cœur.
La salle, suspendue à chaque mot, a
vécu un moment de théâtre comme
on en rencontre peu : silence ému,
regards brillants, respiration collec-
tive. Une émotion partagée qui res-
tera longtemps dans les mémoires
de cette 6e édition du Festival Les 3
Coups de Jarnac.
Avec " Terre des Hommes ", Pierre
Devaux signe un vol intérieur ma-
gistral. Un théâtre qui élève, qui relie
et qui nous rappelle l'essentiel. Une
performance rare, d'une intensité
lumineuse, qui a captivé et ému tout
un public.

3 COUPS DE JARNAC 

Pierre Devaux captive le public avec «Terre des Hommes»

Pierre Devaux a superbement incarné
Antoine de Saint-Exupéry.
Studio Photo Jarnac -Béatrice Daugé 

Deux fois par an, au printemps et
en automne, les jeunes de l’au-
mônerie se remontent les
manches pour la collecte de
vieux papiers, journaux et car-
tons. Emmenée par Nathalie
Besse, une fidèle de la paroisse,
responsable du secteur jeune, la
petite douzaine d’ados, de 12 à
16 ans, est motivée pour « remplir
les caisses par diverses actions »,
livre la responsable. La collecte
de vieux papiers est devenue in-
contournable. Alimentée par les
apports des Rouillacais, la col-
lecte a également de solides as-
sises chez Avril, la recyclerie qui
reçoit une grosse quantité de
livres, impropres à la seconde
main. « Nous avons là une mine
inépuisable, la moitié de notre
collecte provient de la recycle-
rie ».
Un circuit de recyclage s’est ins-
tallé au fil des années. « Au lieu

d’aller en déchetterie, les ci-
toyens qui connaissent le transit
par la paroisse préfèrent venir
chez nous », confie Fanny Ron-
deau, la directrice d’Avril.
La vente des papiers alimente les
caisses du secteur jeune de la pa-
roisse, permettant d’aider les fa-
milles à supporter les pèleri-
nages initiés par le diocèse. Ca-
lixte, Adélaïde, Béatrice, Lucie,
Perrine et leurs camarades se
font une joie de remplir la benne
installée, pendant une semaine,
rue de l’Eglise. « Nous avons un
garage, mis à disposition par la
paroisse, ce qui nous permet de
stocker jusqu’au passage de la
benne », explique Nathalie Besse.
La collecte de juin a rassemblé 9
tonnes et 180 kilos de papiers.
« Nous sommes loin de notre re-
cord qui était de 12 tonnes 660 en
mai 2024 », comptabilisent en
chœur les jeunes.

ROUILLAC 

Les jeunes de l’aumônerie
récoltent des fonds

Les jeunes de l’aumônerie de Rouillac s’investissent dans la collecte de vieux papiers. CL

La commune de Mérignac a terminé l’aménagement de son nouveau lotissement commu-
nal « Les Sarments », rue de Bousbach. Financé par la commune, ce projet a permis de
créer 30 lots prêts à bâtir, allant de 464 m2 à 796 m2, au prix de 80 euros TTC le m2. Les
terrains sont livrés avec l’ensemble des réseaux nécessaires : voirie, eau, électricité, assai-
nissement collectif et fibre optique.
Situé à 300 mètres d’une voie à deux fois deux voies, le lotissement bénéficie du calme de
la campagne tout en restant proche des commodités. De nombreux espaces naturels
ombragés sont accessibles, ainsi qu’un terrain de football, un court de tennis et une aire de
pique-nique.
Les futurs habitants trouveront tout le nécessaire à proximité : école, transports en com-
mun, services à la personne, commerces.
Les personnes intéressées par l’acquisition d’une parcelle peuvent contacter la mai-
rie de Mérignac au 05 45 35 87 98 ou par mail à communedemerignac@orange.fr.

MÉRIGNAC

Les parcelles du nouveau lotissement communal à la vente

Le festival des Eurochestries accueille des orchestres symphoniques (ou à cordes), des
chorales et des ensembles de musique de chambre, de jeunes (âgés de 15 à 25 ans) de
haut niveau venant de différents pays du monde entier. À cette occasion, l’orchestre sym-
phonique « Svajone », de l’école de musique d’Alytus en Lituanie, se produira à 20h30 à la
salle socio-culturelle de Hiersac, lundi 4 août. L’orchestre se compose de 49 jeunes vir-
tuoses sous la direction de Vytautas Kiminius. Il est devenu l’un des orchestres de jeunes
les plus dynamiques de Lituanie. Son répertoire s’étend au-delà de la musique classique et
comprend également des musiques de films modernes. Entrée gratuite et renseignements
au 06 24 29 30 68.

HIERSAC

Le festival des Eurochestries fait une étape lundi
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Avec le 
soutien de

«L ’histoire la plus
honteuse de la
Marine Fran-
çaise. » Un récit

entré dans l’imaginaire collectif,
grâce au tableau « Le radeau de la
Méduse » de Théodore Géricault et
exposé au Louvre.
Mais au-delà du naufrage que sait-
on de ce qui s’est joué entre les
membres d’équipages sur le ba-
teau et sur l’esquif d’infortune ?
C’est ce qu’a dépeint Geoffrey Cal-
lènes sur la scène de l’auditorium
de Jarnac, lundi soir, avec sa pièce
« Les secrets de la Méduse ».
Le comédien, également coauteur
avec Antoine Guiraud, interprète
tous les personnages. Le principal,
un matelot, survivant du naufrage,
mais aussi ses compagnons d’in-
fortune, le capitaine, les adjoints ;
de leur rencontre à quai, à l’île
d’Aix, jusqu’à leur cauchemar en

mer, à partir du 2 juillet 1816, jour
du naufrage.
Il y a l’évacuation sur les cha-
loupes, faite pour 250 passagers,
alors que la Frégate compte 400
membres d’équipages ; la
construction du radeau surnom-
mé « La Machine », où 147 per-
sonnes prennent place. Il n’en res-
tera qu’une dizaine après douze
jours de dérive. 

Toutes les émotions
Seul sur scène, Geoffrey Callènes
change d’accent, de posture, de
caractère, en un claquement de se-
conde. Le tout accompagné par
une bande-son et une mise en lu-
mière pertinente et une scénogra-
phie économe, mais suffisante.

La joie du voyage, l’amour, la folie,
le cannibalisme, l’individualisme,
l’adversité et la survie, cette pièce
est une plongée dans les tréfonds
de l’âme humaine. Un drame ma-
ritime, historique et une critique
sociale : « cette belle élite française
incompétente par qui tout est ar-
rivé ». Accusation envers le capi-
taine Hugues Duroy de Chauma-
reys, qui n’a plus navigué depuis
vingt ans et n’a qu’une obsession,
vouloir aller plus vite.
Implacable et saisissant. Jusqu’au
point final avec Géricault et son
pinceau qui décide d’encrer à ja-
mais, l’agonie « des humbles ». Un
chef-d’œuvre pictural et une ova-
tion sur scène pour Geoffrey Cal-
lènes.

3 COUPS DE JARNAC

«Les secrets de la Méduse», un naufrage
historique et dramatique réussi
Seul en scène, Geoffrey
Callènes a livré une
incroyable prestation 
à Jarnac, lundi soir, lors 
du festival «Les 3 Coups 
de Jarnac». Capitaine, matelot,
peintre, il a tout interprété
pour faire revivre le naufrage
de la Méduse et l’agonie de
l’équipage sur le radeau.

Geoffrey Callènes est magistral dans «Les secrets de la Méduse». Studio photo de Jarnac 

JULIE SICOT 
j.sicot@charentelibre.fr

Lors de sa dernière réunion, le
conseil de Lignières-Ambleville a
évoqué le retrait annoncé du Sivos
Criteuil/Lignières-Ambleville (Syn-
dicat intercommunal à vocation
scolaire qui gère la garderie périsco-
laire, les cantines sur les trois sites
des écoles, la navette qui emporte
les enfants et les agents rattachés
aux écoles, NDLR) de Saint-Palais-
du-Né, suite à une délibération re-
çue de la communauté de com-
munes des 4B Sud Charente, le
18 juillet. Ce retrait, qui pourrait
prendre effet en 2026, inquiète les
élus, qui, avant de délibérer, sou-
haitent étudier l’enquête d’impact
financier menée sur ce projet, ainsi
que l’avenir du Sivos.
Le maire Dominique Breuil a rap-
pelé les actions en cours, les
réunions, les principaux objectifs
de Lignières-Ambleville 2035, en ré-
sumant la synthèse des objectifs et
la création de fiches actions,
concernant les labels Pierre et
Vignes, Village d’Avenir, Grands Vil-
lages pour Demain.

Sur le plan financier, la situation au
20 juillet est satisfaisante. « Pas de
dérapage, pas de surprise particu-
lière, les dépenses de fonctionne-
ment et d’investissement sont
conformes aux prévisions », confie
le maire. Concernant l’école Raoul-
Dupuy, les déménagements de
classes sont pratiquement achevés,
et les entreprises sont choisies pour
la 2e tranche de rénovation qui de-
vrait débuter en octobre (8 lots) pour
un montant global de l’ordre de
432.000 euros. La fin des travaux est
espérée pour juin 2026. « Pendant
les jours de canicule, nous sommes
ravis d’avoir pu accueillir les enfants
dans un bâtiment climatisé ».
Les travaux de voirie devraient se
concrétiser en juillet. Le recrute-
ment d’un agent technique à temps
partiel à l’école est en cours. L’orga-
nisation des Journées du patri-
moine (20 et 21 septembre) est à
l’étude au château Fontpinot et aux
chais Ragnaud/Sabourin. Le mar-
ché de Noël est programmé les 6 et
7 décembre.

LIGNIÈRES-AMBLEVILLE 

Inquiétudes face au retrait 
de Saint-Palais-du-Né du Sivos

Le pub des Gabariers organise un karaoké samedi à partir de 19h30, et accueille le guita-
riste et chanteur Alexis Prat dimanche à 15h, pour un concert de chansons françaises
pop/folk acoustique. Renseignement au 05 45 66 23 11.

MOSNAC-SAINT-SIMEUX

Karaoké

Créée en 2005 par Didier et Évelyne Pot, l’entreprise El Paella de Diego s’est d’abord
imposée par la qualité de ses plats et l’originalité de son concept, une paella préparée sous
les yeux des convives, dans de grands poêlons. En 2017, l’entreprise est reprise par Patrice
et Alexandra Puchol. Si le siège a été délocalisé à Foussignac, obligeant l’entreprise à se
faire un nom dans un nouveau secteur, l’activité s’est poursuivie. Aujourd’hui, El Paella de
Diego couvre un périmètre d’environ 100 kilomètres autour de Cognac, et peut aller au-delà
pour les grandes réceptions. Une entreprise qui résiste aux épreuves, et en particulier celle
de la crise sanitaire. « C’était très dur, car nous n’avions tout simplement pas le droit de
travailler », se souvient Patrice Puchol. Malgré cela, l’équipe a tenu bon. Aujourd’hui, l’acti-
vité a repris son rythme, et les projets ne manquent pas.
Pour marquer les 20 ans de la maison, les propriétaires ont choisi une célébration simple, à
leur image, un moment convivial partagé avec les fondateurs.

FOUSSIGNAC 

El Paella de Diego: 20 ans de savoir-faire et de convivialité

Les fondateurs : Évelyne et Didier Pot et les repreneurs - Alexandra et Patrice Puchol
- réunis pour fêter les 20 ans d’El Paella de Diego. CL 

Le conseil municipal de Saint-Preuil
réuni lundi 28 juillet, a abordé le projet
de réhabilitation de l’école en loge-
ments sociaaux et en café associatif. 
La maire, Marie-Jeanne Vian, pourra si-
gner le permis de construire, la délibé-
ration ayant été adoptée à l’unanimité.
Le conseil municipal a souhaité que le
logement obtienne l’agrément « loge-
ment social ». La dotation d’équipe-
ment des territoires ruraux (DETR)
peut financer des travaux en faveur
des logements sociaux à la condition
que les travaux soient financés au
moyen d’un prêt. Un emprunt sera
donc contracté.
La suite de la séance concernait l’orga-
nisation du concert des Eurochestries
avec le quatuor « Togha » de Tirana le
5 août à 21h. À retenir également le
lancement du circuit « L’Étrange si-
lence » (itinéraires du temps) le
19 septembre, la réunion des femmes
élues (mouvement national - Élues lo-
cales) le 6 septembre et une réunion
publique le 23 octobre concernant les
travaux de l’école et autres dossiers.

SAINT-PREUIL

Réhabilitation de l’école :
un projet phare 
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Depuis plusieurs années, Pierre
Bonnier, le fondateur des 3 Coups
de Jarnac, a en travers de la gorge
l’absence de soutien de la Région
Nouvelle-Aquitaine à son événe-
ment. Ce mercredi, il a reçu le sou-
tien inattendu du Canard Enchaî-
né. Dans un article page 2, juste
sous la célèbre « Mare au canard »,
intitulé « Le coût de Jarnac », l’heb-
domadaire satirique se paye Alain
Rousset.
Alors que les maires socialistes de
Montpellier et de Rouen dénoncent
dans une tribune publiée dans Le
monde « le désengagement à bas
bruit » de nombreuses collectivités
territoriales dans le financement
culturel, le journal prend l’exemple
du festival théâtral charentais, au-
quel Alain Rousset « n’a jamais dai-
gné accorder le moindre finance-
ment ». Plus vexant encore, le Canard
déplore que le président socialiste ait
chargé son directeur général adjoint
àla culture de répondre à la demande
de Pierre Bonnier, avec « une lettre
très sèche » en lui disant « qu’il peut
toujours saisir le tribunal administra-
tif de Bordeaux s’il n’est pas content ».

« Tragediante », s’amuse le journal.
Le Canard poursuit en évoquant le
contexte local qui met en danger
l’équilibre financier des 3 Coups de
Jarnac, entre la crise du cognac « et
celle du département, en redresse-
ment financier ». Il souligne aussi le
prix très modique des places, 14€
(NDLR : 14,50€ en fait). « Trop socia-
liste pour Alain Rousset ? », s’inter-
roge le journal avec ironie.
La Région n’a pas tardé à réagir :
« Pierre Bonnier a la mémoire

courte », s’est défendu dans l’après-
midi le cabinet du président, en rap-
pelant que le festival a bénéficié
d’une subvention de 25.000€ pour
l’édition 2022. « Avec la promesse
d’une ouverture à des compagnies
régionales, malheureusement non
tenue. »
Un argument qui fait bondir le fon-
dateur des 3 Coups : « L’Histoire de
l’Olympia et la Tribu Nougaro l’an
dernier, ce sont des artistes de Saint-
Georges-de-Didonne et de Neu-
vicq-le-Château. Cette année, les
choristes et les danseurs de la Travia-
ta sont des Charentais. Sans comp-
ter les créations pour le festival,
comme des Souris et des Hommes
cette année. Personne ne fait ça »,
énumère-t-il, dépité. « Les gens de la
Région ne font pas leur travail. Qu’ils
viennent voir. Au même moment, ils
augmentent de manière importante
l’aide au festival Prise de Parole à la
maison Mitterrand, qui dure deux
jours et demi. Moi, pour trois se-
maines, je n’ai rien. Alors que je
passe mon temps à promouvoir la
Région ».
ARMEL LE NY

POLÉMIQUE

Le Canard enchaîné au secours des 
«3 Coups de Jarnac», boudés par la Région

Pierre Bonnier et son festival font 
un triomphe chaque été. Renaud Joubert 

«C ’était une per-
sonne extraor-
dinaire, le cœur
sur la main »,

décrit Annie Blandineau. Danielle
Pothuaud était son amie. Elle est
décédée aux premières heures de
ce lundi 28 juillet, dans l’incendie
de son gîte Chez Gros Jean, à
Aignes-et-Puypéroux, à Montmo-
reau. Une vie perdue dans un ul-
time acte de bravoure alors qu’elle
est retournée dans le brasier pour
tenter de sauver les quatre per-
sonnes autistes de handicap
prises au piège des flammes.
« Danielle, je l’ai connue quand
nous étions gamines », se souvient
Annie. « C’était une fille de la ville
qui venait passer ses vacances
chez notre voisin, son grand-
oncle, Kleber Pothuaud, à Péri-
gnac. Ici, il n’y avait pas d’autres
filles que moi. Alors, quand elle ar-
rivait, j’étais contente. On chas-
sait les papillons, car son oncle en
faisait la collection et on se disait
qu’en les faisant fuir, ils ne mour-
raient pas. Elle m’avait toujours
dit: « Si un jour tu sais que Chez
Gros Jean est en vente, tu me pré-
viens », c’était son rêve de tou-
jours, cette ferme. Alors quand ça
a été mis en vente, je le lui ai dit. »

Difficile de parler d’elle au singu-
lier, tant avec son compagnon
Pascal Monchanin, ils formaient
« un couple en osmose. Cela fai-
sait plus de vingt ans qu’ils étaient
ensemble, et pourtant je ne les ai
jamais vus se disputer. Ce sont des
gens formidables, comme il n’en
existe plus, qui donnaient sans ja-
mais rien attendre en retour. Elle
était une fille, une maman et une
grand-mère poule. »

Une messe ce jeudi
Revenu en Charente au milieu des

années 2000, le couple avait tout
investi dans son projet de gîtes à
destination des personnes en si-
tuation de handicap. « C’était leur
raison de vivre », poursuit Claire
Couturon, médiatrice animale
pour l’association Corps et Ânes, à
Coteaux-du-Blanzacais. « Da-
nielle donnait du bonheur aux
personnes accueillies et des sou-
rires, qu’elle immortalisait en
photo », poursuit la fondatrice de
cette structure, Catherine Follet.
Danielle Pothuaud forgeait l’ad-
miration de par son humanité,

« elle ne voyait pas le handicap
mais les personnes », raconte
Claire, « à ses côtés, j’ai beaucoup
appris. » Tout comme les nom-
breux jeunes qu’elle formait à
l’accompagnement de ce public
fragile, « ils l’appelaient Dada,
c’était leur maman », souffle Ca-
therine. Toutes les deux sou-
lignent « sa bienveillance, son hu-
mour et son intransigeance, aussi,
s’il y avait le moindre manque de
respect. ».
La médiation animale chez Corps
et Âne était un classique des sé-
jours de Danielle et Pascal.
« Chaque mardi. D’ailleurs, ils de-
vaient venir ce mardi 29 juillet »,
confie, encore sous le choc, Claire.
« Le jeudi, c’était la boum de fin de
séjour », reprend Catherine, « je
m’y rendais à chaque fois, c’était
une véritable fête, il y avait de la
musique, des bulles - du Cham-
pomy qu’ils débouchaient
comme si c’était du champagne -
et un gâteau qu’ils prenaient soin
de préparer dans l’après-midi ».
Danielle Pothuaud était de ces
personnes qui « rayonnent,
marquent une vie ». Elle aurait eu
69 ans en novembre. Une messe
de recueillement et de soutien à sa
famille sera célébrée ce jeudi
31 juillet à 17 heures en l’église de
Montmoreau par le père Éric Pou-
valoue.

«Danielle donnait du bonheur»
Deux jours après l’incendie mortel dans le gîte de Montmoreau, des proches de Danielle Pothuaud, la propriétaire
décédée en voulant sauver ses hôtes, racontent qui elle était. Une messe hommage sera dite ce jeudi.
MARIE FAUVEL
m.fauvel@charentelibre.fr

L’enquête se poursuit pour tenter de faire
toute la lumière sur cet incendie tragique.
Après avoir fait ce mardi la modélisation des
lieux, les agents spécialisés de l’IRCGN,
l’institut de recherche criminelle de la gen-
darmerie nationale, se sont penchés ce
mercredi sur l’expertise incendie. En paral-
lèle, une perquisition a été menée par les
enquêteurs charentais à l’intérieur du gîte.
« L’autopsie de la première victime retrou-
vée, une femme de 63 ans, est terminée. Les
autres sont en cours », a indiqué Mathieu
Auriol, vice-procureur au parquet d’Angou-
lême. Elles doivent servir à déterminer plus
précisément les causes de la mort de
chaque victime. Des recherches d’alcool ou
stupéfiants seront également effectuées.
Les trois autres vacanciers décédés sont
trois hommes, âgés de 56, 62 et 64 ans. L’un
d’eux est Charentais. Le reste de l’année, il
était résident du foyer d’accueil médicalisé
(FAM) du centre hospitalier de La Rochefou-
cauld. Les autres étaient « originaires de la
Vienne et de la Creuse », indique l’UFCV, l’as-
sociation qui organisait ce séjour. « Les va-
canciers rescapés, dont deux sont origi-
naires de Charente-Maritime et deux de la
Creuse, ont pu rentrer chez eux, sauf une
femme de 30 ans, qui avait été intoxiquée
par les fumées et est toujours hospitali-
sée ».
« France Victimes assure un formidable re-
lais avec ses antennes de leurs lieux de rési-
dence », saluait hier soir le parquet. Les cinq
encadrants, âgés de 20 à 57 ans, « qui ont
agi avec courage dans un contexte extrê-
mement difficile », assure l’UFCV, « pourront
bientôt rentrer chez eux ». L’un dans la
Vienne, deux en Indre-et-Loire, un en Cha-
rente. Le cinquième étant le propriétaire du
gîte et compagnon de Danielle Pothuaud.

Un Charentais parmi 
les vacanciers décédés

Annie Blandineau était une amie d’enfance de Danielle Pothuaud. CL 

Les Jeunes Agriculteurs du Nord
Charente veulent sortir des sen-
tiers battus en organisant le same-
di 2 août leur toute première Fête
de la Terre, à la « Berthière », à
Saint-Angeau, à l’EARL Le Léon,
avec de nombreuses animations.
Dès 9 heures, un marché Agrito-
nus avec les producteurs locaux
habituels. Il sera possible de se
restaurer à midi (achat sur le mar-
ché, cuisson par les Jeunes Agri-
culteurs au brasero). Le déjeuner
se fera en fanfare avec la Banda
« Pousse pas mémé » des Deux-
Sèvres.
Les chineurs devraient trouver
leur bonheur sur les étals des bro-
canteurs. Les trompes de chasse
de l’équipage du Bois Labay ani-
meront une messe célébrée sur le
site aux alentours de 9 h 30, lan-
çant le concours de labour canto-
nal, qui met en compétition les
Jeunes Agriculteurs du Nord Cha-
rente. L’après-midi, le concours
départemental prendra la relève,
emmenant alors un Charentais
vers la finale régionale et pour-
quoi pas nationale...
Il y aura également un village en-

fant, sécurisé et ombragé toute la
journée, avec des jeux, du ma-
quillage, des balades à poneys.
Pour les plus grands, parcours du
combattant pensé par les jeunes
agriculteurs, course en sac, pis-
cine d’équilibre, et « ventriglisse »
géant. Le soir, un DJ mettra l’am-
biance, à partir de 20 h 30, jusque
tard dans la nuit. Des parkings et
un sens de circulation seront pré-
vus pour le bon fonctionnement
de la manifestation. L’entrée est
gratuite.
Pour tout renseignement, contacter Ma-
non Durand, présidente des JA au
06 20 07 18 59.

VAL-DE-BONNIEURE

La Fête de la Terre met en avant
les jeunes agriculteurs

La présidente des jeunes agriculteurs 
et les membres du collectif. Guy Desaphy 
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LE BAROMÈTRE

L’ŒIL DE GOUBELLE

Philippe Bouty, président du Département et premier
adjoint à la mairie de Confolens, n’a pas perdu le sens
de la formule. Interrogé sur le nombre de poids lourds
qui traversent Confolens alors même qu’un arrêté
interdit leur circulation, l’élu botte en touche. « L’arrêté est applicable, mais l'appli-
quer c’est autre chose. » Il ne manque pas de rappeler que la traque des frondeurs
devait être assurée par les forces de l’ordre et que ce n’est pas dans ses préroga-
tives. En résumé : un défilé de camions, un arrêté qui ne sert à rien, des élus dému-
nis et des habitants mécontents. Mais que fait la police (ou la gendarmerie)?

«L’arrêté est applicable, mais
l'appliquer c’est autre chose.»

LA PHRASE

Sur les quais de Saint-Simon, l’histoire
socialiste de la Charente prend la pose.
La sénatrice Nicole Bonnefoy s’affiche
tout sourire aux côtés de Marie-Line
Reynaud, ex-députée et mémoire vive
des années roses à Jarnac. « Beaucoup
de souvenirs », écrit la première sur
Facebook. Comme deux copines en
mode selfies. Ont-elles évoqué Philippe
Bouty et la crise politique qui secoue
le Département depuis des mois ? Le
post ne le dit pas.

L’IMAGE

Reynaud-Bonnefoy : souvenirs, sourires… 
et silence sur la crise
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S elon l’Observatoire des inégalités, 40 % des Français n’ont pas
prévu de partir en vacances cet été. Heureux Charentais qui res-
teront en Charente au mois d’août. Vous allez dire que ça fait déjà
beaucoup, mais en dehors de la mer et de la montagne (désolé

pour Lavaud et Montrollet), il y a tout ici. Et en plus, entre les animations de
l’Eté actif et les spectacles des Soirs bleus, pas besoin de débourser un
centime pour en profiter. Dommage que les autochtones, en dehors évi-
demment de ceux qui s’informent grâce à Charente Libre, l’ignorent encore
trop.
Est-ce parce qu’il fait partie de nos fidèles lecteurs ? En tout cas, le nouveau
préfet, lui, est au parfum. Jérôme Harnois aime le chanter sur tous les toits, il
va de surprises en émerveillements depuis son arrivée il y a un an. La se-
maine dernière lors du pot de départ du patron de la police, il était encore
tout ébaubi d’avoir découvert le matin même les os des dinosaures d’An-
geac, avant d’enchaîner le soir même avec la pétillante fête du cognac. Le
veinard avait mieux choisi sa date que notre journaliste mélomane, toujours
dans le coma sept jours après sa découverte de Théodora et de ses fans
prêts à lui faire ravaler son article.
On compte sur le préfet pour convaincre Alain Rousset de s’éloigner un peu
de son chalet de la vallée d’Aspe et de ses palombières chéries du sud-Gi-
ronde. Si le président de la Région Nouvelle-Aquitaine, grand pêcheur de-
vant l’éternel, est déjà venu taquiner la truite au bord de la Touvre, il n’a ja-
mais mis les pieds aux 3 Coups de Jarnac, comme le lui reprochait mercredi
le Canard enchaîné. Il serait peut-être surpris d’y croiser plus d’artistes ré-
gionaux qu’à Musiques Métisses ou à Blues Passions, ce qui ne l’empêche
pas de les subventionner. Certain que Pierre Bonnier, en hôte bien élevé,
dénicherait à notre Cyrano de Pessac un cognac de derrière les fagots qui
vaudra bien ses armagnacs préférés.

« Cette Charente,
quand la visite-t-on ? »
ARMEL LE NY
a.leny@charentelibre.fr

prépare-t-il déjà sa reconversion, en cas de défaite aux prochaines
municipales ? Dimanche soir, à l’occasion du spectacle des Soirs bleus
dans sa commune, on a vu le maire de La Couronne faire des va-et-
vient derrière les artistes et la scène sur laquelle avait été dressé un
portique. Une façon de se mettre en avant ? Tout le contraire, Jean-
François Dauré a passé le spectacle à prendre des photos pour nourrir
sa page Facebook, beaucoup plus riche en infos que la page officielle
« Ville de la Couronne ». Un joli sens du sacrifice, pour un homme qui
nous a habitués à courir devant l’objectif plutôt que derrière.

JEAN-FRANÇOIS DAURÉ

ont retrouvé le chemin… de Cognac. Alors que les marchés améri-
cains et asiatiques baissent, les maisons se recentrent sur un marché
domestique longtemps boudé. Hennessy a ainsi dressé pour l’été une
« terrasse éphémère » sur le parvis de son centre de visite, rue de la
Richonne pour proposer cocktails et macarons. Prunier a rouvert les
portes du monument historique qu’est la maison de la Lieutenance,
pour en faire une boutique. Quant à Boinaud, elle a lancé des after-
works au showroom d’Angeac-Champagne. « On a négligé l’éduca-
tion » a glissé une habituée du milieu à CL, en ajoutant : « il faut faire à
plus petite échelle, et s’inscrire dans des projets plus longs. » Leçon
en cours d’apprentissage.

LES MAISONS DE COGNAC

ont un peu secoué le petit monde des historiens locaux. C’est grâce
aux recherches de la responsable de l’action éducative et culturelle et
du médiateur culturel des Archives départementales de la Charente
que CL a exhumé jeudi l’histoire oubliée de Marcel Blum, chef de la
Gestapo à Angoulême pendant l’Occupation. Le tortionnaire, surnom-
mé « le matraqueur » pour sa grande brutalité, a été jugé au lende-
main de la fin de la Seconde Guerre mondiale et condamné à mort.
Des férus d’histoire locale ont appelé CL pour s’étonner de n’en avoir
« jamais entendu  parlé». Tout est pourtant documenté. Les Archives
en ont fait un dossier consultable. Pour ceux que ça intéresse, c’est
totalement gratuit.

MURIELLE MALLAH 
ET ALBERT PERLES

est un assidu du festival des 3 coups de Jarnac,
d’abord en tant que maire de Cognac, parte-
naire de la manifestation, mais aussi en tant
qu’amateur éclairé, qui a longtemps brûlé les
planches avec la troupe locale des Borderies,
avec son compère Lilian Jousson, maire de
Louzac-St-André. Les deux amis étaient aux
premières loges jeudi soir à l’Avant-scène, qui
accueillait une représentation du savoureux « Schpountz » de Marcel
Pagnol. On ignore si le jeune élu a rêvé un jour du même destin artis-
tique qu’Irénée Fabre, immortalisé pour l’éternité à l’écran par Fer-
nandel. En tout cas, il a eu la modestie de ne pas faire allusion à son
passé d’acteur sur la scène, où il a été invité à rejoindre la talentueuse
troupe d’Arthur Cachia.

MORGAN BERGER

a-t-il tendance à voir le verre à moitié vide ? Mardi, le mouvement fémi-
niste s’est insurgé contre le bar angoumoisin L’Havana Café qui vend
des capotes de verre à 1,50 euro. Ce capuchon en caoutchouc est des-
tiné à empêcher toute injection de drogue dans les boissons. « Les
filles doivent payer pour ne pas être droguées ! Magnifique ! », a écrit le
collectif sur Facebook en commentaire de l’article de CL. On rappelle
quand même que ce bar a distribué gratuitement 100 ces capotes et
qu’il est l’un des très (trop ?) rares établissements du Plateau à avoir
mis en place ce dispositif. Pas de quoi être « verre » de rage donc.

LE COLLECTIF 8 MARS
ANGOULÊME

vient d’être déclaré inéligible pour trois
ans par le Conseil constitutionnel. Candi-
dat de gauche dissident aux législatives
de 2024 en Charente-Maritime, le co-
mique cognaçais, qui avait dû se conten-
ter de 1,05% des voix au premier tour,
n’avait pas jugé utile de présenter ses
comptes de campagne. Il s’en explique
longuement sur Facebook dans une vi-
déo aussi drôle qu’un sketch de Michel Barnier. Avec le risque de se
retrouver bientôt également inéligible sur Rires et Chansons.

GERALD DAHAN
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LE BAROMÈTRE

L’ŒIL DE GOUBELLE

Philippe Bouty, président du Département et premier
adjoint à la mairie de Confolens, n’a pas perdu le sens
de la formule. Interrogé sur le nombre de poids lourds
qui traversent Confolens alors même qu’un arrêté
interdit leur circulation, l’élu botte en touche. « L’arrêté est applicable, mais l'appli-
quer c’est autre chose. » Il ne manque pas de rappeler que la traque des frondeurs
devait être assurée par les forces de l’ordre et que ce n’est pas dans ses préroga-
tives. En résumé : un défilé de camions, un arrêté qui ne sert à rien, des élus dému-
nis et des habitants mécontents. Mais que fait la police (ou la gendarmerie)?

«L’arrêté est applicable, mais
l'appliquer c’est autre chose.»

LA PHRASE

Sur les quais de Saint-Simon, l’histoire
socialiste de la Charente prend la pose.
La sénatrice Nicole Bonnefoy s’affiche
tout sourire aux côtés de Marie-Line
Reynaud, ex-députée et mémoire vive
des années roses à Jarnac. « Beaucoup
de souvenirs », écrit la première sur
Facebook. Comme deux copines en
mode selfies. Ont-elles évoqué Philippe
Bouty et la crise politique qui secoue
le Département depuis des mois ? Le
post ne le dit pas.

L’IMAGE

Reynaud-Bonnefoy : souvenirs, sourires… 
et silence sur la crise
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S elon l’Observatoire des inégalités, 40 % des Français n’ont pas
prévu de partir en vacances cet été. Heureux Charentais qui res-
teront en Charente au mois d’août. Vous allez dire que ça fait déjà
beaucoup, mais en dehors de la mer et de la montagne (désolé

pour Lavaud et Montrollet), il y a tout ici. Et en plus, entre les animations de
l’Eté actif et les spectacles des Soirs bleus, pas besoin de débourser un
centime pour en profiter. Dommage que les autochtones, en dehors évi-
demment de ceux qui s’informent grâce à Charente Libre, l’ignorent encore
trop.
Est-ce parce qu’il fait partie de nos fidèles lecteurs ? En tout cas, le nouveau
préfet, lui, est au parfum. Jérôme Harnois aime le chanter sur tous les toits, il
va de surprises en émerveillements depuis son arrivée il y a un an. La se-
maine dernière lors du pot de départ du patron de la police, il était encore
tout ébaubi d’avoir découvert le matin même les os des dinosaures d’An-
geac, avant d’enchaîner le soir même avec la pétillante fête du cognac. Le
veinard avait mieux choisi sa date que notre journaliste mélomane, toujours
dans le coma sept jours après sa découverte de Théodora et de ses fans
prêts à lui faire ravaler son article.
On compte sur le préfet pour convaincre Alain Rousset de s’éloigner un peu
de son chalet de la vallée d’Aspe et de ses palombières chéries du sud-Gi-
ronde. Si le président de la Région Nouvelle-Aquitaine, grand pêcheur de-
vant l’éternel, est déjà venu taquiner la truite au bord de la Touvre, il n’a ja-
mais mis les pieds aux 3 Coups de Jarnac, comme le lui reprochait mercredi
le Canard enchaîné. Il serait peut-être surpris d’y croiser plus d’artistes ré-
gionaux qu’à Musiques Métisses ou à Blues Passions, ce qui ne l’empêche
pas de les subventionner. Certain que Pierre Bonnier, en hôte bien élevé,
dénicherait à notre Cyrano de Pessac un cognac de derrière les fagots qui
vaudra bien ses armagnacs préférés.

« Cette Charente,
quand la visite-t-on ? »
ARMEL LE NY
a.leny@charentelibre.fr

prépare-t-il déjà sa reconversion, en cas de défaite aux prochaines
municipales ? Dimanche soir, à l’occasion du spectacle des Soirs bleus
dans sa commune, on a vu le maire de La Couronne faire des va-et-
vient derrière les artistes et la scène sur laquelle avait été dressé un
portique. Une façon de se mettre en avant ? Tout le contraire, Jean-
François Dauré a passé le spectacle à prendre des photos pour nourrir
sa page Facebook, beaucoup plus riche en infos que la page officielle
« Ville de la Couronne ». Un joli sens du sacrifice, pour un homme qui
nous a habitués à courir devant l’objectif plutôt que derrière.

JEAN-FRANÇOIS DAURÉ

ont retrouvé le chemin… de Cognac. Alors que les marchés améri-
cains et asiatiques baissent, les maisons se recentrent sur un marché
domestique longtemps boudé. Hennessy a ainsi dressé pour l’été une
« terrasse éphémère » sur le parvis de son centre de visite, rue de la
Richonne pour proposer cocktails et macarons. Prunier a rouvert les
portes du monument historique qu’est la maison de la Lieutenance,
pour en faire une boutique. Quant à Boinaud, elle a lancé des after-
works au showroom d’Angeac-Champagne. « On a négligé l’éduca-
tion » a glissé une habituée du milieu à CL, en ajoutant : « il faut faire à
plus petite échelle, et s’inscrire dans des projets plus longs. » Leçon
en cours d’apprentissage.

LES MAISONS DE COGNAC

ont un peu secoué le petit monde des historiens locaux. C’est grâce
aux recherches de la responsable de l’action éducative et culturelle et
du médiateur culturel des Archives départementales de la Charente
que CL a exhumé jeudi l’histoire oubliée de Marcel Blum, chef de la
Gestapo à Angoulême pendant l’Occupation. Le tortionnaire, surnom-
mé « le matraqueur » pour sa grande brutalité, a été jugé au lende-
main de la fin de la Seconde Guerre mondiale et condamné à mort.
Des férus d’histoire locale ont appelé CL pour s’étonner de n’en avoir
« jamais entendu  parlé». Tout est pourtant documenté. Les Archives
en ont fait un dossier consultable. Pour ceux que ça intéresse, c’est
totalement gratuit.

MURIELLE MALLAH 
ET ALBERT PERLES

est un assidu du festival des 3 coups de Jarnac,
d’abord en tant que maire de Cognac, parte-
naire de la manifestation, mais aussi en tant
qu’amateur éclairé, qui a longtemps brûlé les
planches avec la troupe locale des Borderies,
avec son compère Lilian Jousson, maire de
Louzac-St-André. Les deux amis étaient aux
premières loges jeudi soir à l’Avant-scène, qui
accueillait une représentation du savoureux « Schpountz » de Marcel
Pagnol. On ignore si le jeune élu a rêvé un jour du même destin artis-
tique qu’Irénée Fabre, immortalisé pour l’éternité à l’écran par Fer-
nandel. En tout cas, il a eu la modestie de ne pas faire allusion à son
passé d’acteur sur la scène, où il a été invité à rejoindre la talentueuse
troupe d’Arthur Cachia.

MORGAN BERGER

a-t-il tendance à voir le verre à moitié vide ? Mardi, le mouvement fémi-
niste s’est insurgé contre le bar angoumoisin L’Havana Café qui vend
des capotes de verre à 1,50 euro. Ce capuchon en caoutchouc est des-
tiné à empêcher toute injection de drogue dans les boissons. « Les
filles doivent payer pour ne pas être droguées ! Magnifique ! », a écrit le
collectif sur Facebook en commentaire de l’article de CL. On rappelle
quand même que ce bar a distribué gratuitement 100 ces capotes et
qu’il est l’un des très (trop ?) rares établissements du Plateau à avoir
mis en place ce dispositif. Pas de quoi être « verre » de rage donc.

LE COLLECTIF 8 MARS
ANGOULÊME

vient d’être déclaré inéligible pour trois
ans par le Conseil constitutionnel. Candi-
dat de gauche dissident aux législatives
de 2024 en Charente-Maritime, le co-
mique cognaçais, qui avait dû se conten-
ter de 1,05% des voix au premier tour,
n’avait pas jugé utile de présenter ses
comptes de campagne. Il s’en explique
longuement sur Facebook dans une vi-
déo aussi drôle qu’un sketch de Michel Barnier. Avec le risque de se
retrouver bientôt également inéligible sur Rires et Chansons.

GERALD DAHAN
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VALABLE DU 4 AU 9 AOÛT 2025

Ouvert du lundi au samedi 8h30 - 20h / dimanche matin 8h30 - 12h15

Centre Commercial St-Jacques
Avenue de Saintes COGNAC

"Caviste Conseil"
RETRAIT en 1H

RETRAIT en 1H5€
50

LA BOUTEILLE

Origine

FRANCE
Origine

FRANCE
L’abus d’alcool est dangereux pour la 
santé. A consommer avec modération.

LA VIEILLE FERME
BLANC, ROUGE OU ROSÉ
75 cl soit 7.34 € le litre

18€
50

LE KG

13€
95

LA BARQUETTE

MAGRET DE CANARD X 3
FINE FRANCE
Le lot de 3, environ 1,300 kg

CUISSE DE POULET
Barquette de 3 kg
Soit le kg :4,65 €

«C ’est la dernière
fois que nous
nous voyons »,
lance le Vicomte

de Valmont à Madame de Tourvel,
sur la scène de l’auditorium de Jar-
nac, samedi soir, lors de la repré-
sentation des « Liaisons Dange-
reuses ». La pièce était le point final
de la sixième saison des 3 coups de
Jarnac. Succès théâtral, parisien et
jarnacais (voir encadré).
Cette phrase cinglante du Vicomte,
qui renonce à son amour, pourrait
sortir de la fiction et entrer dans la
réalité, car y aura-t-il une septième
saison des 3 coups de Jarnac, en
2026 ? « Non », lâche Pierre Bonnier,
le président du festival, avant de
tempérer : « Je n’ai pas encore pris
de décision définitive, je le ferai fin
octobre, j’attends de voir les profes-
sions culturelles des candidats
pour les municipales. »
Si Pierre Bonnier met un coup de
frein (ou de pression ?) pour une
prochaine édition, c’est à cause des
finances. Comme de nombreux
événements culturels, l’équilibre
économique est précaire. En 2024,
déjà, Les 3 coups avaient fini dans le
rouge. Les comptes ne sont pas clô-
turés pour cette future édition,
mais le budget de 250.000 euros a
été compliqué à boucler, car le prix
des pièces augmente, mais Pierre
Bonnier veut « maintenir cette qua-
lité ».

Un budget sous pression
« Il faut que les gens se rendent
compte de ce que l’on fait », indique

l’organisateur, qui ne digère tou-
jours pas l’absence de subventions
cette année, du Conseil Régional.
Le festival reçoit des aides de Grand
Cognac et du Département pour
un montant de 60.000 euros. Un
soutien continu, mais « gelé depuis
quatre ans ». Le département verse
20.000 euros et Grand Cognac,
40.000. Ce dernier montant en-
globe les aides de certaines com-
munes de l’Agglo, comme Jarnac.
« On met notre auditorium à dispo-
sition avec les agents pour la salle,
indique Philippe Gesse, le maire de
Jarnac. J’ai averti que notre terri-
toire allait être touché fortement
économiquement. »
D’autres municipalités comme Si-
gogne ont aussi aidé. La commune
de 1.000 habitants a versé 1.500 eu-
ros, en financement communal,
via son association Sigogne Envi-
ronnement et Patrimoine et a ac-

cueilli, une conférence sur les tem-
pliers, le 1er août. Le maire, Jean-
Philippe Roy se transforme aussi en
hôtelier, taxi et restaurateur, puis-
qu’il accueille une partie des ac-
teurs chez lui. « C’est connu et re-
connu comme événement, s’il faut
arrêter, c’est du gâchis. »
L’autre source de revenus provient
des partenaires privés, maisons de

cognac et entreprises qui sou-
tiennent à hauteur de 70.000 euros
le festival. Pierre Bonnier espère en
voir plus participer au parrainage
des pièces, l’an prochain. « S’ils sont
moins nombreux, leur participa-
tion pourrait peut-être être moins
élevée ? », se questionne Pierre Bon-

nier.
Ce qui ne baisse pas, c’est la billette-
rie. 9.500 places se sont écoulées,
cette saison. Un record, avec une
jauge maximale de 800 personnes
pour l’adaptation du roman de
Steinbeck, « Des souris et des
hommes », à Bourg-Charente.

Quelles solutions ?
Réduire la durée du festival, aug-
menter le prix des places ? Aucune
de ces solutions ne semble conve-
nir à Pierre Bonnier. Même s’il a
lancé des places « tarif bienfaiteur »,
à 25 euros, qui « se vendent bien »,
hors de question de faire évoluer le
tarif des autres places à 14,50 euros.
« Je ne bougerai pas, ce serait une
trahison car je veux populariser le
théâtre, mais tous ceux qui
trouvent que les places ne sont pas
assez chères, ne vous privez pas du
plaisir de donner. »

Côté public, la fin du festival
semble inenvisageable. « Ça fait six
ans qu’on vient, on est des fidèles,
c’est d’une excellente qualité », in-
dique Annie, qui a vu cinq spec-
tacles, cette année. « C’était gran-
diose », appuie Ghislaine.
Même enthousiasme pour Gil, ve-
nu de Bassac. « C’est une chance
pour Jarnac, un tel festival d’un tel
niveau. Il y a toujours des choses
différentes et de qualité. » « On n’a
jamais été déçus », complète Mi-
cheline et Dominique, de Saint-Sa-
turnin, près d’Angoulême.
« Si on se repose une année, ce ne
sera pas un souci », ajoute Pierre
Bonnier. L’acte VII des 3 coups de
Jarnac reste à écrire côté argent, cô-
té pièces (de théâtre), « j’ai abon-
dance de biens », jubile l’organisa-
teur.

Après une saison record, Les 3 coups
de Jarnac reviendront-ils l’an prochain ?
9.500 spectateurs, des salles combles et une programmation encore saluée par le public. La sixième édition des 3 coups de Jarnac a
encore fait fort, cette année. Mais, le rideau se lèvera-t-il l’an prochain ? Rien n’est moins sûr selon Pierre Bonnier, le président fondateur.

JULIE SICOT
j.sicot@charentelibre.fr

Pierre Bonnier, président du festival Les 3 coups de Jarnac se retient aux branches pour éviter à son festival de couler. Christophe
Barraud 

Jouée à la comédie des Champs-Élysées
à Paris, entre septembre 2024 et juillet
2025 et auréolée, entre autres, du Mo-
lière de la meilleure comédienne de
théâtre privé, pour Delphine Depardieu
en marquise de Merteuil, les Liaisons
Dangereuses était une belle affiche pour
la clôture du festival. À Paris, les places
étaient vendues entre 20 et 50 euros.
Voir ce bijou du théâtre à Jarnac pour
14,50 euros était une belle aubaine.
La mise en scène ne fait pas l’impasse
sur les perruques et les crinolines, mais
elle est efficace et habile, pour mettre en
valeur les comédiens. L’aspect épisto-
laire était rendu par un bel effet de puits
de lumières sur les acteurs, tout à la fois
cyniques, cinglants et émouvants. Ova-
tion à la fin du spectacle, aussi chaude
que la température dans la salle jarna-
caise.

Le triomphe des
Liaisons dangereuses

« S’il faut arrêter, c’est
du gâchis. »

Charente Libre
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U n an de pause pour
mieux repartir. C’est le
credo de la compagnie
La Normale, organisa-

trice du festival, qui confirme que
l’édition 2025 qui devait avoir lieu
en septembre est annulée. « C’était
en fait la volonté initiale, faire
quelque chose une fois tous les
deux ans. On revient au projet de
départ », explique Fabien Bouteld-
ja, président de l’association.
L’édition précédente, qui devait
marquer un tournant, s’est soldée
par une lourde perte financière
pour l’association, le 20 septembre
dernier. Tout était réuni pour une
belle fête, notamment grâce aux
installations partagées avec la Fête
du Cognac, sur un site bucolique en
dehors de l’Espace 3000. Mais un
violent orage est venu tout gâcher.
« On a pris un orage que les locaux
n’avaient pas vu depuis une quin-
zaine d’années », se souvient Fa-
bien Bouteldja. « À 18h30, on avait
fini le montage ; à 19h30, on a eu
l’orage. On a tenu une réunion de
crise et on a pris la décision d’annu-
ler. »

Les conséquences ont été lourdes :
terrains impraticables, frais de gar-
diennage, matériel piégé par la
boue pendant plusieurs semaines.
« On a mis un mois et demi pour
sortir tout le matériel. On trouvait
encore de la boue pendant le mon-
tage de la Fête du Cognac 2025 ! »
Si les partenaires ont maintenu leur

soutien, l’événement a tout de
même occasionné plusieurs mil-
liers d’euros de pertes. « Heureuse-
ment, il n’y avait pas de prévente,
donc pas de billets à rembourser. »

Un nouveau départ en préparation
Même si la compagnie La Normale
a pu redresser partiellement la
barre en organisant des événe-
ments plus modestes en hiver, l’ob-
jectif est désormais de repartir sur
une base saine. « Nous avons ac-
cueilli une nouvelle trésorière, Célia
Pannaud, qui est assistante comp-
table. Ça nous a permis de remettre
de l’ordre dans les comptes. »
Pour 2026, Les Foudres entendent
capitaliser sur les leçons tirées des
trois éditions précédentes et de leur
participation active à la Fête du Co-
gnac. Plusieurs évolutions sont déjà
actées : l’événement se tiendra dé-
sormais le dernier week-end
d’août, et non plus en septembre, et
il fera son retour à l’Espace 3000.
« On prépare d’autres activités ex-

centrées avec nos partenaires. On
ne peut pas trop en dire pour le mo-
ment », glisse Fabien Bouteldja.
Malgré la déception, l’équipe reste
mobilisée. « Finalement, le pire
dans tout ça, c’est de ne pas avoir
pu voir l’événement se dérouler,
que l’inverse si ça n’avait pas mar-
ché. On est tous extrêmement frus-
tré de cette fin. »
Le choix de faire une pause vise aus-
si à conserver un effet de surprise
pour les habitués. « Le fait de ne pas
organiser Les Foudres cette année
permet aussi de garder de l’inédit
pour celles et ceux qui sont déjà ve-
nus. Ne serait-ce que pour les mo-
tos préparées et les collections
qu’on présente : grâce à ce rythme,
on peut préparer des choses in-
édites plus facilement. »
Un événement privé, sous forme de
concentration hivernale, est néan-
moins prévu dans les mois à venir.
« On veut au moins faire un événe-
ment moto dans l’année. Ça nous
manque ! »

En 2025, le festival des Foudres
recule pour mieux sauter
Le festival moto des Foudres n’aura pas lieu cette année. Après une édition 2024 contrariée
par une météo catastrophique, l’organisation veut prendre son temps pour revenir en 2026.

«On veut au moins
faire un événement
moto dans l’année. 
Ça nous manque !»

Fabien Bouteldja, président de La Normale compagnie, compte bien organiser 
une belle édition 2026 à l’Espace 3000 à Cognac. CL 

Concerts hors les murs, jam-ses-
sions, soirées punk ou électro : les
Abattoirs de Cognac lèvent le voile
sur leur programmation pour les
quatre derniers mois de l’année.
La rentrée culturelle s’annonce
riche aux Abattoirs. De septembre
à décembre, la salle cognaçaise
multiplie les rendez-vous musi-
caux pour tous les publics, avec
quelques nouveautés à la clé.
Grande nouveauté de cette ren-
trée : un cycle de concerts gratuits à
La Gabare, en partenariat avec la
Brasserie des Gabariers. Un mer-
credi par mois, à 19 heures, les ar-
tistes investiront les lieux pour une
parenthèse musicale hors les
murs. Cassien ouvrira le bal le
24 septembre, suivi par Zaira B,
Miss Shapenfingers, puis Lola On
June.
Autre rendez-vous récurrent, les
jam-sessions font leur retour aux
Abattoirs. Ouvertes à toutes et tous,
ces soirées animées par les ensei-
gnants de la Rock School se tien-
dront les 25 septembre, 30 octobre,
27 novembre et 18 décembre, dans
une ambiance pop, rock et funk. La
scène cognaçaise mettra égale-
ment en lumière de jeunes artistes
en sortie de résidence, à l’occasion
des « Sorties du mercredi ». Cette
saison, le public pourra découvrir
Dirty Shades et Gan Gan.
Plusieurs temps forts ponctueront

la programmation. Le 5 décembre,
une soirée punk coproduite avec
La Nef d’Angoulême réunira Poé-
sie Zéro, Krav Boca et R3vivre. Le
25 octobre, Chef & The Gang parta-
gera l’affiche avec The Stillers pour
le traditionnel Ban de la Distilla-
tion, en partenariat avec Grand
Cognac. Le jeune public aura aussi
droit à son concert le 28 novembre
avec New Kidz Unplugged. Une
soirée electro portée par le collectif
Pechno viendra clôturer l’année.
Les dates et détails seront annon-
cés prochainement.
Stéphane Rageot, directeur des
Abattoirs, tire un bilan plutôt posi-
tif de la saison 2024-2025 : « Nous
avons amélioré notre billetterie, la
fréquentation et le bar. Le lien avec
l’école de musique continue. Nous
accueillons de nouveaux béné-
voles depuis longtemps, c’est une
preuve de dynamisme. On conti-
nue de construire les choses pas à
pas, en tenant notre rôle de petite
salle de concert dans une petite
ville. »
Enfin, les réinscriptions et inscrip-
tions à la Rock School auront lieu
vendredi 5 septembre de 16h à 20h
et samedi 6 septembre de 9h30 à
12h, aux Abattoirs. Ces journées se-
ront l’occasion de rencontrer
l’équipe pédagogique, d’échanger
avec les enseignants et de décou-
vrir le fonctionnement de l’école.

MUSIQUE

Les Abattoirs lancent leur saison
culturelle d’automne

La suite de la saison s’annonce bien remplie aux Abattoirs. Archives CL 

Grand Cognac propose de récupérer des kits hydro-économe pour économiser l’eau à son
domicile. A l’intérieur, des mousseurs pour réduire les débits aux robinets, un sablier de
douche, un éco-sac réservoir pour la chasse d’eau et une pastille colorante pour détecter
les fuites. Les kits sont disponibles gratuitement à l’hôtel d’agglomération à Cognac et au
service eau et assainissement de Grand Cognac à Segonzac. Cette distribution est réser-
vée aux résidents de l’agglomération. 

ENVIRONNEMENT

Des kits pour économiser l’eau

L’établissement français du sang (EFS) organise une collecte de sang, ce lundi 4 août à
Cognac, dans la salle de la Salamandre. Les dons seront possibles de 8h30 à 12h. Les
créneaux sont à réserver sur le site de l’EFS. Une autre collecte aura lieu le 28 août à Jarnac
de 15h30 à 19h30. 

DON DU SANG

L’EFS organise une collecte, lundi 

Déjà présenté l’an dernier, Le
Schpountz a sacrément bissé
jeudi soir à Cognac dans le cadre
des 3 Coups de Jarnac. Ecrite
pour le cinéma, la comédie de
Marcel Pagnol, brillamment
adaptée pour le théâtre par Del-
phine Depardieu et Arthur Ca-
chia, a encore fait salle comble et
illustré toute la force d’un théâtre
populaire, exigeant et profondé-
ment humain.
La troupe - Arthur Cachia, Axel
Blind, Jean Benoît Souilh, Milena
Marinelli, Patrick Chayriguès et
Simon Gabillet - a fait voyager le
public du rire franc à l’émotion
sincère. Chaque interprète a su
insuffler à son personnage une
vitalité réjouissante, dans une

mise en scène fluide et complice.
Avec des répliques cultes qui font
mouche, et pas seulement sur la
Canebière. Non, le rire n’est sur-
tout pas une espèce de convul-
sion absurde et vulgaire, quand il

est provoqué par l’humour pa-
gnolesque.
Pour finir, un Arthur Cachia à la
fois attendrissant et magistral a
cueilli les cœurs dans un final
bouleversant. 
Une ovation à faire trembler les
murs de l’Avant-Scène, le théâtre
de Cognac, a couronné cette soi-
rée inoubliable. On est prêt à re-
prendre une tournée d’anchois
des Tropiques l’année prochaine
encore.
Le festival s’achève en beauté ce
samedi soir à Jarnac avec « Les
Liaisons dangereuses ». La pièce
adaptée de l’oeuvre de Choder-
los de Laclos affiche déjà com-
plet. Delphine Depardieu y in-
carne la marquise de Merteuil. 

3 COUPS DE JARNAC

Une bruyante ovation pour le Schpountz à l’Avant-Scène

Arthur Cachia, au centre, en Schpountz.
Studio Photo Jarnac -Béatrice Daugé 
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Chers amis bénévoles,

Le rideau vient de tomber sur cette 6e édition des 3 Coups de Jarnac… et quelle édition ! 
Grâce à vous, à votre énergie, à votre générosité, à votre patience et à vos sourires, ce festival a pu 
une nouvelle fois faire battre le cœur de la Charente au rythme du théâtre.

Vous avez porté les loges, les buvettes, les chaises, les artistes, les tracts, les décors, les enfants,  
es urgences, les solutions… et parfois même mes oublis ! 

Alors MERCI. Merci du fond du cœur pour ce que vous donnez, année après année, dans la plus belle 
des aventures collectives.

On me dit souvent que ce festival est une folie. C’est vrai. Mais c’est une folie merveilleuse, parce qu’on 
la vit ensemble.

Reposez-vous bien, et gardez en tête que chaqueapplaudissement du public vous était aussi adressé.

À très vite pour fêter tout cela autour d’un verre !

Pierre
Président (fatigué mais heureux)

Chers amis et fidèles du Festival des 3 Coups de Jarnac,

Alors que s’achève notre sixième saison, il me tient à cœur de vous adresser un immense 
merci pour votre soutien indéfectible et votre enthousiasme contagieux.

Grâce à vous, ce festival a connu une saison record, avec 9 500 spectateurs accueillis sous 
des voûtes, dans des lieux emblématiques de Charente, et une billetterie complète ! Ce succès 
témoigne de votre confiance et de votre passion partagée pour la culture et le théâtre populaire 
d’excellence. 

Je vous invite à découvrir ou redécouvrir un article de Charente Libre, qui retrace avec 
justesse ces moments forts et dans lequel les enjeux de l’avenir du Festival sont évoqués :  

 Ce retour médiatique souligne non seulement le rayonnement artistique du Festival, 
mais aussi les défis à venir : la fidélité des partenaires privés, les financements territoriaux, 
et la nécessité de prolonger cette belle aventure ensemble.

Quel que soit l’avenir proche, je suis convaincu que cette édition laissera un souvenir durable 
— et je l’espère, l’élan pour préparer une saison 7 encore plus ambitieuse.

Avec toute ma gratitude,

Pierre Bonnier

« Je vous remercie pour votre courrier mais surtout je vous 
adresse tous mes remerciements pour chaque année nous offrir 
des spectacles d’une telle qualité!

J’attends toujours maintenant cette période estivale comme une  
parenthèse enchantée.

J’espère que ce festival connaîtra une 7ème édition et bien 
d’autres encore.

J’espère surtout que les élus régionaux qui n’ont pas encore été 
convaincus de l’intérêt de cette manifestation sauront se montrer 
ouverts et n’hésiteront pas à apporter leur aide afin de pérenniser 
ce festival.

D’ores et déjà je vous dis car je n’en doute pas: « A l’année 
prochaine! »

« Monsieur Pierre Bonnier et tous les bénévoles un grand merci, 
vous nous avez enchanté. 

Très cordialement » 

« Monsieur le président , 
Grand merci  et bravo à vous et toute votre équipe pour les 

moments de théâtre de qualité offerts chaque été , ainsi que pour 
l’ ambiance conviviale que savent créer les bénévoles ! 

Bien cordialement »

« Un grand merci aux 3coupsdejarnac, un grand merci à Pierre 
et toute l’équipe qui nous auront permis de vivre d’excellents 
moments de théâtre, cet été comme les étés précédents. 

Une si belle aventure ne doit pas et ne peut pas s’arrêter en 
route !

Nous serons là l’été prochain, prêts à découvrir de nouveaux 
spectacles et à vous soutenir !

Longue vie aux 3coupsdejarnac ! »

« Bonsoir Monsieur,
Longue vie à ce festival !
Découvert en 2023 avec le spectacle sur Nougaro, parmi 

vous à nouveau cette année pour le Steinbeck, oui vous en 
donnez une belle définition «théâtre populaire d’excellence».

Je vous souhaite l’accompagnement qui va bien pour 
préparer au mieux 26.

Je me souhaite d’y être.
Bien à vous »

« Oui Monsieur Le Président votre argumentation et votre 
style me satisfont pleinement pour maintenir une offre aussi 
excellente.

Merci Merci à vous et vos collaborateurs »

« Bonsoir Monsieur Bonnier , acteurs, organisateurs et 
bénévoles 

Nous vous remercions infiniment pour les soirées que vous 
nous avez fait vivre et à un prix modique comparativement 
aux salles parisiennes où nous allons quand nous sommes 
chez nos enfants. 

Grâce à ce festival nous avons accès à la grande culture 
inconnue dans notre département de la Charente malgré 
nos quelques centre culturel qui nous offrent des petits 
divertissements à des prix nettement plus élevés. 

Aussi nous espérons que le festival les 3 Coups de Jarnac 
survivra malgré les problématiques du moment. 

Nous vous réitérons tous nos remerciements et espérons 
vivement que la saison 2026 saura nous séduire. 

Nous avons lu les articles parus dans la Charente libre et 
le Sud Ouest. 

Bien Sincèrement » 

Message adressé par Pierre Bonnier par une newsletter à tous les festivaliers à l'issue de cette saison 6 :

Quelques réponses...

Les bénévoles sur scène, lors de la clôture du Festival.

Grande Saintonge et Cognaçais SUD OUEST Mardi 5 août 2025

Pour sa 23e édition, le festi-
val Scènes de jardins se
présente sous les
meilleurs auspices. « Plu-

sieurs nouveautés sont proposées
cet été », révèle Luc Prunier, le pré-
sident de l’association qui organise
l’événement. Il y a quelques mois,
ce même bénévole avait indiqué
qu’il était de plus en plus difficile
de présenter des pièces de théâtre.
Le programme le confirme. Seule-
ment deux spectacles (sur neuf)
seront consacrés au théâtre. C’est
la musique qui sera à l’honneur
pour cette édition 2025. Plusieurs
nouvelles communes dont deux si-
tuées en dehors de l’arrondisse-
ment de Saint-Jean-d’Angély ac-
cueilleront des représentations.

Chanson, musique classique…
« Cette année, j’ai délégué le choix
des spectacles à toute l’équipe de
bénévoles de l’association », pour-
suit le président, ravi d’avoir à dé-
couvrir la programmation. Alors
que l’on enregistre une baisse des
subventions publiques, la petite
équipe des Scènes de jardins a dé-

veloppé sa politique de mécénat.
« Nous avons la satisfaction d’avoir
1 800 euros de plus de la part de
partenaires », se réjouit le pré-
sident Prunier. Pour la première
fois de sa longue histoire, le festival
a aussi enregistré un nombre de ré-
servations conséquent à des se-
maines de son ouverture. « Le
concert de Georges Chelon pro-
voque un bel engouement. Nous
avons déjà comptabilisé près de
150 réservations », apprécie Luc
Prunier.
Le premier rendez-vous est fixé au
mardi 12 août (1). La comédienne
aunisienne Agnès Brion interpré-
tera « L’homme semence » de Jean
Darot à Antraize (commune de
Tonnay-Boutonne). Le lendemain,
mercredi 13, la chanson française
sera à l’honneur avec « M’sieur

Gaston » par Laurent Lucazeau à
Ternant. La musique classique
(avec le quintette Mylos) est pro-
grammée le jeudi 14 août au Dou-
het. Georges Chelon, un des
grands noms de la chanson fran-
çaise des années 1960-1970, se pro-
duira au domaine de la Barrière à
Saint-Jean-d’Angély le samedi
16 août.

Jeune public
Deux spectacles seront présentés
dans la même journée (dimanche
17 août) à La Devise. À 17 heures,
un spectacle jeune public – « Le
rêve de Singale » – sera présenté à
17 heures. Quatre heures plus tard,
le quatuor Hopa Tzika (musique
tzigane et des Balkans) aura lieu au
même endroit. Le très émouvant
Jardin de Gabriel, situé à Nantillé,

fera l’objet d’un hommage. Isabelle
Rique-Lurbet et Jérôme Berthelot
célébreront l’univers de Gabriel Al-
bert, un sculpteur autodidacte.
Océa Trio interprétera des stan-
dards de jazz le mardi 19 août à Ber-
nay-Saint-Martin.
Enfin, la soirée de clôture (mercre-
di 20 août) aura pour cadre la villa
Argueyrolles à Sainte-Même (avec
le Matje trio, musique du monde).
L’affiche du festival a été réalisée
par l’artiste saintongeaise Pascale
Ruffieux et l’œuvre originale sera
vendue lors de l’événement.
Philippe Brégowy
(1) Renseignements et réservations au

05 54 67 13 29 ; pour assister à tous les

spectacles, il faudra débourser 60 euros

(pass trois spectacles : 26 euros, billet

pour une soirée : 12 euros) ;

www.scenes-de-jardins.fr

VALS DE SAINTONGE

Scènes de jardins dévoile une
édition recentrée sur la musique

Luc Prunier, président de
l’association qui organise
l’événement, présente
l’affiche des Scènes de
jardins 2025. PH. B. 

Le festival revient cet été
avec une programmation
éclectique où la musique
prend le devant de la
scène, promettant des
soirées mémorables 
dans des jardins privés 
de la région

Le dernier rideau des Trois Coups
de Jarnac vient de tomber samedi
2 août après la superbe représen-
tation des « Liaisons dange-
reuses », mise en scène par Ar-
naud Denis. Encore une salle
comble, 500 spectateurs enthou-
siastes pour une standing ova-

tion. Auréolée du Molière 2025 de
la meilleure comédienne de
théâtre privé, Delphine Depar-
dieu a rayonné en Marquise de
Merteuil.
Il est encore trop tôt pour dire si le
nombre espéré de 9 000 specta-
teurs a été atteint ou dépassé. Il

paraît évident que le succès des 17
soirées du festival est indéniable,
et que les rendez-vous en cours de
journée, à jauge restreinte, ont été
également très suivis. À l’instar de
Pierre Bonnier, fondateur et pré-
sident des Trois Coups de Jarnac,
ravi et fatigué, il n’est pas douteux
que tous les organisateurs et bé-
névoles ont usé leurs forces et leur
dynamisme pour faire de la 6° édi-
tion du festival jarnacais une réfé-
rence en matière de partage de la
culture théâtrale à tarif très com-
pétitif.

Une entreprise colossale
Nul doute que des spectacles ori-
ginaux comme « La Traviata » ou
« Des souris et des hommes », « Le
Schpountz » et « Les Liaisons dan-
gereuses », toujours à salle
comble et public conquis, reste-
ront dans les mémoires. Peut-être
augurent-ils de futures produc-

tions en matière lyrique (pour-
quoi pas un « Orphée » ?), ou
d’autres œuvres en plein air,
certes plus difficiles à monter et
financer. Le nœud de la situation
du festival est sans doute à ce ni-
veau. Dès la présentation du pro-
gramme 2025, Pierre Bonnier ré-
vélait son ignorance de l’avenir, et
estimait que pour réaliser ses
rêves de partage de la culture, il
faudrait « outrepasser les freins de
la mobilisation », si large soit-elle.
Proposer des œuvres cotées à Pa-
ris, faire venir des artistes, troupes
et metteurs en scène reconnus,
est une entreprise colossale qu’il
faut saluer. Permettre au festival
de se doter des atouts culturels lo-
caux (musiciens, danseurs) est
également un challenge à déve-
lopper. L’équipe des Trois Coups
de Jarnac est de taille à relever ces
défis.
Pierre Barreteau

JARNAC

Le festival Les Trois Coups de Jarnac clôture sa sixième
édition avec succès

Le salut final des « Liaisons dangereuses » le 2 août 2025 à Jarnac. P. B. 

Nouveaux ateliers créatifs
à l’abbaye de Trizay
Trizay. C’est dans la longère de
l’abbaye de Trizay que sont propo-
sés plusieurs ateliers pendant les
vacances scolaires. L’aromathéra-
pie, la calligraphie, la vannerie,
mais parmi les nouveautés, le cya-
notype, animation créative propo-
sée chaque vendredi à 17 heures.
Cette technique utilise le soleil
pour révéler les éléments consti-
tuant le tableau, comme les tirages
photographiques d’antan, grâce au
mélange de deux produits pour une
technique non dangereuse à l’utili-
sation. Les nuances de bleus per-
mettent de jouer notamment avec
des sujets végétaux. Faciles idées de
cadeaux qu’adultes et enfants
offriront aux diverses occasions. Et
puis la gravure, autre nouvelle
proposition sous forme de cours
d’une une demi-heure tous les
mardis à 17 heures : sur un morceau
de linoléum ou autre support,
l’animatrice propose de creuser
avec une gouge le motif, sorte de
pochoir. La technique est égale-
ment accessible aux enfants qui
utiliseront sans difficulté rouleau et
couleurs, pour peu qu’ils soient
vêtus d’un vêtement qui ne craint
rien ! Tarif : 8,50 € adulte, 5 € enfant.
Réservation 05 46 82 34 25 ou
www.abbayedetrizay17.fr

On en parle

PATRICIA MATHIEU 

Pont-l’Abbé-d’Arnoult
Concert. La 36e édition des Euro-
chestries propose un concert
dans la salle de cinéma de l’Éven-
tail à Pont-l’Abbé-d’Arnoult le
8 août à 20 h 30. Il s’agira des
jeunes de La Linéa en Espagne.
Tarif 10 €, gratuit jusqu’à 8 ans.
Réservation sur HelloAsso ou par
mail à anima-
tions.paa@gmail.com ou
06 13 32 40 07.
Repas dansant. Le syndicat
d’initiative organise son tradition-
nel repas dansant le 9 août à
19 h 30 sur la place du Général-
de-Gaulle de Pont-l’Abbé-d’Ar-
noult. Avec Tiens, Tiens, Tiens
duo. Tarif adulte 16 €, enfants de
moins de 10 ans 10 €. Réservation
au 06 20 46 78 14.

Sainte-Même
Exposition. La Maison d’artistes
Argueyrolles propose une exposi-
tion de peintures et de sculptures
de Christophe Bertin et Alain
Guillet. Vernissage le 9 août à
18 h, 131 avenue de Jarnac.
Contact : 06 72 47 54 88 ; 
argueyrollesv@gmail.com

Communes express

ÉDITION DU

MARDI
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Lettre adressée par Pierre Bonnier aux bénévoles, au lendemain de la clôture du festival.



L I B R A I R I E   I N D É P E N D A N T E

DISTILLERIE ROY

 

Bouteville

remercient


